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JEUDI SAINT : LA CÈNE DU SEIGNEUR 

JEUDI SAINT : LA CÈNE DU SEIGNEUR 

DOUBLE DE 1re CLASSE 

A MATINES 

Aujourd'hui et les deux jours suivants, on dit à voix 
basse: Pater noster, Ave Maria et Credo et, omettant tout le 
reste, on commence immédiatement Matines par !'An­
tienne du premier Psaume. A la fin de chaque Psaume de 
Matines et de Laudes, on éteint un des quinze cierges 
du candélabre triangulaire placé devant l'autel. 

A toutes le-s Heures, jusqu'à None du Samedi Saint 
inclusivement, à la fin des Psaumes, on omet le Gloria Patri. 

AU J•r NOCTURNE 

Ant. I. Zelus domus 
tua: * comédit me, et op­
pr6bria expro brântium 
tibi cecidérunt super me. 

Ant. 1. Le zèle de votre 
maison me dévore, et les 
outrages de vos insulteurs 
sont tombés sur moi. 

Psaume 68. - Plainte et prière d'un persécuté. 
Voyez ma détresse. 

SALVI;M. me fac, De~s, * 
quoruam venerunt 

aqua: usque ad collum. 
3. Immérsus sum in 

limo profündi, * et non 
est, ubi pedem figam ; 

Veni in altum aquâ­
rum, * et fluctus 6bruunt 
me. 

4. Deféssus sum da-

SAUVEZ-MOI, ô Dieu * 
car les eaux me montent 

jusqu'au cou. 
3. J'enfonce dans une 

boue profonde, * et je ne 
trouve où appuyer le pied; 

Je suis tombé dans le 
gouffre des eaux, * et les 
flots me submergent. 

4. Je me suis épuisé à 

Ps. 68. - La plainte du Christ persécuté s'achève en action Je grâces 
en << Eucharistie » pour lut et pour son Église. 
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mândo, * raucre factre 
sunt fauces mere; 

Defecérunt oculi mei, * 
dum exspécto Deum 
meum. 

5. Plures sunt quam 
capflli câpitis mei, * qui 
odérunt me sine causa, 

Validiores quam ossa 
mea, qui injuste adver­
sântur mihi : * num, 
qure non râpui, illa red­
dam? -

crier, * ma gorge est en­
rouée. 

Mes yeux ont défailli, * 
tandis que j'attends mon 
Dieu. 

5. Ils sont plus nombreux 
que les cheveux de ma 
tête, * ceux qui me haïssent 
sans cause, 

Ils sont plus solides que 
mes os, ceux qui me com­
battent injustement * 
alors, ce que je n'ai pas pris, 
il faut que je le rende? 

C'est pour vous que je souffre, Seigneur. 

6. Deus, tu scis insi- II. 6. 0 Dieu, vous savez 
piéntiam meam, * et ma folie, * et mes fautes 
delicta mea te non latent. ne vous sont pas cachées. 

7. Ne confundântur 7. Qu'ils ne soient pas 
propter me, qui sperant confondus à cause de moi, 
in te, * Domine, Domine ceux qui espèrent en vous, * 
exercituum. Seigneur, Seigneur des ar­

mées. 
Ne erubéscant propter 

me, * qui qurerunt te, 
Deus Israël. 

8. Etenim propter te 
sustinui opprobrium, * 
opéruit confüsio fâciem 
meam. 

9. Extrâneus factus 
sum frâtribus meis, * 
et aliénus filiis matris 
mere. 

10. Nam zelus domus 
ture comédit me, * et 
opprobria exprobrântium 
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Qu'ils ne rougissent pas 
à cause de moi, * ceux qui 
vous cherchent, Dieu d'Is­
raël. 

8. Car c'est à cause de 
vous que j'ai supporté l'in­
jure, * que la honte a cou­
vert mon visage. 

9. Je suis devenu un 
étranger pour mes frères, * 
et un inconnu pour les fils 
de ma mère. 

10. Car le zèle de votre 
maison me dévore * et les 
injures de ceux qui vous 
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tibi cecidérunt super me. 

u. Afllixi jejunio âni­
mam meam, * et ver­
sum est in opprobrium 
mihi. 

12. Saccum indui pro 
vestiménto, * et ludi­
brio foetus sum illis. 

13. Fabulântur contra 
me qui sedent in porta, * 
et conviciântur mihi, 
qui bibunt vinum. 

insultent sont tombées sur 
moi. 

II. J'ai affligé mon âme 
dans le jeûne, * et cela s'est 
transformé en opprobre pour 
moi. 

12. J'ai revêtu un sac en 
guise de vêtement, * et je 
suis devenu pour eux un 
objet de risée. 

13. Je suis la fable de 
ceux qui sont assis à la 
porte (de la ville), * et ils 
m'injurient, ceux qui boi­
vent le vin. 

Délivrez-moi ! 

14. Mea autem orâtio 14. Mais ma prière (s'é-
ad te, Domine,* témpore lève) vers vous, Seigneur,* 
grâtire, Deus ; au temps de votre bienveil­

lance, ô Dieu. 
Secundum magnam 

bonitâtem tuam exâudi 
me, * secundum auxi­
lium tuum fidéle. 

15. Eripe me de luto, 
ne submérgar, libera me 
ab iis qui me odérunt, * 
et de profundis aquâ-
rum. 

16. Ne obruant me 
fluctus aquârum, neve 
absorbeat me profün­
dum, * neve occludat 
super me puteus os 
suum. 

17. 
mine, 
grâtia 

Exâudi me, Do­
quia benigna est 
tua ; * secundum 
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Selon votre grande bonté 
exaucez-moi, * selon la 
fidélité de votre secours. 

15. Arrachez-moi à la 
boue, que je ne sois pas 
englouti, délivrez-moi de 
ceux qui me haïssent, * 
et de l'abîme des eaux. 

16. Que les flots des 
eaux ne me submergent 
pas, que l'abîme ne m'avale 
pas, * que la fosse ne ferme 
pas sur moi sa bouche. 

17. Exaucez-moi, Sei­
gneur, car votre bienveil­
lance est compatissante, * 
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multinidinem misericor­
dire ture réspice in me, 

18. Neque absc6nde­
ris fâciem tuam a servo 
tuo ; * qu6niam tribulor, 
cito exâudi me. 

19. Appropinqua ad 
ânimam meam, rédime 
eam ; * propter inimicos 
meos libera me. 

20. Tu scis oppr6brium 
meum et confusi6nem me­
am et ignominiam meam;* 
in conspéctu tuo sunt 
omnes qui tribulant me. 

21. Oppr6brium fre­
git cor meum et deféci, 
et exspectâvi commise­
rântem, sed non fuit, * 
et consolantes, sed non 
invéni. 

22. Et indidérunt in 
escam meam fei, * et in 
siti mea potavérunt me 
acéto. -

selon l'abondance de votre 
miséricorde regardez vers 
moi, 

r8. Ne dérobez pas votre 
visage à votre serviteur ; * 
puisque je suis éprouvé, 
exaucez-moi vite. 

19. Approchez-vous de 
mon âme, délivrez-la ; * 
à cause de mes ennemis, 
sauvez-moi. 

20. Vous savez mon op­
probre et ma honte et mon 
ignominie ; * devant vous 
sont tous mes persécuteurs. 

21. L'opprobre a brisé 
mon cœur et j'ai défailli, 
et j'ai attendu que quel­
qu'un me prenne en pitié, 
mais il n'y en a pas eu, * et 
que des gens me consolent, 
mais je n'en ai pas trouvé. 

22. Ils ont versé du fi.el 
dans ma nourriture, * et 
dans ma soif, ils m'ont 
abreuvé de vinaigre. 

Vengez-moi! 

23. Fiat mensa e6rum 
lâqueus ipsis, * et amicis 
tendicula. 

24. Obscuréntur 6culi 
e6rum, ne vfdeant, * et 
lumbi e6rum fac semper 
vacfllent. 

25. Eff(mde super eos 
indignati6nem tuam, * 
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IV. 23. Que leur table 
soit pour eux un piège, * 
et pour leurs amis un filet. 

24. Que leurs yeux s'obs­
curcissent, qu'ils ne voient 
plus, * et faites chanceler 
leurs reins pour toujours. 

25. Déversez sur eux 
votre indignation, * et que 
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et œstus irœ tuœ compre­
héndat eos. 

26. Habitâtio e6rnm 
devastétur, * et in taber­
nâculis e6rum ne sit qui 
hâbitet. 

27. Qu6niam quem 
tu percussisti, persecuti 
sunt, * et dol6rem ejus 
quem vulnerâsti, adauxé­
runt. 

28. Adde culpam ad 
culpam e6rum, * et apud 
te ne declaréntur justi. 

29. Deleântur de libro 
vivéntium, * et cum justis 
ne scribântur. 

l'ardeur de votre colère les 
saisisse. 

26. Que leur demeure 
soit dévastée, * et qu'il 
n'y ait plus d'habitant sous 
leurs tentes. 

27. Car celui que vous 
avez frappé, ils l'ont pour­
suivi, * et à la douleur de 
celui que vous avez blessé, 
ils ont ajouté. 

28. Ajoutez des fautes à 
leurs fautes, * et qu'auprès 
de vous ils ne soient pas 
déclarés justes. 

29. Qu'ils soient effacés 
du livre des vivants, * et 
qu'ils ne soient pas inscrits 
avec les justes. 

Chant d'espérance . 

.30. Ego autem sum 
nuser et dolens ; * auxi­
lium tuum, Deus, tueâtur 
me. 

31. Laudâbo nomen 
Dei cum cantico, * et 
prœdicâbo eum cum gra­
tiârum acti6ne. 

32. Et placébit Deo 
magis quam taurus, * 
quam juvéncus cornutus 
et ungulâtus. 

33. Vidéte, humiles, et 
lœtâmini, * et reviviscat 
cor vestrum, qui quœri­
tis Deum. 

34. Quia pâuperes au­
dit D6minus, * et vine-
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30. Mais moi je suis mal­
heureux et dans la dou­
leur ; * que votre secours, 
ô Dieu, me protège. 

3 I. Je louerai le nom de 
Dieu avec un cantique, * 
et je le publierai avec action 
de grâces. 

32. Cela plaira au Sei­
gneur plus qu'un taureau * 
plus qu'un jeune taureau 
ayant cornes et sabots. 

33. Voyez, humbles, et 
réjouissez-vous, * que votre 
cœur revive, vous qui cher­
chez le Seigneur. 

34. Car le Seigneur en­
tend les pauvres, * et il 
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tos suos non contémnit. 
35. Laudent illum creli 

et terra, * maria et quid­
quid movétur in eis. 

36. Nam Deus salva­
bit Sion, et redificabit 
civitates Juda * et 
habitabunt ibi et possi­
débunt eam. 

37. Et semen servo­
rum ejus hereditabit eam; * 
et qui diligunt nomen ejus, 
morabuntur in ea. 

On ne dit pas 

Ant. Zelus domus ture 
comédit me, et opprobria 
exprobrantium tibi ceci­
dérunt super me. 

Ant. 2. Avertantur re­
trorsum * et erubéscant, 
qui cogitant mihi mala. 

ne méprise pas ses captifs. 
35. Que le ciel et la 

terre le louent, * et les 
mers avec tout ce qui s'y 
agite. 

36. Car Dieu sauvera 
Sion, et il rebâtira les 
villes de Juda : * on y 
habitera, on en prendra 
possession. 

37. Et la postérité de ses 
serviteurs en héritera ; -1, 

et ceux qui aiment son 
nom y demeureront. 

Gloria Patri. 

Ant. Le zèle de votre mai­
son me dévore, et le3 ou­
trages de vos insulteurs sont 
tombés sur moi. 

Ant. 2. Qu'ils reculent et 
qu'ils rougissent, ceux qui 
veulent mon malheur. 

Psaume 69. - Anxieuse supplication. 

pLACEAT tibi, Deus, ut 
eripias me ; * Do­

mine, ad adjuvandum me 
festina. 

3. Confundantur,eteru­
béscant, * qui qurerunt 
vitam meam. 

QU'IL vous plaise, ô Dieu, 
de me sauver 1 ; * 

Seigneur hâtez-vous de me 
secourir. 

3. Qu'ils soient confon­
dus et qu'ils rougissent, * 
ceux qui poursuivent ma 
vie. 

Ps. 69. - Psaume messianique, attribué à David. Le Christ appelle au se~ 
cours conue ses ennemis, plein de confiance en son Père. 

1. La Vulgate portait : « Deus in adjutoriurn meum iotende : 0 Dieu, venczà 
mon aide. » C'est le verset qui commence toutes les heures de l'Office. 
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Cedant retrorsum, et 
pudore afficiântur, * qui 
delectântur malis meis. 

4. Recédant confusione 
opérti, * qui dicunt 
mihi : Euge, euge ! 

5. Exsultent et lreténtur 
de te * omnes qui qure­
runt te; 

Et dicant semper 
« Magnificétur Deus », * 
qui desiderant auxilium 
tuum. 

6. Ego autem miser 
sum et pauper, * Deus, 
succurre mihi ! 

Adjutor meus et libe­
râtor meus es tu : * Do­
mine, ne tardâveris. 

Ant. Avertântur retror­
sum et erubéscant, qui 
cogitant mihi mala. 

Ant. 3. Deus meus, * 
éripe me de manu pec­
catoris. 

CÈNE DU SEIGNEUR 

Qu'ils reculent et qu'ils 
soient frappés de honte, * 
ceux qui se réjouissent de 
mon malheur. 

4. Qu'ils s'en retournent 
couverts de confusion, * 
ceux qui me disent : Ah! 
Ah! 

5. Qu'ils exultent et qu'ils 
se réjouissent en vous * 
tous ceux qui vous cher­
chent; 

Et qu'ils disent tou­
jours : « Que Dieu soit ma­
gnifié », * ceux qui désirent 
votre secours. 

6. Mais moi je suis 
malheureux et pauvre, * 
ô Dieu, secourez-moi ! 

Mon secours et mon libé­
rateur, c'est vous : * Sei­
gneur ne tardez pas. 

Ant. Qu'ils reculent et 
qu'ils rougissent, ceux qui 
veulent mon malheur. 

Ant. 3. Mon Dieu, arra­
chez-moi à la main du pé­
cheur. 

Psaume 70. - Prière d'un vieillard. 

AD TE, Domine, con- EN vous, Seigneur, je me 
fügio : * ne confun- réfugie : * que je ne 

dar in retérnum ; sois pas confondu à jamais; 
2. Secundum justitiam 2. Dans votre justice 

tuam éripe me et libera prenez-moi et délivrez-

Ps. 70. - Encore un psaume d'appel au secours contre les ennemis et de 
confiance dans le libérateur. Les promesses de louange et d'action de grâces 
conviennent bien au Christ qui va inaugurer le culte chrétien d'eucharistie. 
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me ; * inclina ad me 
aurem tuam et salva me. 

3. Esto mihi petra re­
fügii, arx munfta, ut sal­
ves me : * nam petra mea 
et arx mea es tu. 

4. Deus meus, éripe 
me de manu infqui, * 
de pugno fmprobi et op­
pressoris : 

5. Nam tu es exspec­
tâtio mea, Deus meus, * 
Domine, spes mea a ju­
ventute mea. 

6. Tibi innixus sum 
ab utero ; a ventre ma­
tris mere eras protéctor 
meus : * in te sperâvi 
semper. 

7. Tamquam prodf­
gium appârui multis; * 
tu enim fufsti adjutor 
meus fortis. 

8. Plenum erat os meum 
laude tua, * toto die glo­
ria tua. 

9. Ne abjéceris me 
témpore senectutis; * cum 
defécerint vires mere, ne 
dereliqueris me. 

10. Nam loquuntur de 
me inimfci mei, * et ob­
servântes me, consiliân­
tur una, 

I 1. Dicéntes : • Deus 
dereliquit eum ; perse-

moi ; * inclinez vers moi 
votre oreille et sauvez-moi. 

3. Soyez pour moi un 
rocher de refuge, une cita­
delle fortifiée pour me sau­
ver : * car vous êtes mon 
rocher et ma citadelle. 

4. Mon Dieu, délivrez­
moi de la main du mé­
chant, * du poing de l'in­
juste et de l'oppresseur : 

5. Car vous êtes mon 
attente, ô mon Dieu, * 
Seigneur, mon espérance 
depuis ma jeunesse. 

6. Sur vous je me suis 
appuyé dès le sein mater­
nel ; depuis les entrailles 
maternelles vous êtes mon 
protecteur : * en vous 
j'ai espéré toujours. 

7. J'ai paru un prodige 
pour beaucoup ; * car vous 
avez été mon solide refuge. 

II 

8. Ma bouche était pleine 
de votre louange, * de 
votre gloire tout le jour. 

II. 9. Ne me rejetez pas 
au temps de la vieillesse; * 
lorsque mes forces défail­
leront, ne m'abandonnez 
pis. 

10. Car mes ennemis 
parlent de moi * et ceux 
qui m'épient tiennent con­
seil ensemble, 

II. Disant : « Dieu l'a 
abandonné ; poursuivez-le 
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qwnuru et comprehén­
dite eum, * quia non 
est qui eripiat. » 

12. Deus, noli stare 
procul a me, * Deus 
meus, ad juvândum me 
festina. 

et saisissez-le, * car il n'y 
a personne pour le sauver. » 

12. 0 Dieu, ne demeurez 
pas loin de moi, * mon 
Dieu, hâtez-vous de me 
secourir! 

Que Dieu soit fidèle à qui lui a été fidèle! 

13. Confundântur, defi- 13. Qu'ils soient confon-
ciant adversântes vitre dus, qu'ils périssent, ceux 
mere; * operiântur confu- qui en veulent à ma vie ; * 
si6ne et pud6re qui qua:- qu'ils soient couverts de 
runt mala mihi. confusion et de honte, ceux 

qui cherchent mon malheur. 
14. Ego autem semper 

sperabo, * et in dies 
c6nferam ad omnem lau­
dem tuam. 

15. Os meum annun­
tiâbit justitiam tuam, toto 
die auxilia tua : * neque 
enim novi mensuram e6-
rum. 

16. Enarrâbo potén­
tiam Dei, * Domine, 
prredicâbo justitiam tuam 
solius. 

17. Deus, docuisti me 
a juvenrute mea, * et 
usque nunc annuntio mi­
rabilia tua. 

18. Et in senécta quo­
que et sénio, * Deus, ne 
dereliqueris me, 

14. Mais moi, toujours 
j'espérerai, * et tous les 
jours j'ajouterai à votre 
louange. 

15. Ma bouche annon­
cera votre justice, tout le 
jour, vos bienfaits ; * car 
je n'en ai pas connu la 
mesure. 

16. Je publierai la puis­
sance de Dieu, * Seigneur, 
je célébrerai votre justice, 
la vôtre seule. 

III. 17. 0 Dieu, vous 
m'avez instruit dès ma jeu­
nesse, * et jusqu'à main­
tenant j'annonce vos mer­
veilles. 

18. Et dans la vieillesse 
aussi et les cheveux blancs, * 
ô Dieu, ne m'abandonnez 
pas, 

Dum annuntiâbo brâ- Tandis que j'annoncerai 
chium tuum generati6ni votre bras à cette généra-

12 
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huic, * omnibus ventu­
ris poténtiam tuam, 

19. Et justitiam tuam, 
Deus, qua: contingit ca:­
los, * qua fecisti tam 
magna : Deus, quis par 
est tibi? 

20. lmposuisti mihi tri­
bulationes multas et ma­
las : * rursus vivum facies 
me et de profundis terra: 
rursus me extolles. 

21. Auge dignitâtem 
meam, * et dénua me 
consolâre. 

22. Ego quoque cele­
brâbo psaltério fidelitâ­
tem tuam, Deus ; * psal­
lam tibi cithara, Sanctus 
Israël. 

23. Exultâbunt lâbia 
mea, cum cantâbo tibi, * 
et anima mea, quam re­
demisti. 

24. Etiam lingua mea 
toto die eloquétur jus­
titiam tuam, * quia con­
füsi sunt et erubuérunt 
qui qua:runt malum mi­
hi. 

Ant. Deus meus, éripe 
me de manu peccatoris. 

fr. Avertântur retr6r­
sum et erubéscant. R;. Qui 
cogitant mihi mala. 
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tian, * votre puissance à 
toutes les (générations) fu­
tures, 

19. Et votre justice, ô 
Dieu, qui atteint les cieux, * 
par laquelle vous avez fait 
de si grandes choses : ô Dieu, 
qui vous est semblable? 

20. Vous m'avez imposé 
des épreuves nombreuses 
et amères ; * vous me 
ferez vivre de nouveau et 
des abîmes de la terre 
vous me ferez remonter. 

21. Accroissez mon hon­
neur, * et consolez-moi de 
nouveau. 

22. Et moi je célébrerai 
sur le psaltérion votre fidé­
lité, ô Dieu ; * je vous 
chanterai sur la cithare, 
Saint d'Israël. 

23. Mes lèvres exulteront 
quand je vous chanterai, * 
et mon âme, que vous avez 
rachetée. 

24. Ma langue encore, 
tout le jour publiera votre 
justice, * car ils ont été 
confondus et ils ont rougi 
ceux qui me veulent du mal. 

Ant. Mon Dieu, arrachez­
moi à la main du pécheur. 

fr. Qu'ils reculent et rou­
gissent. R;. Ceux qui veulent 
mon malheur. 
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En ces trois jours, après les Versets, on dit le Pater 
tout entier à voix basse, même la finale: Et ne nos; on ne 
dit pas non plus d' Absolution et l'on ne donne pas de Béné­
diction, avant les Leçons. 

A la fin des Leçons, on ne dit pas: Tu autem mais les 
trois premières Leçons de Jérémie se terminent comme 
ci-dessous. 

LEÇON I 

Incipit 
Lamentâtio 

J eremia: Prophétre 

Commencement des 
Lamentations du 

Prophète Jérémie 1 

Chapitre I, 1-14 

ALEPH. Qu6modo sedet ALEPH. Comment est-elle 
sola cfvitas plena p6- assise solitaire - la 

pulo : facta est quasi vidua cité qui était si populeuse; -
domina Géntium : prin- elle est devenue comme 

· · , facta veuve la dame des ceps provmc1arum nations ; - celle qui corn-
est sub tributo. mandait aux provinces -

BETH. Plorans plorâvit 
in nocte, et lâcrimre ejus 
in maxfllis ejus : non est 
qui consolétur eam ex 
omnibus caris ejus : omnes 
amici ejus sprevérunt eam, 
et facti sunt ei inimici. 

GHIMEL. Migrâvit Ju­
das propter afflictionem, 

a été soumise au tribut. 
BETH. Pleurant, elle a 

pleuré toute la nuit - et 
ses larmes sont sur ses 
joues ; - il n'est personne 
qui la console - parmi 
tous ceux qui lui sont 
chers - tous ses amis l'ont 
méprisée, - et sont devenus 
ses ennemis. 

GHIMEL. Il est parti en 
exil, Juda, pour y être 

1. Ainsi qu'un certain nombre de psaumes, les stances des lamentations 
aont acrostiches suivant la aérle des lettres de l'alphabet, chaque ltaDce com .. 
mençant par une de ces lettres. Les malheurs de Jérusalem sont la ûgute de 
ceux de toutes les âmes et de toutes les nations qui se révolten! contre Dieu 
et persécutent le Christ. 
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et multitudinem servi­
tutis habitâvit inter 
gentes, nec invénit ré­
quiem : omnes persecu­
t6res ejus apprehendé­
runt eam inter angustias. 

DALETH. Vire Sion lu­
gent eo quod non sint qui 
véniant ad solemnitâtem : 
omnes portre ejus destruc­
tre : sacerd6tes ejus ge­
méntes : virgines ejus 
squâlidre, et ipsa oppréssa 
amaritudine. 

HE. Facti sunt hostes 
ejus in câpite, inimfci 
ejus locupletâti sunt 
quia D6minus locutus est 
super eam propter multi­
tudinem iniquitâtum ejus : 
pârvuli ejus ducti sunt in 
captivitâtem, ante fâciem 
tribulântis. 

J erusalem, J erusalem, 
convértere ad D6minum 
Deum tuum. 

affligé, - et y subir dure 
servitude ; - il a habité 
parmi les Gentils, - et 
n'y a trouvé aucun repos; 
- tous ses persécuteurs 
l'ont saisi, - au milieu des 
angoisses. 

DALETH. Les voies de 
Sion pleurent, - parce 
qu'on ne vient plus aux 
fêtes ; - toutes ses portes 
sont détruites, - ses prêtres 
gémissent ; - ses vierges 
sont en deuil, - et elle 
est remplie d'amertume. 

HÉ. Ses ennemis lui com­
mandent, - et ses adver­
saires se sont enrichis ; -
car le Seigneur s'est déclaré 
contre elle, - à cause de 
la multitude de ses iniqui­
tés ; - ses enfants ont été 
conduits en captivité, -
sous le regard de leur persé­
cuteur. 

Jérusalem, Jérusalem, re­
viens au Seigneur ton Dieu. 

Ainsi se terminent les Lamentations, en ces trois jours. 

R{. In monte Olivéti 
orâvit ad Patrem : Pater, 
si fieri potest, trânseat 
a me calix iste : * Spiritus 
quidem promptus est, caro 
autem infirma. t. Vigi­
lâte, et orâte, ut non in­
trétis in tentati6nem. Spi­
ritus. 
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R{. Sur le mont des Oli­
viers, Jésus pria le Père : 
Père, si c'est possible, que 
ce calice passe loin de moi : 
* L'esprit est ardent, 
mais la chair est faible. 
t. Veillez et priez, pour ne 
pas entrer en tentation. 
L'esprit. 
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LEÇON II 

V AU. Et egréssus est a 
filia Sion omnis decor 

ejus : facti sunt principes 
ejus velut arietes non inve­
niéntes pâscua : et abié­
runt absque fortitudine 
ante fâciem subsequéntis. 

ZAIN. Recordâta est Je­
rusalem diérum afflicti6nis 
sure, et prrevaricati6nis 
omnium desiderabilium 
su6rum, qua: habuerat 
a diébus antiquis, cum 
câderet p6pulus ejus in 
manu hostili, et non esset 
auxiliâtor : vidérunt eam 
hostes, et derisérunt sâb­
bata ejus. 

HETH. Peccâtum pec­
câvit J erusalem, prop­
térea instâbilis facta est : 
omnes, qui glorificâbant 
eam, sprevérunt illam, 
quia vidérunt ignomi­
niam ejus : ipsa autem 
gemens convérsa est re­
tr6rsum. 

TETH. Sordes ejus in 
pédibus ejus, nec recor-

VAU. Toute la beauté de 
la fille de Sion s'en est 

allée ; - ses princes sont 
devenus comme des béliers 
ne trouvant plus leurs pâtu­
rages ; - ils s'en sont allés 
sans force, devant celui qui 
les poursuivait. 

ZAIN. Elle s'est souvenue, 
Jérusalem, aux jours de sa 
détresse et de sa ruine, -
de tous les biens qu'elle avait 
eus depuis longtemps -
maintenant que son peuple 
tombait sous une main enne­
mie, sans secours ; ses 
ennemis l'ont vue et ont 
ri de sa chute 1• 

HETH. Elle a commis 
péché sur péché, Jérusa­
lem, - c'est pourquoi elle 
est devenue chancelante ; -
tous ceux qui la glorifiaient 
l'ont méprisée, - parce 
qu'ils ont vu son ignomi­
nie ; - elle-même, en gé­
missant, a détourné son 
visage. 

TETH. Ses souillures em­
barrassaient ses pieds 2, -

1. Vulgate : et ont ri dt .ru sabbats. Le sens du texte massorétique semble plus 
en rapport avec le contexte. 

2 Les souillures aux pieds sont les péchés qu'on ne veut et même qu'on ne peut 
plus voir, et qui sont d'autant plus dangereux pour nacre conduite morale que 
nous ne remarquons plus leur influence sur nos jugements qu'ils faussent, 
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data est finis sui : depo­
sita est veheménter, non 
habens consolatorem : vi­
de, Domine, afflictionem 
meam, quoniam eréctus 
est inimicus. 

Jerusalem, Jerusalem, 
convértere ad Dominum 
Deum tuum. 

fy. Tristis est anima 
mea usque ad mortem : 
sustinéte hic, et vigilâte 
mecum : nunc vidébitis 
turbam qure circumdabit 
me : * Vos fugam ca­
piétis, et ego vadam im­
molâri pro vobis. fi, Ecce 
appropinquat hora, et Fi­
lius h6minis tradétur in 
manus peccatorum. Vos. 

et elle ne songeait pas à sa 
fin ; - elle a été violem­
ment abaissée, n'ayant pas 
de consolateur. - Vois, 
Seigneur, mon affliction; -
car l'ennemi en est devenu 
arrogant. 

Jérusalem, Jérusalem, re­
viens au Seigneur ton Dieu. 

fy. Mon âme est triste 
jusqu'à la mort ; attendez 
ici et veillez avec moi ; 
vous allez voir la foule qui 
m'entourera; * Vous pren­
drez la fuite et moi j'irai 
m'immoler pour vous. 
fi. Voici quel 'heure approche 
où le fils de l'homme sera 
livré aux mains des pé­
cheurs. Vous prendrez. 

LEÇON III 

JOD. Manum suam misit 
hostis ad omnia desi­

derabilia ejus : quia vidit 
Gentes ingréssas sanctuâ­
rium suum, de quibus 
prrecéperas ne intrârent 
in ecclésiam tuam. 

CAPH. Omnis populus 
ejus gemens, et qurerens 
panem : dedérunt pre­
tiosa qureque pro cibo ad 
refocillândam ânimam. Vi­
de, Domine, et considera, 
quoniam facta sum vilis. 
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J OD. L'ennemi a mis sa 
main sur tous ses biens; 

- car elle a vu les Gentils 
entrer dans son sanctuaire, 
- ceux dont tu avais ordon­
né - qu'ils n'entreraient pas 
dans ton assemblée. 

CAPH. Tout son p~uple 
gémit et cherche du pain, -
ils ont donné tout ce qu'ils 
avaient de précieux, - pour 
la nourriture qui doit sou­
tenir leur vie. - Vois, Sei­
gneur, et considère combien 
je suis avilie. 
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LAMED. 0 vos omnes, 
qui transitis per viam, 
atténdite, et vidéte si est 
dolor sicut dolor meus : 
quémiam vindemiâvit me, 
ut locutus est D6minus 
in die irre fur6ris sui. 

MEM. De excélso misit 
ignem in 6ssibus meis, et 
erudivit me : expândit 
rete pédibus meis, con­
vértit me retr6rsum 
p6suit me desolâtam, tota 
die mrer6re conféctam. 

NuN. Vigilâvit jugum 
iniquitâtum meârum : in 
manu ejus convolutre sunt, 
et imp6sitre collo meo : 
infirmâta est virtus mea : 
dedit me D6minus in ma­
nu, de qua non p6tero 
surgere. 

J erusalem, J erusalem, 
convértere ad D6minum 
Deum tuum. 

~- Ecce vidimus eum 
non habéntem spéciem, 
neque dec6rem : aspéc­
tus ejus in eo non est : 
hic peccâta nostra por­
tâvit, et pro nobis dolet : 
ipse autem vulnerâtus est 
propter iniquitâtes nos-

1. Vulgate : ,1 il m'a i,uJruit. 

CÈNE DU SEIGNEUR 
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LAMED. 0 vous tous qui 
passez par le chemin, -
regardez et voyez s'il est 
douleur comparable à la 
mienne; - car le Seigneur, 
comme il l'a dit, m'a ven­
dangée - au jour de son 
ardente colère. 

MÉM. D'en haut il a 
envoyé dans mes os un 
feu qui les dévore 1 ; -

il a tendu un filet sous mes 
pieds ; - il m'a fait tomber 
en arrière ; - il m'a mise 
dans la désolaùon, - tout 
le jour, brisée de chagrin. 

NUN. Il a lié 2 le joug 
de mes iniquités ; - en 
sa main elles se sont enrou­
lées, - et posées sur mon 
cou; - ma force s'est affai­
blie ; - le Seigneur m'a 
soumise à une main dont 
je ne pourrai secouer le 
joug. 

Jérusalem, Jérusalem, re­
viens au Seigneur ton Dieu. 

~- Voici que nous l'avons 
vu : il n'a plus de beauté 
ni d'éclat; il n'a plus 
d'apparence ; c'est lui qui 
a porté nos péchés et pleure 
pour nous; lui-même a 
été blessé pour nos pé­
chés : * C'est par ses plaies 

z. Vulgate : ,/ " IHillJ. 
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tras * Cujus liv6re 
sanâti sumus. yr, Vere 
langu6res nostros ipse tu­
lit, et dol6res nostros 
ipse portâvit. Cujus li­
v6re. Ecce vidimus. 

que nous avons été guéris. 
fr. Il a vraiment pris sur 
lui nos langueurs, et il a 
porté lui-même nos iniqui­
tés. C'est par ses plaies. 
Voici que nous l'avons vu. 

AU Il• NOCTURNE 

Ant. 4. Liberâvit D6mi­
nus * pâuperem a poténte, 
et inopem, cui non erat 
adjutor. 

Ant. 4. Le Seigneur a 
libéré de la main du puissant 
le pauvre et l'indigent qui 
était sans secours. 

Psaume 71. - Le Messie, roi pacifique 
et doux de toute la terre. 

DEUS, judicium tuum 
regi da, * et justi­

tiam tuam filio regis : 
2. Gubémet p6pulum 

tuum cum justitia, * et 
humiles tuos cum requi­
tâte. 

3. Afferent montes pa­
cem p6pulo * et colles 
justitiam. 

4. Tuébitur humiles 
populi, salvos fâciet fi­
lios pâuperum, * et c6n­
teret oppress6rem. -

5. Et diu vivet ut sol, * 
et sicut luna in omnes 
generati6nes. 

6. Descéndet ut plu.via 
super gramen, * sicut 

Q DIEU! donnez votre ju­
gement au roi, * et 

votre justice au fils du roi : 
2. Qu'il gouverne votre 

peuple avec justice, * et 
vos humbles avec équité. 

3. Les montagnes por­
teront la paix au peuple * 
et les collines, la justice. 

4. Il protégera les hwn­
bles du peuple, il sauvera 
les enfants des pauvres, * 
et il écrasera l'oppresseur. 

II. 5. Et il vivra longtemps 
comme le soleil, * et comme 
la lune pour toutes les 
générations. 

6. Il descendra comme 
la pluie sur le gazon, * 

Ps. 71. - Psaum'! du Christ•Roi, annonçant « l'abondance de froment ,. 
(v. 16), figure de l'Euc::haristie. 
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imbres qui irrigant ter­
ram. 

7. Florébit in diébus 
ejus justitia * et abun­
dântia pacis, donec defi­
ciat luna. 

8. Et dominabitur a 
mari usque ad mare, * 
et a flumine usque ad 
términos terrre. 

9. Coram illo proci­
dent inimici ejus, * et 
adversârii ejus pulverem 
lingent. 

IO. Reges Tharsis et 
insulârum munera offe­
rent ; * reges Arabum et 
Saba dona adducent : 

11. Et adorâbunt eum 
omnes reges, * omnes 
gentes sérvient ei. -

12. Etenim liberâbit 
pâuperem invocântem, * 
et miserum, cui non est 
adjutor. 

13. 1\liserébitur 
pis et pâuperis, 
vitam pâuperum 
bit: 

ino­
* et 
salvâ-

14. Ab injuria et op­
pressione liberâbit eos, * 
et preti6sus erit sanguis 
e6rum coram illo. 

15. ldeo vivet et da­
bunt ei de auro Arâbire, * 
et orâbunt pro eo sem­
per : - perpétuo benedi­
cent ei. 

comme les ondées qui ar­
rosent la terre. 

7. Elle fleurira, en son 
temps, la justice * et une 
paix abondante jusqu'à ce 
que disparaisse la lune. 

8. Et il dominera d'une 
mer à l'autre mer, * et 
du fleuve jusqu'aux con­
fins de la terre. 

9. Devant lui s'inclineront 
ses ennemis, * et ses adver­
saires lécheront la poussière. 

IO. Les rois de Tharsis 
et des îles offriront des 
tributs ; * les rois d'Arabie 
et de Saba apporteront des 
présents : 

II. Et tous les rois de 
la terre l'adoreront, * tous 
les peuples le serviront. 

IV. 12. Car il délivrera 
le pauvre qui l'invoque *, 
et le malheureux que per­
sonne ne secourt. 

13. Il aura pitié de l'indi­
gent et du pauvre, * et il 
sauvera la vie des pauvres : 

14. De l'injustice et de 
l'oppression il les délivre­
ra, * et leur sang sera 
précieux devant lui. 

V. 15. C'est pourquoi il 
vivra et ils lui donneront 
de l'or d'Arabie, * on 
priera sans cesse pour lui : 
sans cesse on le bénira. 
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16. Erit abundântia fru­
ménti in terra ; in sum­
mis m6ntium strepet, ut 
Libanus, fructus ejus, * 
et florébunt incolre ur­
bium ut grâmina terrre. 

17. Erit nomen ejus 
benedictum in srecula; * 
dum lucébit sol, perma­
nébit nomen ejus. 

Et benedicéntur in ipso 
omnes tribus terrre, * 
omnes gentes béatum 
prredicâbunt eum. -

16. Il y aura abondance 
de froment dans le pays ; 
au sommet des montagnes 
les épis bruiront comme 
(les cèdres du) Liban, * et 
les habitants des villes fleu­
riront comme l'herbe des 
champs. 

17. Son nom sera béni 
à jamais ; * tant que le 
soleil brillera, son nom 
demeurera. 

Elles seront bénies en 
lui toutes les tribus de la 
terre, * toutes les nations le 
proclameront bienheureux. 

Doxologie finale du second livre des Psaumes : 

18. Benedictus D6mi­
nus, Deus Israël, * qui 
facit mirabilia solus. 

19. Et benedictum no­
men ejus glori6sum in 
srecula ; * et repleâtur 
gloria ejus omnis terra. 
Fiat, fiat. 

Ant. Liberâvit D6mi­
nus pâuperem a poténte, 
et inopem, cui non erat 
adjutor. 

Ant. 5. Cogitavéruntim­
pii, * et locuti sunt ne­
quitiam : iniquitâtem in 
excélso locuti sunt. 
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18. Béni soit le Seigneur, 
Dieu d'Israël, qui fait, lui 
seul, des merveilles. 

19. Et béni soit son nom 
glorieux à jamais ; * et que 
toute la terre soit remplie 
de sa gloire. Amen, amen. 

Ant. Le Seigneur a déli­
vré de la main du puissant le 
pauvre et l'indigent qui 
étaient sans secours. 

Ant. 5. Ils ont comploté, 
les impies, et dit leur malice; 
c'est de haut qu'ils ont pro­
féré l'iniquité. 
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Psaume 72. - Le faux et le vrai bonheur. 
Tentation d'envie. 

QUAM bonus rectis 
est Deus, * D6mi­

nus eis qui puro sunt 
corde! 

2. Mei autem fere nu­
târunt pedes, * pene lapsi 
sunt gressus mei, 

3. Quia impiis invidé­
bam, * prosperitâtem pec­
cat6rum obsérvans. -

QUB Dieu est bon pour 
les hommes droits, * 

le Seigneur, pour ceux qui 
ont le cœur pur! 

2. Et mes pieds ont pres­
que chancelé, * mes pas 
ont presque glissé, 

3. Parce que j'enviais 
les impies, * observant la 
prospérité des pécheurs. 

Insolente prospérité des impies. 

4. Nulla enim sunt iis I. 4. Car il n'y a aucun 
torménta, * sanum et tourment pour eux, * leur 
pingue est corpus e6rum. corps est sain et gras. 

5. In œrumnis mortâ- 5. Ils n'ont pas de part 
lium non versântur, * aux épreuves des mortels,* 
et cum hominibus non et avec les (autres) hommes 
flagellântur. ils ne sont point frappés. 

6. Ideo cingit eos, ut 6. C'est pourquoi l'or-
torquis, supérbia, * et gueil les ceint comme un 
violéntia, ut vestis, 6pe- collier, * et la violence les 
rit eos. couvre comme un vêtement. 

7. Prodit ex crasso 7. L'iniquité déborde de 
corde iniquitas e6rum, * leur cœur engraissé, * les 
erumpunt figménta men- mensonges jaillissent de leur 
tis. cœur. 

8. Irrident et loquun- 8. Ils raillent et tiennent 
tur maligne, * oppres- des propos méchants, * de 
si6nem ex alto minântur. haut, ils font redouter leur 

tyrannie. 
---- -------·------··-.. ---

Ps. 72. - Le succès scandaleux des ennemis du Christ est sans lendemain ; 
pour lui, s'il souffre aujourd'hui des flagellations et des coups (v. 14), son 
bonheur est d'être toujours avec son Père : sa résurrection et son ascension 
le récompenseront de sa paHion. 
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9. Aggrediùntur crelum 
ore suo, * et lingua 
e6rum perstrfngit terram. 

9. De leur bouche ils 
attaquent le ciel, * et leur 
langue aiguillonnne la terre. 

Le scandale du peuple. 

10. ldeo p6pulus meus 
se convértit ad eos, * et 
aquas abundântes sorbent 
sibi. 

1 I. Et dicunt : « Qu6-
modo scit Deus, * et 
estne cognitio in Altfssi­
mo? » 

12. Ecce tales sunt 
peccat6res * et, semper 
tranquilli, poténtiam au­
gent. -

10. C'est pourquoi mon 
peuple se tourne vers eux, * 
et ils avalent des eaux 
abondantes. 

11. Et ils disent:« Com­
ment Dieu sait-il, * et le 
Très Haut en a-t-il connais­
sance?» 

12. Voilà comment sont 
les impies, * et, toujours 
tranquilles, ils augmentent 
leur puissance. 

Une énigme insoluble. 

13. Erg6ne frustra mun­
dum servâvi cor meum, * 
et lavi in innocéntia ma­
nus meas? 

14. Nam flagélla pâtior 
omni témpore, * et cas­
tigati6nem quotidie. 

15. Si cogitârem : Lo­
quar ut illi, * genus fili6-
rum tu6rum deseruissem. 

16. Meditâbar ergo, ut 
cogn6scerem hoc ; * sed 
labori6sum visumestmihi, 

17. Donec intrâvi in 
sancta Dei, * et atténdi 
fini ill6rum. 
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II. 13. Est-ce donc en 
vain que j'ai gardé mon 
cœur pur, * et que j'ai 
lavé mes mains dans l'in­
nocence? 

14. Car je suis constam­
ment frappé, * et châtié 
chaque jour. 

15. Si je pensais : a Je 
parlerai comme eux », * 
j'aurais trahi la race de vos 
enfants. 

16. Aussi j'ai réfléchi 
pour comprendre cette 
(énigme); * mais elle m'a 
paru difficile, 

17. Jusqu'à ce que je 
fusse entré dans le sanc­
tuaire de Dieu, * et que 
j'eusse considéré leur fin. 
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Fragilité du bonheur sans Dieu. 

18. Vere, in via ltibrica 18. Vraiment, vous les 
c611ocas eos, * prredpitas placez sur une route glis­
eos in ruinas, sante, * vous les précipi­

19. Qu6modo corrué­
runt moménto, * desié­
runt, absUmpti sunt ma­
gno terr6re ! 

20. Sieur s6mnium, 
cum quis evigilat, D6-
mine, * ita, cum surré­
xeris, spemes figméntwn 
e6rum. 

21. Quando exaspera­
bâtur mens mea, * et 
cor meum pnngebâtur, 

22. Ego insipiens eram 
neque intelligébam : * 
ut juméntum fui coram 
te. -

tez vers la chute. 
19. Comme ils se sont 

effondrés en un moment, * 
ils ont disparu, ils sont 
consumés par une grande 
terreur! 

20. Comme un songe 
quand on s'éveille, Sei­
gneur, * ainsi lorsque vous 
vous levez, vous méprisez 
leur image trompeuse. 

21. Quand mon âme 
s'aigrissait * et que mon 
cœur était endolori, 

22. J'étais insensé et je 
ne comprenais pas : * je 
fus comme une bête devant 
vous. 

Bonheur indéfectible de l'ami de Dieu. 

23. Ego autem semper 
tecum ero : * apprehen­
disti manum déxteram 
meam; 

24. Consilio tuo dedu­
ces me, * et in gl6riam 
tandem suscipies me. 

25. Quis prreter te mihi 
est in crelo? * et, si 
tecum sum, non deléctat 
me terra. 

26. Déficit caro mea 

IV. 23. Mais moi, je 
serai toujours avec vous : * 
vous avez pris ma main 
droite ; 

24. Par votre conseil vous 
me conduisez, * et dans la 
gloire enfin vous m'accueil­
lerez. 

25. Qu'y a-t-il pour moi 
dans le ciel, en dehors de 
vous? * et si je suis avec 
vous, la terre est pour moi 
sans joie. 

26. Ils défaillent, ma chair 
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et cor meum, * Petra 
cordis mei et pars mea 
Deus in retérnum. 

27. Ecce enim, qui 
recédunt a te, peribunt, * 
perdis omnes qui for­
nicântur abs te. 

28. Mihi autem bo­
num est prope Deum 
esse, * pônere in D6mino 
Deo refûgium meum. 

29. Enarrâbo 6mnia 
Opera tua * in portis 
filia: Sion. 

Ant. Cogitavérunt im­
pii, et loCU.ti sunt nequi­
tiam : iniquitâtem in ex­
célso loCUti sunt. 

Ant. 6. Exsfu'ge, Démi­
ne, * et jU.dica causam 
meam. 

et mon cœur, * le Rocher 
de mon cœur et mon par­
tage, c'est Dieu pour tou­
jours. 

27. Car v01c1 que ceux 
qui s'éloignent de vous 
périront, * vous perdez 
tous ceux qui se prosti­
tuent loin de vous. 

28. Mais pour moi, le 
bonheur, c'est d'être près 
de Dieu, * de mettre dans 
le Seigneur Dieu mon 
refuge. 

29. J'annoncerai toutes 
vos œuvres * aux portes 
de la fille de Sion. 

Ant. Ils ont comploté, les 
impies, et dit leur malice: 
c'est de haut qu'ils ont 
proféré l'iniquité. 

Am. 6. Levez-vous, Sei­
gneur, et jugez ma cause. 

Psaume 73. - Lagrandepitiëd'lsraël. 

QuARE, Deus, repulisti 
in perpétuum, * exar­

déscit ira tua contra oves 
pâscure ture? 

2. Recordâre sodalitâtis 
ture, quam condidisti ab 
antiquo, tribus, quam re-

pouRQUOI, ô Di~u,, (nous) 
avez-vous reJetes pour 

toujours, * et votre colère 
s'enflamme-t-elle contre les 
brebis de votre pâturage? 

2. Souvenez-vous de votre 
communauté, que vous avez 
fondée jadis, de la tribu que 

Ps, n, - La Passion du Christ se con1inu.: dan9 l'.Sgiillt'. Mais Dieu perdra 
les petséculeuts, Il bdsen1 la 1ête du dragon el du léviatban : dans la mon du 
Christ, la mon et le péché sont vaincus, 
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demisti tibi in possessi6-
nem, * montis Sion, in 
quo sedem posuisti. 

3. Dirige gressus tuos 
ad ruinas perpétuas : * 
6mnia vastâvit inimicus 
in sanctuârio. 

4. Rugiérunt adversâ­
rii tui in loco convéntus 
tui, * posuérunt signa 
sua in tropreum. 

5. Shniles erant illis 
qui in condénso vibrant 
secW'im, * 6. et jam 
âscia et mâlleo jânuas 
ejus pâriter contûndunt. 

7. Igni tradidérunt 
sanctuârium ruum, * pro­
fanârunt in terra taber­
nâculum n6minis tui. 

8. Dixérunt in corde 
suo : « Destruâmus eos 
simul ; * combûrite 6m­
nia sanctUaria Dei in 
terra. » 

9. Signa nostra non 
jam vidémus, non est 
prophéta ; * neque inter 
nos est qui sciat quot'isque. 

vous avez rachetée pour être 
votre héritage, * de la mon­
tagne de Sion où vous avez 
établi votre demeure. 

3. Dirigez vos pas vers 
ces ruines irréparables : * 
l'ennemi a tout saccagé 
dans le sanctuaire. 

4. Ils ont rugi, vos adver­
saires, dans le lieu de votre 
assemblée, * ils (y) ont 
placé leurs emblèmes comme 
trophée. 

5. Ils étaient semblables 
à ceux qui brandissent la 
hache dans le fourré, * et 
voilà qu'avec la cognée et 
le marteau ils brisent pareil­
lement ses portes. 

7. Ils ont livré au feu 
votre sanctuaire, * ils ont 
profané (en la jetant) à 
terre la demeure de votre 
nom. 

8. Ils ont dit dans leur 
cœur Détruisons-les 
ensemble ; * brûlez tous 
les sanctuaires de Dieu 
dans le pays. l) 

9. Nous ne voyons plus 
nos emblèmes, il n'y a 
plus de prophète ; * et 
personne parmi nous qui 
sache jusques à quand. 

Si Dieu voulait ... 

IO. QuoU.sque, Deus, 
exprobrâbit inimfcus ? * 
blasphemfibit adversârius 
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10. Jusques à quand, 
ô Dieu, l'ennemi insultera­
t-il? * l'adversaire blasphé-
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nomen tuum in perpé­
tuum? 

II. Quare avértis ma­
num tuam * et déxteram 
tuam rétines in sinu 
tuo? -

r2. Deus autem rex: 
meus est ab antiquo, * 
qui éfficit salUtem in mé­
dio terrre. 

13. Tu dirupfsti po­
téntia tua mare, * contri­
visti câpita dracônum in 
aquis. 

14. Tu confregisti câ­
pita Leviâthan, * dedisti 
eum escam monstris ma­
rinis. 

15. Tu elicuisti fontes 
et torréntes : * tu sic­
câsti flUvios copiôsos. 

16. Tuus est dies et 
tua est nox; * tu stabi­
listi lunam et solem. 

17. Tu statuisti omnes 
términos terrre ; * restâ­
tem et hlemem tu fonnâsti. 

mera-t-il votre nom à ja­
mais? 

II. Pourquoi retirez-vous 
votre main * et retenez­
vous votre droite dans votre 
sein? 

II. 12. Mais Dieu est 
mon roi depuis jadis, * 
c'est lui qui opère le salut 
au milieu du pays. 

13. Vous avez fendu la 
mer par votre puissance, * 
vous avez brisé les têtes des 
dragons, dans les eaux. 

14. Vous avez écrasé les 
têtes de Léviathan, * vous 
l'avez donné en pâture aux 
monstres de la mer. 

15. Vous avez fait jaillir 
sources et torrents, * vous 
avez mis à sec des fleuves 
intarissables. 

16. A vous appartient 
le jour, à vous appartient 
la nuit ; * vous avez établi 
la lune et le soleil. 

17. Vous avez fixé toutes 
les limites de la terre; * 
l'été et l'hiver, c'est vous 
qui les avez créés. 

Pour la gloire du nom di'vin. 
r8. Recordâre hœc : 18. Souvenez-vous de 

inimfcus exprobrâvit tibi, ceci : l'ennemi vous a ou­
D6mine, * et p6pulus tragé, Seigneur *, et un 
insipiens maledixit n6- peuple insensé a maudit 
mini tuo. votre nom. 

19. Ne tradfderis VU.1- 19. Ne livrez pas au 
turi vitam turturis tui : * vautour la vie de votre 
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vitam pâuperum tu6rum 
noli oblivisci in perpé­
tuum. 

20. Réspice in fœdus 
tuum, * quia violéntire 
plena sunt latibula ter­
rre, et campi. 

21. Ne h\J.milis rever­
tâtur confllsus : * pau­
per et inops laudent no­
men tuum. 

22. Exsfuge, Deus, age 
causam tuam ; * recor­
dâre impropérii quod in­
sipiens quotidie infert ti­
bi. 

23. Noli oblivisci voces 
adversari6rum tu6rum : * 
tumUltus insurgéntium 
contra te ascéndit semper. 

Ant. Exstirge, D6mine, 
et jlldica causam meam. 

Y. Deus meus, éripe 
me de manu peccat6ris. 
Ri. Et de manu contra 
legem agéntis et iniqui. 

towterelle : * et la vie de 
vos affligés, ne l'oubliez 
pas pour toujours. 

20. Regardez votre al­
liance, * car les recoins 
du pays et de la campagne 
sont pleins de violence. 

21. Que l'humble ne 
s'en retourne pas confon­
du: * que le pauvre et 
le malheureux louent votre 
nom. 

22. Levez-vous, Seigneur, 
défendez votre cause ; * 
souvenez-vous des outrages 
que l'insensé vous inflige 
chaque jour. 

23. N'oubliez pas la cla­
meur de vos adversaires : * 
le tumulte monte sans cesse, 
de ceux qui se dressent 
contre vous. 

Ant. Levez-vous, Sei­
gneur, et jugez ma cause. 

Y. Mon Dieu, arrachez­
moi de la main du pécheur. 
~. Et de la main de qui agit 
contre la loi, et de l'homme 
d'iniquité. 

Pater noster à voix basse. 
LEÇON IV 

Ex Tractâtu 
sancti Augustini Episcopi 

super Psalmos. 

Du Traité 
de saint Augustin Évêque 

sur les Psaumes 
Sur le Psaume 54, au verset I 

[Paroles d'un homme persécuté.] 

EXAUDI, Deus, orati6- EXAUCEZ, ô J?i~u, ma prière, 
nem meam, et ne des- et ne mepruez pas ma 
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péxeris deprecati6nem 
meam : inténde mihi, et 
exâudi me. Satagéntis, sol­
lkiti, in tribulatiéne p6-
siti, verba sunt ista. Orat 
multa pâtiens, de malo 
liberâri desiderans. SUpe­
rest ut vîdeâmus in quo 
malo sit : et cum d.icere 
cœperit, agnoscâmus ibi 
nos esse : ut communi­
câta tribulaùéne, conjun­
gâmus orati6nem. Con­
tristâtus sum, inquit, in 
exercitati6ne mea, et con­
turbâ.tus sum. Ubi con­
tristâtus? ubi conturbâ­
tus ? In exercitati6ne mea, 
inquit. H6mines malos, 
quos pâtitur, commemo­
râtus est : eamdémque 
passiénem ma16rum h6-
minum exercitati6nem 
suam dixit. Ne putétis 
gratis esse malos in hoc 
mundo, et nihil boni de 
illis 3gere Deum. Omnis 
malus aut ideo vivit, ut 
corrigâtur ; aut ideo vivit, 
ut per illum bonus exer­
ceâtur. 

~. Amicus meus 6sculi 
me trâdidit signo : Quem 
osculâtus fü.ero, ipse est, 
tenéte eum : hoc malum 
fecit signum, qui per 

1. P~. '4, 2. 

29 

supplication ; donnez-moi at­
tention et exaucez-moi·. C'est 
d'un homme soucieux, in­
quiet et plongé dans la tri­
bulation, que sont ces pa­
roles. Il prie, ayant beaucoup 
à souffrir et désirant être dé­
livré de son mal. Reste à voir 
de quel mal il s'agit; et 
quand il aura commencé de 
nous le dire, reconnaissons 
que nous en sommes là nous 
aussi, afin que, communiant 
à sa tribulation, nous nous 
unissions à sa prière. J'ai été 
contristé dans mon épreuve et 
j'ai été troublé 1 • Où a-t-il été 
contristé? Où a-t-il été 
troublé? Dans mon épreuve, 
dit-il. Il a mentionné les 
hommes mauvais dont il a à 
souffrir, et de cette r,ouf­
france infligée par les hom­
mes mauvais, il a dit que 
c'était son épreuve. Ne pen­
sez pas que ce soit sans 
raison qu'il y a des mé­
chants en ce monde et que 
Dieu n'en fait rien de bon. 
Tout méchant vit ou pour 
être corrigé ou pour que, 
par lui, le bon soit éprouvé. 

~. Mon ami m'a livré par 
le signe d'un baiser : Celui 
que je baiserai, c'est lui, pre­
nez-le; voilà le signe cou­
pable que donna celui qui, 
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6sculum adimplévit ho­
micidium. * Infélix prre­
termisit prétium sângui­
nis, et in fine lâqueo se 
suspéndit. 'f. Bonum erat 
ei, si natus non fuisset 
homo ille. Infélix. 

par un baiser, consomma 
l'homicide. * Malheureux, 
il abandonna le prix du 
sang et finalement se pen­
dit. jf. Il eût été bon à cet 
homme de n'être pas né. 
Malheureux. 

LEÇON V 
[ ... Persécuté par les chcfa d'un monde mauvais.] 

UTINAM ergo qui nos 
modo exércent, con­

vertântur et nobiscum 
exerceântur : tamen 
quâmdiu ita sunt ut exér­
ceant, non eos odérimus : 
quia in eo quod malus 
est quis e6rum, utrum 
usque in finem perseve­
rat\lrus sit, ignorâmus. 
Et plerllmque cum tibi 
vidéris odisse inimicum, 
fratrem odisti, et nescis. 
Diâbolus, et ângeli ejus 
in ScriptU.ris sanctis mani­
festâti sunt nobis, quod 
ad ignem retérnum sint 
destinâti. Ipsérum tan­
tum desperânda est cor­
réctio, contra quos habé­
mus ocCUltam luctam : ad 
quam luctam nos armat 
Apéstolus, d.icens : Non 
est nobis colluctâtio ad­
vérsus carnem et sângui­
nem : id est, non advérsus 
hémines, quos vidétis, sed 
advérsus principes, et po­
testâtes, et rect6res mun-
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pLAISB donc à Dieu que 
ceux qui nous éprouvent 

maintenant se convertissent 
et soient éprouvés avec nous; 
cependant, tant qu'ils sont 
en dispositions telles qu'ils 
nous éprouvent, nous ne les 
haïrons pas ; car nous igno­
rons si, en ce qu'il a de mau­
vais, chacun d'eux persévé­
rexa jusqu'à la fin. Et le plus 
souvent, quand il te semble 
avoir haï un ennemi, c'est un 
frère que tu as haï, et tu n'en 
sais rien. Le diable et ses 
anges nous ont été manifes­
tés, dans les Saintes Écri­
tures, comme condamnés à 
un feu éternel. C'est seule­
ment de leur correction qu'il 
faut désespérer, de la correc­
tion de ceux contre qui 
nous menons une lutte ca­
chée, lutte pour laquelle l' A­
pôtre nous arme en disant : 
Notre lutte n'est pas contre 
la chair et le sang, c'est-à­
dire non point contre les 
hommes que vous voyez, 
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di, tenebrârum harum. 
Ne forte cum dixîsset, 
mundi, intelligeres dre­
mones esse rect6res creli 
et terrre. Mundi dixit, 
tenebrârum harum mundi 
dixit, amat6rum mnndi : 
mundi dixit, impi6rum et 
iniqu6rum : mundi dixit, 
de quo dicit Evangélium : 
Et mundus eum non co­
gn6vit. 

~. Judas mercâtor pés­
simus 6sculo pétiit Dô­
minum : ille ut agnus 
innocens non negâvit Ju­
dre ôsculum : * Denari6-
rum mlmero Christum 
J udreis trâdidit. jl. Mélius 
illi erat, si natus non 
fufsset. Denari6rum. 

mais contre les princes et les 
puissances et contre ceux qui 
dirigent le monde de ces té­
nèbres 1 • De peur que, lors­
qu'il a dit Œ du monde », tu 
ne comprennes que les dé­
mons sont les gouverneurs 
du ciel et de la terre, il a dit : 
du monde de ces ténèbres, 
c'est-à-dire du monde des 
amants de ce monde; c'est­
à-dire du monde des impies 
et des méchants; c'est-à-dire 
du monde dont l'Évangile 
dit : Et le monde ne l'a pas 
connu 2• 

Py. Judas, le pire des tra­
fiquants, a abordé le Sei­
gneur avec un baiser ; et Jui, 
comm.e un agneau innocent, 
n'a pas refusé le baiser de 
Judas. * Pour quelques de­
niers, il a livré le Christ aux 
Juifs. jt. Mieux lui eût valu 
n'être pas né. Pour quel­
ques deniers. 

LEÇON VI 
[Jésus, persécuté, prie pour ses bourreaux.] 

QUONIAM vidi iniqui­
tâtem et contradic­

ti6nem in civitâte. Atténde 
gl6riam crucis ipsius. Jam 
in fronte regum crux illa 
fixa est, cui inimici insul­
tavérunt. Efféctus prob:J.-

pARœ que j'ai vu l'iniquité 
et la contradiction dans la 

cité 3. Considère la gloire de 
sa croix. Déjà sur Je front 
des rois elle est fixée, cette 
croix qu'ont insultée les en­
nemis. L'effet en a prouvé la 

1. Eph,,. 6, u. 2. Jç,m l, 10. ,. P,. 14, 9. 

3I 



JEUDI SAINT : LA 

vit virtutem : d6muit or­
bem non ferro, sed ligno. 
Lignum crucis contumé­
liis dignum visum est 
inimicis, et ante ipsum 
lignum stantes caput agi­
tâbant, et dicébant : Si 
Filius Dei est, descéndat 
de cruce. Extendébat ille 
manus suas ad p6pulum 
non credéntem, et con­
tradicéntem. Si enim jus­
tus est, qui ex fide vivit; 
iniquus est, qui non ha­
bet fidem. Quod ergo 
hic ait, iniquitâtem : per­
fidiam intéllige. Vidébat 
ergo D6minus in civitâte 
iniquitâtem et contradic­
tiénem, et extendébat ma­
nus suas ad p6pulum non 
credéntem, et contradi­
céntem : et tamen et ipsos 
exspéctans dicébat : Pater, 
ign6sce illis, quia nés­
ciunt quid fâciunt. 

RJ. Unus ex discîpulis 
meis tradet me h6die : 
V re illi per quem tradar 
ego : * Mélius illi erat, si 
na tus non fuisset. Y. Qui 
intingit mecum manum in 
par6pside, hic me tradi­
tU.rus est in manus pec­
cat6rum. Mélius. Unus. 

1. Rom. 10, 21. 
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puissance. Elle s'est soumis 
l'univers, non par le fer, mais 
par le bois. Le bois de la 
croix a paru aux ennemis 
digne d'insultes ; et devant 
ce bois lui-même, ils ho­
chaient la tête et disaient : 
S'il est le Fils de Dieu, qu'iï 
descende de la croix. Mais 
lui, il étendait les mains 
vers un peuple incroyant et 
contredisant. Car si le juste 
est celui qui vit de la foi, 
l'inique est celui qui n'a pas 
la foi. Quand donc le 
psaume dit : iniquité, com­
prends : incrédulité. Le Sei­
gneur voyait donc dans la 
cité, l'iniquité et la contra­
diction, et il étendait ses 
mains vers un peuple z'n­
croyant et contredisant 1 ; et 
cependant, les attendant 
eux-mêmes, il disait : Père, 
pardonnez-leur, car i'ls ne 
savent ce qu'ils font 2• 

~. Un de mes disciples me 
trahira aujourd'hui; mal­
heur à celui par qui je serai 
livré. * Mieux lui eût valu 
n~être pas né. t. Celui qu; 
met la main au plat avec 
moi, voilà celui qui doit me 
livrer aux mains des pé­
cheurs. Mieux. Un de mes 
disciples. 
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Ant. 7. Dixi iniquis: * 

Nolite loqui advérsus 
Deum iniquitâtem. 

Ant. 7. J'ai dit aux mé­
chants : Ne dites pas l'ini­
quité contre Dieu. 

Psaume 74. Dieu juge les orgueilleux. 

CELEBRAMUS te, D6mine, 
celebrâmus, * et prre­

dicâmus nomen tuum, 
enarrâmus mirabilia 
tua. -

3. « Quando statllero 
tempus, * ego seCUJldum 
jus judicâbo. 

4. Etsi moveâtur terra 
cum Omnibus fncolis 
suis : * ego firmâvi co­
lUmnas ejus. 

5. Dico insoléntibus : 
« Nolite insoléscere )>, * 
et impiis : « Nolite ext61-
lere cornu. )) 

6. Nolite ext6llere 
contra Altfssimum cornu 
vestrum, * nolite loqui 
contra Deum protérva. 

7. Neque enim ab 
Oriénte neque ab Occi­
dénte * neque a desérto 
neque a m6ntibus : 

8. Sed Deus est ju­
dex : * hune déprimit, et 
illum ext6llit. 

9. Nam in manu Dô­
mini calix est, * qui 

Nous vous célébrons, Sei-
gneur, nous célé­

brons, * et nous proclamons 
votre nom, nous racontons 
vos merveilles. 

II. 3. « Quand j'aurai 
fixé le temps, * moi, selon 
le droit, je jugerai. 

3. Que la terre soit ébran­
lée avec tous ses habitants, * 
c'est moi qui ai affermi ses 
colonnes. 

5. Je dis aux orgueilleux : 
« Ne vous enorgueillissez 
pas »,*et aux impies:« N'é­
levez pas la corne. » 

6. N'élevez pas contre le 
Très Haut votre corne, * ne 
dites pas contre Dieu des 
paroles impudentes. 

7. Ce n'est ni de l'Orient 
ni de l'Occident, * ni du 
désert, ni des montagnes ... 

8. Mais c'est Dieu qui 
juge : * il abaisse celui-ci 
et il élève celui-là. 

9. Car dans la main du 
Seigneur est une coupe, * 

Pm. 74 - Le juste jugement de Dieu pcrdni le• ennemi, orgueilleux du 
Chri11t et de l'ÉgU.e. 
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spumat vino, plenus 
mixto : 

Et propinat ex eo; us­
que ad freces sorbébunt, * 
bibent omnes impii 
terra:. )) -

ro. Ego autem exsul­
tâbo in retérnum, * psal­
lam Deo Jacob. 

r r. Et 6mnia c6rnua 
impiôrum confringam; * 
extolléntur c6rnua justi. 

Ant. Dixi iniquis 
Nolite loqui advérsus 
Deum iniquitâtem. 

Ant. 8. Terra trémuit * 
et quiévit, dum exsllr­
geret in judicio Deus. 

CÈNE DU SEIGNEUR 

avec du vin écumant, mêlé 
d'aromates : 

Et il en verse; ils absor­
beront jusqu'à la lie, * ils 
boiront, tous les impies 
de la terre. » 

III. ro. Et moi j'exulterai 
éternellement, * je chante­
rai au Dieu de Jacob. 

1 I. Et je briserai toutes 
les cornes des méchants ; * 
elles seront exaltées, les 
cornes des justes. 

Ant. }'ai dit aux mé­
chants : Ne dites pas l'ini­
quité contre Dieu. 

Ant. 8. La terre a tremblé 
et s'est tue, quand Dieu 
s'est levé pour le jugement. 

Psaume 75. - Miraculeuse défaite des ennemis d'Israël. 

JNNOTUIT Deus in Juda,* 
in Israël magnum est 

nomen ejus. 
3. In Salem est taber­

nâculum ejus, * et habi­
tâtio ejus in Sion. 

4. lbi confrégit fülmina 
arcus, * scutum et gla­
dium et arma. -

5. Splendens luce tu, 
potens, venisti * a mén­
tibus retérnis. 

D1EU s'est fait connaître 
en Juda, * en Israël 

son nom est grand. 
3. En Salem 

tente, * et sa 
en Sion. 

est sa 
demeure 

4. Là il a brisé les fou­
dres de ]'arc, * le bou­
clier, le glaive et les armes. 

II. 5. Vous êtes venu, ô 
héros, resplendissant de lu­
mière, * des montagnes 
éternelles. 

l's. 75. - Le Christ dans sa Passion e$t un vainqueur irrési11tible, un « héto9 
resplendiuant de lumiére ». Par la résurrection (v. 9 : otfenolre de Pàquee) 
le jugement e~t commen<'é, 
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6. Spoliâti sunt robUsti 
corde, d6rmiunt somnum 
suum, * et Omnium f6r­
tium defecérunt manus. 

7. Increpati6ne tua, 
Deus Jacob, * torpué­
runt currus et equi. 

6. Les (guerriers) au 
cœur vaillant ont été dé­
pouillés, ils dorment leur 
sommeil * et les mains de 
tous ces héros ont défailli. 

7. A votre menace, Dieu 
de Jacob, * les chars et les 
chevaux ont été engourdis. 

Le jugement dernier. 

8. Terribilis es tu, et 8. Vous êtes terrible et 
quis resistet tibi, * ob qui peut vous résister, * 
veheméntiam irre ture? sous la violence de votre 

9. De crelo audiri fecisti 
judicium : * terra expâvit 
et siluit, 

10. Cum exsûrgeret ad 
judkium Deus, * ut sal­
ves fâceret omnes hllmiles 
terrre. -

11. Nam furor Edom 
glorificâbit te, * et supérs­
tites Emath festum agent 
tibi. 

12. Fâcite vota et s61-
vite ea D6mino Deo ves-
tro, * omnes in circuitu 
ejus munus ferant Terri­
bili, 

13. Ei qui c6hibet spi­
ritum principum, * qui 
terribilis est régibus terrre. 

Ant. Terra trémuit et 
quiévit, dum exsUrgeret 
in judicio Deus. 
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colère? 
9, Du ciel vous avez 

fait entendre votre sen­
tence ; * la terre a été 
effrayée et s'est tue, 

ro. Quand Dieu s'est 
levé pour le jugement, * 
afin de sauver tous les 
humbles du pays. 

IV. II. Car la fureur 
d'Edom vous glorifiera, * 
et les survivants d'Emath 
vous fêteront. 

12, Faites des vœux et 
acquittez-les au Seigneur 
votre Dieu, * que tous 
ceux qui l'entourent portent 
un présent au (Dieu) redou­
table. 

13. A celui qui abat l'es­
prit des princes, * qui est 
redoutable aux rois de la 
terre. 

Ant. La terre a tremblé et 
s'est tue, quand Dieu s'est 
levé pour le jugement. 
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Ant. 9. In die tribu!a­
ti6nis * mere Deum exqui­
sivi mânibus meis. 

CÈNE DU SEIGNEUR 

Ant. 9. Au jour de ma 
tribulation, j'ai tendu mes 
mains vers Dieu. 

Psaume 76. - L'angoisse apaisée par la foi. 
1re PARTIE. - Vangoissam problème. 

yox mea ad Deum as- MA voi~ mo~te vers Dieu 
céndit et clamo, vox et Je crie, ma voix 

mea ad Deum, ut âudiat (monte) vers Dieu, pour 
me ; * 3. die angl.lstire qu'il m'entende; * 3. au 
mei:e D6minum qurero. jour de mon angoisse, je 

cherche le Seigneur. 
Manus mea per noc­

tem exténditur indefés­
sa; * consolati6nem ré­
nuit ânima mea. 

4. Cum Dei rec6rdor, 
ingemisco ; * cum rec6-
gito, déficit spiritus meus. 

5. T enes vigiles 6culos 
meos ; * conrû.rbor nec 
possum loqui. 

6. Perpéndo dies anti­
quos, * et pristinos annos 
rec6rdor : 

7. Méditor nocte in 
corde meo, * rec6gito et 
scrutâtur spiritus meus : 

8. « Num in retémum 
repéllet Deus, * nec pro­
pitius erit ultra? 

9. Num in perpétuum 
deficiet grâtia ejus, * 
irrita erit promissio in 
omnes generati6nes? 

Ma main, pendant la nuit, 
s'étend sans se lasser ; * 
mon âme refuse la conso­
lation. 

4. Lorsque je me sou­
viens de Dieu, je gémis ; * 
quand je médite, mon esprit 
est abattu. 

5. Vous tenez mes yeux 
éveillés ; * je suis agité 
et ne puis parler. 

6. Je soupèse les jours 
anciens, * et je me rappelle 
les années de jadis : 

7. Je médite la nuit dans 
dans mon cœur, * je réflé­
chis et mon esprit cherche : 

8. « Est-ce que Dieu 
repoussera à jamais, * et 
ne sera plus propice? 

9. Est-ce que sa faveur 
est finie pour tôujours, * et 
sa promesse annulée pour 
toutes les générations? 

Ps. 76. - Le psaume commence par la plainte de Jésus persêcuté et appa­
remment abandonné: il •'achève par l'annonce de la riaurrection (« la terre 
fot secouée et elle uemhla ») et du jugement. 
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10, Num oblitus est 
miseréri Deus? * an irâ­
tus occlûsit miseric6rdiam 
suam? » -

10. Est-ce que Dieu a 
oublié d'avoir pitié? * ou 
bien, irrité, a-t-il fermé 
sa miséricorde? 1> 

ze PARTIE. - La solution du problème. 

II. Et dico : « Hic est 
dolor meus, * quod mu­
tâta est déxtera Altissi­
mi. >> 

12. Memor sum fac­
t6rum D6mini, * ûtique 
memor sum antiqu6rum 
mirabilium tuôrum. 

13. Et méditer 6mnia 
Opera tua, * et gesta tua 
perpéndo. 

14. Deus, sancta est via 
tua : * quis deus est 
magnus ut Deus noster? 

15. Tu es Deus, qui 
mirabilia patras, * notam 
fedsti in populis potén­
tiam tuam. 

I 6. Redemisti brâchio 
tuo p6pulum tuum, * 
fllios Jacob et Joseph. 

II. Et je dis : « Mon 
chagrin, le voici, * c'est 
qu'elle a changé, la droite 
du Très-Haut. » 

12. Je me rappelle les 
œuvres du Seigneur, * oui, 
je me souviens de vos anti­
ques merveilles. 

13. Et je médite toutes 
vos œuvres, * et je soupèse 
vos prodiges. 

14. 0 Dieu, votre con­
duite est sainte : * quel Dieu 
est grand comme notre 
Dieu? 

15. Vous êtes le Dieu qui 
faites des merveilles, * vous 
avez fait connaître, parmi 
les peuples, votre puissance. 

16. Vous avez racheté, 
par votre bras, votre peu­
ple, * les fils de Jacob et 
de Joseph. 

Le grand jour du Dieu juge et sauveur. 

17. Vidérunt te aqure, 17. Les eaux vous ont 
Deus, vidérunt te aqure : vu, ô Dieu, les eaux vous 
tremuérunt, * atque com- ont vu : elles ont tremblé * 
m6ti sunt fluctus. et les flots ont été boule­

18. Profudérunt nûbila 
aquas, nubes emisérunt 
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versés. 
18, Les nuages ont déver­

sé leurs eaux, les nuées ont 
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vocem, * atque sagittre 
ture volârunt. 

19. Tônitrus tuus in 
tllrbine sônuit, collustrâ­
runt fl.llgura orbem : * 
commôta est et trémuit 
terra. 

20. Per mare facta est 
via tua, et sémita tua 
per aquas multas, * neque 
apparuérunt vestigia tua. 

21. Duxisti ut gregem 
pôpulum tuum, * per 
manum Môysis et Aaron. 

Ant. In die tribulati6-
nis mere Deum exquisivi 
mânibus meis. 

Y. Exsllrge, Dômine. 
IV. Et jU.dica causam meam. 

fait entendre leur voix, * 
et vos flèches ont volé. 

19. Votre tonnerre a 
résonné dans l'ouragan, vos 
éclairs ont illuminé le 
monde : * la terre fut 
secouée et elle trembla. 

20. Vous vous êtes frayé 
votre route à travers la 
mer et votre sentier à tra­
vers les grandes eaux, * 
et vos traces sont restées 
invisibles. 

2 I. Vous avez conduit 
comme un troupeau votre 
peuple, * par la main de 
Moïse et d'Aaron. 

Ant. Au jour de ma tribu­
lation j'ai tendu mes mains 
vers Dieu. 

Y. Levez-vous, Seigneur. 
~- Et jugez ma cause. 

Pater noster à voix basse. 
LEÇON VII 

De Epistola prima 
beâti Pauli 

Ap6stoli ad Corinthios 

De la première Épître 
du bienheureux Paul 

Apôtre aux Corinthiens 

Chapitre II, 17-34 
[Le repas du Seigneur est signe d'unité.] 

Hoc autem prredpio : ymc1 ce que je commande, 
non laudans quod n'ayant pas à vous louer 

non in mélius, sed in de ce que vous vous réunis­
detérius convenitis. Pri- sez, non pour devenir meil­
mus quidem convenién- leurs, mais pires. Et tout 
tibus vobis in Ecclésiam, d'abord j'entends dire que 
âudio scissfuas esse inter dans '!OS réunions pour l'as­
vos, et ex parte credo. semblée, il y a des scissions 
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Nam op6rtet et hrereses 
esse, ut et qui probâti, ma­
nifésti fiant in vobis. Con­
veniéntibus ergo vobis in 
wrnm, jam non est Domi­
nicam cœnam manducâre. 
U nusquisque enim suam 
cœnam prœsUmit ad man­
ducândum. Et :.Hius qui­
dem ésurit, ,ilius autem 
ébrius est. N umquid do­
m os non habétis ad man­
ducândum et bibéndum? 
aut Ecclésiam Dei con­
témnitis, et confü.nditis 
eos, qui non habent? Quid 
dicam vobis ? Laudo vos ? 
In hoc non laudo. 

~. Eram quasi agnus 
innocens : ductus sum ad 
immolândum, et nescié­
bam : consflium fecérunt 
inimici mei advérsum me, 
dicéntes : * Venite, mit· 
tâmus lignum in panem 
ejus, et eradS.mus eum 
de terra vivéntium. Y.,. 
Omnes inimici mei ad­
vérsum me cogitâbant ma­
la mihi : verbum iniquum 
mandavérunt advérsum 
me, dicéntes. Venite. 

entre vous, et je le crois en 
partie, Il faut en effet qu'il y 
ait des hérésies, pour que 
ceux qui sont approuvés 
soient manifestés parmi 
vous. Quand donc vous 
vous réunissez, ce n'est plus 
pour manger Je repas du 
Seigneur ; car chacun a 
l'audace d'apporter son sou­
per; et Pun a faim, tandis 
que son voisin s'enivre. N'a­
vez-vous pas des maisons 
pour manger et pour boire? 
Ou bien avez-vous le mépris 
de l'Église de Dieu et vou­
lez-vous la confusion de ceux 
qui n'ont rien? Que vous di· 
raHe? Que je vous loue? 
En cela, je ne vous loue pas, 

Ili', j'étais comme un a­
gneau innocent, conduit à 
l'immolation, et je ne le sa· 
vais pas ; mes ennemis ont 
tenu conseil contre moi, di­
sant: * Venez, mettons du 
bois dans son pain et rayons• 
le de la terre des vivants. Y,. 
Tous mes ennemis, contre 
moi, complotaient mon mal­
heur ; ils donnèrent contre 
moi un ordre inique, disant. 
Venez. 

LEÇON VIII 
(Récit de l'institution eucharistique.] 

EGO enim accépi a D6· J'AI appris en effet moi· 
mine quod et trâdidi même du Seigneur ce que 

vobis, qu6niam Déminus je vous ai transmis, que le 
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J esus, in qua nocte trade­
bâtur, accépit panem, et 
grâtias agens fregit, et 
dixit : Accipite, et man­
ducâte : hoc est corpus 
meum, quod pro vobis 
tradétur : hoc fa.cite in 
meam commemoratiénem. 
Similiter et câlicem, post­
quam cœnâvit, dicens : 
Hic calix novum testa­
méntum est in meo sân­
guine : hoc fâcite quoties­
cl.lmque bibétis, in meam 
commemorati6nem. Quo­
tiescUmque enim mandu­
câbitis panem hune, et 
câlicem bibétis, mortem 
Dômini annuntiâbitis do-
nec véniat. 

RJ. Una hora non po­
tuistis vigilâre mecum, 
qui exhortabâmini mari 
pro me? * Vel Judam 
non vidétis, qu6modo non 
dormit, sed festinat trâ­
dere me Judreis? t. Quid 
dormitis? slll'gite, et orâte, 
ne intrétis in tentati6nem. 
Vel. 

Seigneur Jésus, dans la nuit 
où il fut livré, prit du 
pain et, rendant grâces, le 
rompit et dit : 11 Prenez et 
mangez, ceci est mon corps 
qui sera livré pour vous. Fai­
tes ceci en mémoire de moi. » 
De même, pour le calice, a­
près qu'il eut soupé, il dit : 
« Ce calice est la nouvelle 
Alliance dans mon sang ; 
chaque fois que vous en boi­
rez, faites ceci en mémoire 
de moi.» Car chaque fois que 
vous mangerez de ce pain 
et que vous boirez de ce 
calice, vous annoncerez la 
mort du Seigneur, jusqu'à 
ce qu'il vienne. 

YI. Vous n'avez pu veiller 
une heure avec moi, vous qui 
vous exhortiez à mourir pour 
moi? * Ne voyez-vous donc 
pas Judas, comment il ne 
dort pas, mais se hâte de me 
livrer aux Juifs? YI. Pour­
quoi dormez-vous? Levez­
vous et priez, de peur d'en­
trer en tentation. Ne voyez­
vous donc pas. 

LEÇON IX 
{Respect dû à !'Eucharistie.} 

JTAQUE quic\lmque man- C'EST pourquoi quiconque 
ducâverit panem hune, aura mangé de ce pain 

vel biberit câlicem Dô- et bu du calice du Seigneur 
mini indigne reus erit indignement, sera coupable 
COrporis et sa:,.guinis Dô- du corps et ~u sang du Sei-

gneur, ne discernant pas le 
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mlill. Probet autem seip­
sum homo : et sic de pane 
illo edat, et de calice 
bibat. Qui enim man­
dllcat et bibit indigne, 
judicium sibi mandllcat et 
bibit, non dijUdicans cor­
pus D6mini. Ideo inter 
vos multi infirmi et imbe­
cilles, et d6rmiunt multi. 
Quod si nosmetipsos diju­
dicarémus, non Utique 
judicarémur. Dum judi­
câmur autem, a D6mino 
corripimur, ut non cum 
hoc mundo damnémur. 
!taque, fratres mei, cum 
convenitis ad manducân-

corps du Seigneur. Que 
l'homme s'éprouve donc lui­
même et qu'à cette condition 
il mange de ce pain et boive 
de ce calice• car celui qui 
mange et boit indignement, 
mange et boit sa propre con­
damnation, ne discernant 
pas le corps du Seigneur. 
Voilà pourquoi beaucoup 
parmi vous sont malades et 
faibles, et beaucoup sont 
morts. Que si nous nous exa­
minions nous-mêmes, assu­
rément nous ne serions pas 
condamnés. Mais lorsque 
nous sommes (ainsi) con­
damnés, c'est le Seigneur 
qui nous châtie pour que 
nous ne soyons pas damnés 
avec ce monde 1• C'est pour-

J, Nous donnons aux motsjudiâum, i11di.:11mur, le sens de scnteru:c de condamna­
tion qui se dégage indubitablement du ·contexte, condamnation à une peine tcmpo­
re!Je qui va jusqu'à la mort temporelle pour éviter au coupable la damnation avec 
le monde. Void quelques extraits du G;,mroentaire de M. Fillion sur ce passage : 
« Communier indignement, c'est le faire d'une manière qui profane plus ou moins 
le corps et le sang de Jésus-Christ, avec une conscience coupable de fautes contre 
la charité, contre !a mortification, etc ... sans s'être suffisamment examiné et préparé. 
L' Apôtre n'avait pas seulement en vue ceux qui communient en état 
de péché mortel, mais encore ceux qui !e font avec affection au péché véniel, 
car ces detniers aussi outragent, quoique d'une façon moins grave, le divin sacre­
ment ... Parce que de nombreux fidèies de Corinthe ne communiaient pas avec les 
dispositions requises, Dieu les avait ouvertement punis. C'est un appel direct à 
leur expérience que !'écrivain sacré fait en cet endroit. Inftrmi ,1 imbtriile,. Ces dcm; 
adjectifs, comme ceux qui leur correspondent en grec, sont à peu près synonymes. 
Ils représentent ici l'un et l'autre les maladies graves dont Dieu avait châtié quel­
ques-uns des coupables. Dormillnt. L'euphémisme fréquemment usité dans le Nou­
veau Testament, pour désigoer la mon ... Le jugement divin exercé sous forme de 
châtiment corporel était Cil réalité un acte d'indulgence. Par là, les Corinthiens rece­
vaient une leçon destinée à les améliorer et dom ils ne tenaient qu'à eux de pmfitcr, 
s'ils voulaient échapper à une condamnation encore plus terrible et plus durable. 
(Ut Saint, Bibl, ,omm,nll,,) 
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dum, invicem cxspectâte. 
Si quis ésurit, domi man­
dU.cet : ut non in judfcium 
conveniâtis. Cétera au­
tem, cum vénero, dis­
pônam. 

Rf. Seni6res p6puli con­
silium fecérunt, * Ut 
J esum dola tenérent, et 
occiderent : cum glâdiis 
et füstibus exiérunt tam­
quam ad latr6nem. t. 
Collegérunt pontifices et 
pharisrei condlium. Ut. 
Seni6res. 

CÈNE DU SEIGNEUR 

quoi, mes frères, quand vous 
vous réunissez pour le repas, 
attendez-vous les uns les au­
tres. Si quelqu'un a faim, 
qu'il mange à la maison, 
pour que vos réunions n'a­
boutissent pas à votre con­
damnation. Pour les autres 
choses, je les réglerai quand 
je viendrai. 

R;. Les anciens du peuple 
tinrent conseil, * Afin de 
prendre Jésus par ruse et de 
le tuer ; ils sortirent avec des 
glaives et des bâtons, comme 
pour un brigand. '/1. Les 
prêtres et les pharisiens réu­
nirent un conseil. Afin. Les 
anciens. 

Si les Matines, auiourd'hui et les deux jours suivants, 
se disent en dehors du Chœur, séparées des Laudes, on 
ajoute l'Oraison : Réspice, qua:sumus, D6mine, comme plus 
loin, p. 47. Les Laudes alors, après la récitation à voix 
basse du Pater et de l' Ave Maria, commencent immédiate­
ment par la première Antienne. 

A LAUDES 

Ant. r. Justificéris, D6-
mine, * in serm6nibus 
tuis, et vincas cum judi­
câris. 

Ant. r. Soyez justifié, Sei­
gneur, dans vos paroles, et 
triomphant dans vos juge­
ments. 

Psaumes de la Férie (II). p. 260. 

Ant. 2. D6minus * tam- Anr. 2. Le Seigneur a été 
quam ovis ad victimam conduit comme une brebis 
ductus est, et non apéruit au sacrifice, et il n'a pas 
os suum. ouvert la bouche. 
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Ant. 3. Contritum est * 
cor meum in média mei, 
contremuérunt 6mnia os­
sa mea. 

Ant. 4. Exhortâtus es * 
in virtUte tua, et in re­
fectiône sancta tua, Dé­
mine. 

Ant. 5. Oblâtus est * 
quia ipse véluit, et pec­
câta nostra ipse portâvit. 

Ant. 3. Mon cœur a été 
broyé dans ma poitrine ; ils 
ont tremblé, tous mes os. 

Ant. 4. Vous avez exhorté 
dans votre puissance et dans 
votre saint réconfort, Sei­
gneur. 

Ant. 5. Il s'est offert parce 
que lui-même l'a voulu et 
il a porté lui-même nos 
péchés. 

On ne dit pas de Capitule ni d'Hymne pendant ces 
trois Jours, 

fr, Homo pacis me:.:e, 
in quo sperâvi. Ri'. Qui 
edébat panes meos, am­
pliâvit advérsum me sup­
plantatiénem. 

Ad Bened. Ant. Trâdi­
tor autem * <ledit eis 
signum, dicens : Quem 
osculâtus fü.ero, ipse est 
tenéte eum. 

Y. L'homme de ma paix, 
en qui j'avais toute con­
fiance. R/. Qui mangeait de 
mon pain, a préparé contre 
moi une grande trahison. 

A Bénéd. Ant. Le traitre 
leur a donné un signe, 
disant : Celui que j'em­
brasserai, c'estlui,prcnez-Ie. 

Cantique de Zacharie : Benedictus, p. 24 *. 
Pendant qu'on chante le Cantique, on éteint d'abord tous 

les cierges du candélabre triangulaire. sauf celui du som­
met, puis peu à peu les six cierges placés dès le début de 
l'Office sur l'autel, de telle sorte que le dernier cierge 
soit éteint au dernier verset; on éteint de même toutes les 
lampes et les luminaires à travers l'église. Quand on 
répète l'Antienne : Trâditor, on enlève du candélabre le 
dernier cierge et on le cache sous l'autel, au coin de 
l'Epître. 

Après la répétition de l'Antienne à Bénédictus, on dit: 

Ant. Christus factus 
est pro nobis obédiens 
usque ad mortem. 

43 

Ant. Le Christ s'est fait 
obéissant pour nous, jus­
qu'à la mort. 
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Le second jour, on ajoute : 

Mortem autem crucis. Et à la mort de la croix. 

Le troisième jour, on ajoute : 

Propter quod et Deus 
exaltâvit illum, et dedit 
illi nomen, quod est su­
per omne nomen. 

C'est pourquoi Dieu l'a 
exalté et lui a donné un 
nom qui est au-dessus de 
tout nom. 

Ainsi dit-on à toutes les Heures du jour. 
Quand on commence l' Antienne : Christus factus est, tous 

se mettent à genoux et, cette Antienne étant finie, on dit 
le Pater noster tout entier à voix basse, puis à mi-voix 
le Psaume suivant : 

Psaume 50. Appel au pardon et au renouvellement. 
Ayez pitié! 

MISERERE mei, Deus, 
secll.ndum miseri­

c6rdiam tuam ; * se­
cU.ndum multitl.ldinem 
miserati6num tuârum 
dele iniquitâtem meam. 

4. Pénitus lava me a 
culpa mea, * et a pec­
cito meo mnnda me. -

AYEZ pitié de moi, ô 
Dieu, selon votre mi­

séricorde ; * selon la mul­
titude de vos miséricordes, 
effacez mon iniquité. 

4. Lavez-moi complète­
ment de ma faute, * et 
purifiez-moi de mon péché. 

Je reconnais ma faute. 

5. Nam iniquitâtem 
meam ego agnôsco, * et 
peccâtum meum coram 
me est semper. 

6. Tibi soli peccâvi * 
et quod malum est co­
ram te, feci, 

B. I. 5. Car je reconnais 
mon iniquité, * et mon 
péché est sans cesse devant 
moi. 

6. Contre vous seul j'ai 
péché * et ce qui est mal 
à vos yeux, je l'ai fait, 

Pt, so. - Le Chri1t a poni no, p,!;chét et let• e:itpl,!;1 : il peut rcadte griccs 
pour noue délivrance. 
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Ut manifestéris justus 
in senténtia tua, * rectus 
in judicio tuo. 

7. Ecce, in culpa naru.s 
sum, * et in peccâto 
concépit me mater mea. 

8. Ecce, sinceritâte 
cordis delectâris, * et in 
prrec6rdiis sapiéntiam 
me doces. -

Afin que vous apparais­
siez juste dans votre sen­
tence, * droit dans votre 
jugement. 

7. Oui, je suis né dans 
la faute, * et ma mère m'a 
conçu dans le péché. 

8. Oui, vous prenez plai­
sir à la sincérité du cœur, * 
et dans le fond de mon 
cœur, vous m'enseignez la 
sagesse. 

Purifiez-moi. 

9. Aspérge me 
po, et mundâbor ; 
me, et super 
dealbâbor. 

hyss6- II. 9. Aspergez-moi avec 
* lava l'hysope et je serai puri­
nivem fié ; * lavez-moi et je serai 

10. Fac me and.ire 
gâudium et lretitiam, * 
exsllltent ossa qure con­
trivisti. 

II. Avérte fâciem 
tuam a peccâtis meis, * 
et omnes culpas meas 
dele. -

plus blanc que neige. 
ro. Faites-moi entendre 

la joie et l'allégresse, * qu'ils 
tressaillent, les os que 
vous avez brisés. 

r r. Détournez votre vi­
sage de mes péchés, * et 
effacez toutes mes fautes. 

Renouvelez-moi. 

12, Cor mundum crea 
mihi, Deus, * et spiri­
tum firmum rénova in 
me. 

13. Ne projéceris me a 
facie tua, * et spiritum 
sanctum tuum ne abstU­
leris a me. 

14. Redde mihi lreti­
tiam sallltis ture, * et 
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III. 12. Créez en moi 
un cœur pur, ô Dieu, * 
et renouvelez en moi un 
esprit ferme. 

13. Ne me rejetez pas 
loin de votre face, * et 
votre esprit saint, ne le 
retirez pas de moi. 

14. Rendez-moi la joie 
de votre salut, * et confir-
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·-------------~ 

spiritu gener6so 
firma me. -

con- mez-moi dans un esprit de 
noblesse. 

Je vous rendrai grâces. 

15. Docébo uuquos 
vias tuas, * et peccat6-
res ad te converténtur. 

16. Libera me a pœna 
sânguinis, Deus, Deus 
salvâtor meus ; * ex­
sUltet lingua mea de 
justîtia tua. 

17. D6mine, lâbia mea 
apéries, * et os meum 
annuntiâbit laudem tuam. 

18. Neque enim sa­
crificio delectâris ; * et 
holocâustum, si darem, 
non acceptâtes. 

19. Sacrificium meum, 
Deus, spiritus contritus: * 
cor contritum et hu­
miliâtum, Deus, non 
despicies. -

IV. 15. J'enseignerai aux 
iniques vos voies, * et les 
pécheurs reviendront à vous. 

16. Délivrez-moi de la 
peine du sang, Dieu, Dieu 
mon sauveur, * ma langue 
se réjouira de vmre justice. 

17. Seigneur, ouvrez mes 
lèvres, * et ma bouche pu­
bliera votre louange. 

18. Car vous ne prenez 
pas plaisir au sacrifice ; * 
et si je vous offrais un 
holocauste, vous ne l'ac­
cepteriez pas. 

19. Mon sacrifice, ô Dieu, 
c'est un esprit brisé: * 
le cœur contrit et humilié, 
ô Dieu, vous ne le mépri­
serez pas. 

Appendice, ajouté au retour de l'exil. 

20. Benigne fac, D6-
mine, pro bonitâte tua, 
erga Sion, * ut reredi­
fices muros J enisalem. 

21. Tune acceptâbis 
sacrificia legitima, obla­
tiémes et holocâusta, * 
tune 6fferent super al­
tâte tuwn vitulos. 

C. 20. Traitez favorable­
ment Sion, Seigneur, dans 
votre bonté : * rebâtissez 
les remparts de Jérusalem. 

21. Alors vous agréerez 
les sacrifices voulus par la 
loi, les oblations et les 
holocaustes, * alors on pré­
sentera des taureaux sur 
votre autel. 
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Le Psaume étant fini, on dit encore à mi-voix sans 
Orémus, l'Oraison suivante : 

Oraison 

R ESPICE, quœsumus, D6-
mine, super hanc 

familiam tuam, pro qua 
Déminus noster J esus 
Christus non dubitâvit 
mânibus tradi nocéntium, 
et crucis subite tormén­
tum : sed Qui tecum dici­
tur sub silentio. 

DAIGNEZ jeter un regard 
favorable, Seigneur, sur 

votre famille que voici et 
pour laquelle Notre Sei­
gneur Jésus-Christ n'a pas 
hésité à se laisser livrer aux 
mains des bourreaux et 
à subir le supplice de la 
croix. ( Mais c'est à voix 
basse qu'on dit la conclusion:) 
Qui avec vous. 

Ainsi se terminent toutes les Heures, pendant ces trois 
jours, jusqu'à None du Samedi Saint inclusivement. Ce­
pendant, à Laudes, on fait alors un peu de bruit etl'on fait 
réapparaître de dessous l'autel le cierge allumé. Tous 
alors se lèvent et s'en vont en silence. 

AUX HEURES 
A Prime, Tie1•ce, Sexte et None, pendant ces trois jours, 

après avoir dit à voix basse : Pater noster, Ave Maria et à 
Prime : Credo, on commence immédiatement les Psaumes 
qui sont ceux des Fêtes, p. 40; quand ils sont achevé5, 
on dit !'Antienne: Christus factus est, avec les autres prières 
indiquées pour Laudes, p. 45 de ce fascicule. 

A Prime, on ne lit pas le MartyroJoge et on omet tout le 
reste de cette Heure. 

AUX VÊPRES 
Aujourd'hui et le jour suivant, après avoir dit à voix 

basse : Pater Noster et : Ave Maria, on commence les Vêpres 
immédiatement, par la première Antienne et sans chant. 

Ant. r. Câlicem * salu­
târis accipiam, et nomen 
D6mini invocâbo. 
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Ant. I. Je prendrai le calice 
du salut, et j'invoquerai le 
nom du Seigneur. 
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Psaume 115. - Action de grâces accompagnant 
le sacrifice. 

CONFISUS swn, étiam 
cum dixi : * <( Ego 

afflfctus sum valde >) ; 

1 r. Ego dixi in pavôre 
meo : * « Omnis homo 
fallax! » 

12. Quid retribuam Dô­
mino * pro Omnibus qure 
tribuit mihi? 

13. Câ.licem sallltis ac­
cipiam, * et nomen D6-
mini invocâbo. 

14. Vota mea D6mino 
reddarn * corarn omni 
p6pulo ejus. 

15. Preti6sa est in ôcu­
lis Dômini * mors sanc­
tôrum ejus. 

16. 0 D6mine, ego 
servus tuus sum, ego 
servus tuus, filius ancil­
lre ture : * solvisti vincula 
mea. 

17. Tibi sacrificâbo sa­
crificium laudis, * et no­
men D6mini invocâbo. 

18. Vota mea D6mino 
reddam * coram omni 
pôpulo ejus, 

19. In âtriis domus 
Dômini, * in médio tui, 
Jenisalem. 

J'AI eu confiance, même 
quand j'ai dit : * « Je 

suis très affligé. )) 
I 1. Moi j'ai dit, dans 

mon abattement : * « Tout 
homme est trompeur! » 

12. Que rendrai-je au 
Seigneur * pour tout ce 
qu'il m'a donné? 

13. Je prendrai la coupe 
du salut, * et j'invoquerai 
le nom du Seigneur. 

14. J'accomplirai mes 
vœux au Seigneur * en 
présence de tout son peuple. 

15. Elle a du prix aux 
yeux du Seigneur * la 
mort de ses saints. 

16. 0 Seigneur, je suis 
votre serviteur, je suis votre 
serviteur, le fils de votre 
servante : * vous avez rom­
pu mes liens. 

17. Je vous offrirai un 
sacrifice de louange, * et 
j'invoquerai le nom du 
Seigneur. 

18. J'accomplirai mes 
vœux au Seigneur * en 
présence de tout son peuple, 

19. Dans les parvis de 
la maison du Seigneur, * 
en ton sein, Jérusalem. 

Ps. 11,. - Psaume du Hallet, chanté à la Cène pendant qu'on buvait la 
seconde coupe. Action de grikes pour la délivrance de l'épreuve signalée dan1 
le p•. 114. 
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Ant. Câlicem salutâris 
acdpiam, et nomen DO­
mini invocâbo. 

Ant. 2. Cum his, * qui 
odérunt pacem, eram pa­
cificus : dum loquébar illis, 
impugnâbant me grâtis. 

Ant. Je prendrai le calice 
du salut et j'invoquerai le 
nom du Seigneur. 

Ant. 2. Avec ceux qui haïs­
sent la paix, j'étais paci­
fique ; tandis que je leur 
parlais, ils me combattaient 
sans motif. 

Psaume 119. - Souffrances du juste 
au milieu des méchants. 

An Dôminum, cum tri­
bulârer, clamâvi * 

et exaudivit me. 
2. D6mine, libera âni­

mam meam a lâbio ini­
que, * a lingua dol6sa. -

3. Quid dabit tibi aut 
quid addet tibi, * lingua 
dol6sa? 

4. Sagittas poténtis acti­
tas * et carbônes genis­
târum. -

5. Heu mihi, quod dego 
in Mosoch, * hâbito in 
tentôriis Cedar ! 

6. Nimium habitâvit 
ânima mea * cum iis, 
qui odérunt pacem. 

7. Ego pacem cum lo­
quer, * illi urgent ad 
bellum. 

Ant. Cum his, qui odé-

VERS le Seigneur, dans 
mon angoisse, j'ai crié* 

et il m'a exaucé. 
2. Seigneur, délivrez mon 

âme de la lèvre inique, * 
de la langue trompeuse. 

Il. 3. Que te donnera 
(Dieu) ou que te donnera­
t-il encore, * langue trom­
peuse? 

4. Les flèches aiguës 
du guerrier * et les char­
bons de genêt. 

III. 5. Malheur à moi 
qui séjourne à Mosoch, * 
qui habite sous les tentes 
de Cédar! 

6. Trop longtemps elle 
a habité, mon âme * avec 
ceux qui haïssent la paix. 

7. Lorsque moi je parle 
de paix, * eux poussent à 
la guerre. 

Ant. Avec ceux qui haïs-

Pa. n9. - Plainte du Seigneur obligé de vivre •vee du ennemi, à la langue 
calomnieuae. 
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runt pacem, eram paci­
ficus : dum loquébar illis, 
impugnâbant me gratis. 

Ani. 3. Ab hominibus * 
iniquis libera me, Dé­
mine. 

sent la paix, j'étais paci­
fique ; tandis que je leur 
parlais, ils me combattaient 
sans motif. 

Ant. 3. Des hommes d'ini­
quité, délivrez-moi, Sei­
gneux. 

Psaume 139. - Contre les persécuteurs. 

E RIPE me, Démine, ab 
h6mine malo, * a 

viro violénto custôdi me ; 

3. Ab iis qui c6gitant 
mala in corde, * omni 
die éxcitant lites, 

4. Acuunt linguas su­
as ut serpens : * vené­
num âspidum sub lâbiis 
e6rum. -

5. Salva me, D6mine, 
e mânibus iniqui, * a 
viro violénto custôdi me : 

Qui côgitant evértere 
gressus meos, * 6, su­
pérbi absc6ndunt lâ­
queum mihi, 

Et funes exténdunt ut 
rete, * juxta viam ten­
d.feulas c6llocant mihi. 

7. Dico D6mino : Deus 
meus est tu ; * auscU.lta, 
Démine, vocem obsecra­
ti6nis mere. 

DÉLIVREZ-MOI, Seigneur 
de l'homme mauvais,* 

contre l'homme de vio­
lence, gardez-moi : 

3. De ceux qui méditent 
le mal dans leur cœur, * 
qui, tout le jour, excitent 
les querelles, 

4. Aiguisent leur langue 
comme le serpent : * le 
venin des aspics est sous 
leurs lèvres. 

II. 5. Sauvez-moi, Sei­
gneur, des mains de l'in­
juste, * contre l'homme de 
violence, gardez-moi : 

Ceux qui méditent de 
renverser mes pas, * 6. 
ces superbes me cachent 
un piège, 

Et ils étendent des cordes 
comme un filet, * le long 
du chemin ils établissent 
pour moi des pièges. 

7. Je dis au Seigneur : 
Mon Dieu, c'est vous ; * 
écoutez, Seigneur, la voix 
de ma supplication. 

Pa. 139. - Appel confiant du Chtist entouri d'ennemis ,violents et perlidH. 
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8. D6mine, Deus, po­
tens aux.ilium meum ! * 
tegis caput meum die 
pugnre. -

9. Ne concésseris, D6-
mine, desidéria iniqui, * 
noli implére consilia ejus. 

10. Ext611nnt caput qui 
me circUmdant : * mali­
tia labi6rum e6rum 6bruat 
eos. 

n. Pluat super cos car­
bénes ignitos ; * in f6-
veam dejiciat cos, ne re­
sûrgant. -

12. Vir lingure maire 
non durâbit in terra ; * 
virum violéntum repénte 
câpient mala. 

13. Novi D6minum jus 
réddere egéno, * justi­
tiam paupéribus. 

14. Profécto justi cele­
brâbunt nomen tuwn, * 
recti habitâbunt in con­
spéctu tuo. 

Ant. Ab homfnibus inî­
quis libera me, Démine. 

Ant. 4. Custédi me * a 
lâqueo, quem statuérnnt 
mibi, et a scândalis ope­
rântium iniquitâtem. 
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8. Seigneur Dieu, mon 
secours puissant! * vous 
protégez ma tête au jour 
du combat. 

III. 9. Ne cédez pas, 
Seigneur, aux désirs de 
l'impie, * n'accomplissez 
pas ses desseins. 

10. Ils lèvent la tête, 
ceux qui m'entourent : * 
que la malice de leurs 
lèvres les étouffe. 

II. Qu'il pleuve sur eux 
des charbons enflammés ; * 
qu'on les jette dans la 
fosse, pour qu'ils ne se 
relèvent pas. 

IV. 12. L'honune à la 
langue mauvaise ne durera 
pas dans le pays; * l'honune 
violent, le malheur le sai­
sira brusquement 

13. Je sais que le Sei­
gneur fait droit à l'indigent,* 
rend justice aux pauvres. 

14. Oui, les justes célé­
breront votre nom, * les 
hommes droits habiteront 
devant votre face. 

Ant. Des hommes d'ini­
quité, délivrez-moi, Sei­
gneur. 

Ant. 4. Gardez-moi du la­
cet qu'ils m'ont tendu, et des 
embûches de ceux qui com­
mettent ! 'iniquité. 
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Psaume 140. - Prière vespérale. 

DOMINE clamo ad 
te : cito succllrre mi­

hi ; * auscU.lta vocem 
meam, cum ad te clamo. 

2. Dirigâtur ad te orâ­
tio mea sicut incénsum, * 
elâtio mânuum meârum 
ut sacrificium vespertf­
num. -

3. Pone, D6mine, cus­
t6diam ad os meum, * 
excllbias ad 6stium labiô .. 
rum me6rum. 

4. Ne inclinâveris cor 
meum ad rem malam, * 
ad impie patrânda faci­
nora; 

Neque cum viris ini­
qua agéntibus * vescar 
umquam lautis cibis e6-
rum. 

5. PerCUtiat me justus : 
h~c pietas est ; * incre­
pet me : 6leum est câpitis, 

Quod non recusâbit ca­
put meum, * sed sem­
per orâbo sub malis e6-
rum. 

6. Dem.issi sunt juxta 
petram principes e6rum, 
et audiérunt, * quam lénia 
essent verba mea. 

SEIGNEUR j~ cri~ vers vous : 
venez vite a mon se­

cours ; * écoutez ma voix, 
lorsque je crie vers vous. 

2. Que ma prière monte 
vers vous, comme l'en­
cens, * l'élévation de mes 
mains, comme le sacrifice 
du soir. 

II. 3. Mettez, Seigneur, 
une garde à ma bouche, * 
une faction à la porte de 
mes lèvres. 

4. N'inclinez pas mon 
cœur vers l'action mau­
vaise, * vers des crimes 
impies; 

Et qu'avec les ouvriers 
d'iniquité, * je ne me 
nourrisse jamais de leurs 
nourritures exquises. 

5. Que le juste me frappe: 
c'est de la miséricorde; * 
qu'il me reprenne : c'est 
de l'huile pour ma tête, 

Ma tête ne la refusera 
pas, * mais je prierai tou­
jours sous leurs châtiments. 

6. Leurs princes sont 
abattus le long du rocher, 
et ils ont entendu * com­
bien douces étaient mes 
paroles. 

P,. 140. - P1aume pour accompagni:1 le sacrifice du aoir : à la foi, la Cène, 
célébrée le ,air, et la Croix où le Chritt a « élevé •ea maina • dan, une pri~re 
irria.iatible. 
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7. Ut cum terram quis 
sulcat et findit, * sparsa 
sunt ossa e6rum ad fau­
ces inférni. -

8. Nam ad te, D6mine 
Deus, convert\lfltur ôculi 
mei ; * ad te confilgio : 
ne perdideris ân.imam 
meam. 

9. Cust6di me a lâqueo, 
quem posuérunt mihi, * 
et a tendfculis agéntium 
iniqua. 

ro. Cadant in rétia sua 
impii simul, * dum ego 
salvus evâdam. 

Ant. Cust6di me a la­
queo, quem statuénmt 
mihi, et a scândalis ope­
rântium iniquitâtem. 

Ant. 5. Considerâbam * 
ad déxteram, et vidébam, 
et non erat qui cogn6sce­
ret me. 

7. Comme lorsqu'on la­
boure et qu'on fend la 
terre, * leurs os sont dis­
persés pour la gueule de 
l'enfer. 

III. 8. Car c'est vers 
vous, Seigneur Dieu, que 
se tournent mes yeux ; * 
ne~perdez pas mon âme. 

9. Gardez-moi du lacet 
qu'ils ont tendu pour moi, * 
et des pièges des ouvriers 
d'iniquité. 

10. Que les impies tom­
bent tous ensemble dans 
leurs propres filets, * tandis 
que je m'échapperai sain 
et sauf. 

Ant. Gardez-moi du lacet 
qu'ils m'ont tendu, et des 
embûches de ceux qui com­
mettent l'iniquité. 

Ant. 5. Je regardais à ma 
droite et je voyais, et il n'y 
avait personne qui me con­
nût. 

Psaume :141. - Prière d'un prisonnier. 

yocE magna ad D6m.i­
num clamo, * voce 

magna D6minum 6bsecro. 

3. EffUildo coram eo 
sollicitlldinem meam, * 

A GRANDI; voix je crie 
vers le Seigneur, * à 

grande voix je supplie le 
Seigneur. 

3. Je répands devant 
lui mon inquiétude, * je 

P,. 141. - Encore un appel à la dl!:livraacc, et une prome11e d'1cti0D1 
de grtcc1. 
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angllstiam meam coram 
ipso pando. 

4. Cum anxiâtur in me 
spiritus meus, * tu novi­
sti viam meam. -

In via qua incédo, * 
abscondérunt lâqueum 
mihi. 

5. Respicio ad dex­
tram et video, * et non 
est, qui de me curet. 

Non est, quo fügiam, * 
non est, qui prospiciat 
vitre mere. -

6. Clamo ad te, Do­
mine ; dico : Tu es re­
fü.gium meum, * p6rtio 
mea in terra vivéntium. 

7. Atténde ad clamé­
rem meum, * quia miser 
factus sum valde. 

Eripe me a persequén­
tibus me, * quia me 
fortiôres sunt. 

8. De cârcere educ 
me, * ut grâtias agam 
n6mini tuo. 

Justi circtlmdabunt 
me, * cum bene féceris 
mihi. 

Ant. Considerâbam ad 
déxteram, et vidébam, et 
non erat qui cognésceret 
me. 

découvre devant lui mon 
angoisse. 

4. Alors que mon esprit 
est anxieux en moi, * vous 
connaissez ma voie. 

II. Dans la voie où je 
marche, * ils ont caché un 
lacet pour moi. 

5. Je regarde à ma droite 
et je vois, * et il n'y a 
personne pour se soucier 
de moi. 

Il n'y a personne auprès 
de qui me réfugier, * il n'y 
a personne qui veille sur 
ma vie. 

III. 6. Je crie vers vous, 
Seigneur ; je dis : Vous 
êtes mon refuge, * mon 
partage dans la terre des 
vivants. 

7. Soyez attentif à mon 
cri, * car je suis très 
malheureux. 

Délivrez-moi de ceux qui 
me poursuivent, * car ils 
sont plus forts que moi. 

8. Faites-moi sortir de 
prison, * pour que je rende 
grâces à votre nom. 

Les justes m'entoure­
ront * parce que vous 
m'aurez fait du bien. 

Ant. Je regardais à ma 
droite et je voyais, et il n'y 
avait personne qui me con­
nût. 

On ne dit en ces trois jours ni Capitule. ni Hymne. 
ni Verset. 
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Ad Magnif. Ant. Cœ­
nântibus autem illis, * 
accépit J esus panem, et 
benedixit, ac fregit, dedit­
que discipulis suis. 

A Magnif, Ant, Alors 
qu'ils soupaient Jésus prit 
du pain, le bénit et le rom­
pit et le donna à ses dis­
ciples. 

Cantique de la B. V. M. : Magnîficat, p. 57*. 
L' Antienne étant répétée, on finit par l' Ant. : Christus 

foetus est, et les Prières qui suivent, comme à Laudes, 
p. 43. 

A COMPLIES 
On ne dit ni: Jube, domne, ni la Leçon brève, ni: Adjut6rium 

ni !'Oraison dominicale, mais après la Confession et 
l'Absolution, 011 commence aussitôt les Psaumes qui se­
ront ceux du Dimanche comme au Psautier, p. 69. Immé­
diatement après les Psaumes, on dit le Nunc dimittis, 
jusqu'à l' Ant. : Christus factus est et les autres Prières 
comme à Laudes, p. 43. 

VENDREDI DANS LA PARASCÈVE 

DOUBLE DE 1n1 CLASSE 

A MATINES 
AU l" NOCTURNE 

Ant. r. Astitérunt reges 
terrre, * et principes con­
venérunt in unum advér­
sus D6minum, et advér­
sus Christum ejus. 

Ant. 1, Ils se sont levés, les 
rois de la terre, et les princes 
ont conspiré contre le Sei­
gneur et contre son Christ. 

Psaume 2. - Le règne du Messie. 

QUARE tumultuântur pouRQUOI les nations s'a­
gentes * et p6puli · gitent-e1Ies * et les 

meditân.tur inânia? peuples méditent-ils de vains 
(projets)? 

PB, l, - Les païens et les princes (Hé[ode, Pilate ... ) se Uguent contre le 
Chtht, fils de Dieu. 
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2. Consûrgunt reges 
terne et principes conspi­
rant simul * advérsus D6-
minum et advérsus Chris­
tum ejus : 

3. « Dirumpâmus vin­
cula e6rum * et projiciâ­
mus a nobis lâqueos eé­
rum ! )) -

4. Qui hâbitat in crelis, 
ridet, * D6minus illl.ldit 
eis. 

5. Tum 16quitur ad eos 
in ira sua, * et in fur6re 
suo contl.lrbat eos : 

6. « At ego constitui 
regem meum * super 
Sion, montem sanctum 
meum! » -

7. Promulgâbo decré­
tum D6mini : D6minus 
dixit ad me : * « Filius 
meus es tu, ego h6die 
génui te. 

8. P6stula a me et <labo 
tibi gentes in heredit:1-
tem * et in possessi6nem 
tuam términos terrre. 

9. Reges eas virga fér­
rea, * tamquam vas figuli 
confringes eas. » -

ro. Et nunc, reges, in­
telligite ; * erudimini, qui 
gubemâtis terram. 

1. C'c1t le Menic qui pule. 

2. Les rois de la terre se 
lèvent et les princes cons­
pirent * contre le Seigneur 
et contre son Oint : 

3. « Brisons leurs en­
traves * et jetons loin de 
nous leurs liens! n 

II. 4. Celui qui habite 
dans les cieux rit, * le 
Seigneur se moque d'eux. 

5. Alors il leur parle 
dans sa colère, * et dans sa 
fureur il les épouvante : 

6. (( Pour moi, j'ai établi 
mon roi * sur Sion, ma 
montagne sainte ! » 

III. 7. Je promulguerai 
le décret du Seigneur 1 : 

le Seigneur m'a dit : * 
« Tu es mon Fils, aujour­
d'hui je t'ai engendré. 

8. Demande-moi et je 
te donnerai les nations en 
héritage* et pour ton domai­
ne, les frontières de la terre. 

9. Tu les régiras avec 
un sceptre de fer, * tu 
les broieras comme un vase 
d'argile. » 

IV. 10. Et maintenant, 
rois, comprenez ; * ins­
truisez-vous, vous qui gou­
vernez la terre. 
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Ir. Servite D6mino in 
tim6re et exsultâte ei ; * 
cum trem6re prrestâte ob­
séquium illi, 

Ne irascâtur et pereâtis 
de via, cum cito exârserit 
ira ejus : * beâti omnes 
qui confllgiunt ad eum. 

Ant. Astitérunt reges 
terrre, et principes conve­
nérunt in unum advérsus 
D6minum et advérsus 
Christum ejus. 

Ant. 2. Divisérunt sibi * 
vestiménta mea, et super 
vestem meam misérunt 
sortem. 

r r. Servez le Seigneur 
dans la crainte et jubilez 
devant lui ; * avec trem­
blement, rendez-lui votre 
hommage, 

De crainte qu'il ne s'ir­
rite et que vous ne mouriez 
en chemin, car bientôt sa 
colère va s'embraser : * 
bienheureux tous ceux qui 
se réfugient en lui. 

Ant. Ils se sont levés, les 
rois de la terre, et les princes 
ont conspiré contre le Sei­
gneur et contre son Christ. 

Ant. 2. Ils se sont partagé 
mes vêtements et ils ont 
tiré ma robe au sort. 

Psaume 21. - Prophétie de la Passion du Christ. 

1re PARTIE. Prière du Messie abandonné à ses ennemis. 
L'abandon 

DEUS meus, Deus meus, 
quare me dereliquis­

ti? * longe abes a pré­
cibus, a verbis clam6ris 
mei. 

3. Deus meus, clamo 
per diem, et non exâu­
dis, * et nocte, et non 
atténdis ad me. 

MON Dieu, mon Dieu, 
pourquoi m'avez-vous 

abandonné? * vous restez 
loin de mes prières, des 
paroles que je crie. 

3. Mon Dieu, je crie 
pendant le jour et vous 
n'exaucez pas, * pendant 
la nuit et vous ne faites 
pas attention à moi. 

Pa. :u. - Ptophétie saiainante des souffi:ances de Jésus en Croix, mais auHi 
de la fécondité de sa Passion, qui donnera naii;sance :1 1');:gJi1e et qui inau• 
gure le culte chrétien, 
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Bonté de Dieu pour ses fidèles. 

4. Tu autem in sanc­
tuârio hâbitas, * laus 
Israël. 

5. In te speravérunt 
patres nostri, * speravé­
runt et liberâsti eos ; 

6. Ad te clamavérunt 
et salvi facti sunt, * in te 
speravérunt et non sunt 
confü.si. 

4. Et pourtant, vous ha­
bitez au sanctuaire, * objet 
des louanges d'Israël. 

5. En vous ont espéré 
nos pères, * ils ont espéré 
et vous les avez délivrés ; 

6. Vers vous ils ont 
crié et ils furent sauvés, * 
en vous ils ont espéré et 
ils ne furent pas confondus. 

La victime méprisée, occasion de blasphème. 

7. Ego autem sum ver­
mis et non homo, * 
oppr6brium h6minum et 
despéctio plebis. 

8. Omnes vidéntes me 
derident me, * didllcunt 
lâbia, âgitant caput : 

9. « Confidit in Dé­
mine : liberet eum, * eri­
piat eum, si diligit eum. » 

7. Mais moi, je suis un 
ver et non un homme, * 
l'opprobre des hommes et 
le mépris du peuple. 

8. Tous, en me voyant, 
se moquent de moi, * ils 
remuent les lèvres, ils ho­
chent la tête : 

9. « Il a confiance dans 
le Seigneur : qu'il le dé­
livre, * qu'il le sauve, s'il 
l'aime. » 

Le supplt"cië est le bien-aimé de Dieu. 

10. Tu Utique duxisti 10. Oui, c'est vous qui 
me inde ab Utero ; * m'avez tiré du sein : * 
secU.rum me fecisti ad vous m'avez mis en sécu-
Ubera matris mere. rité sur les mamelles de ma 

II. Tibi trâditus sum 
inde ab ortu, * ab Utero 
matris mere Deus meus 
es tu. 

12. Ne longe 
a me, qu6niam 

stéteris 
tribu-

mère. 
II. Je vous ai été confié 

dès ma naissance, * dès le 
sein de ma mère vous êtes 
mon Dieu. 

12. Ne vous tenez pas 
loin de moi, car je suis 
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lor ; * prope esto : quia 
non est adjl.ltor. 

dans la détresse ; * soyez 
proche : car il n'y a per­
sonne pour me secourir. 

Rage des persécuteuu. 

13. Circl.lmstant me ju- 13. De nombreux tau-
vénci multi, * tauri Basan reaux m'environnent, * des 
cingunt me. taureaux de Basan m'en­

tourent. 
14. Apériunt contra me 

os suum, * sicut leo rapax 
et rl.lgiens. 

I 5. Si eut a qua effüsus 
sum, * et disjUilcta sunt 
6mnia ossa mea : 

Factum est cor meum 
tamquam cera, * Iiquéscit 
in viscéribus meis. 

Jésus en 
16. Aruit tamquam tes­

ta guttur meum, et lingua 
mea adhreret fâucibus 
meis, * et in plllverem 
mortis deduxisti· me. 

17. Etenim circUm­
stant me canes multi, * 
catérva male agéntium 
cingit me. 

Fodérunt manus meas 
et pedes meos, * 18. di­
numerâre possum Omnia 
ossa mea. 

!psi vero aspiciunt et 
vidéntes me lretântur ; 19. 
dividunt sibi induménta 
mea, * et de veste mea 
mittunt sortem. 

59 

14. Ils ouvrent contre 
moi leur gueule, * comme 
un lion ravisseur et rugis­
sant. 

15. Comme de l'eau je 
suis répandu, * et tous 
mes os sont disjoints : 

Mon cœur est devenu 
comme de la cire, * il se 
fond dans mes entrailles. 

croix. 
16. Ma gorge a séché 

comme un tesson, et ma 
langue se colle à ma gorge, * 
et dans la poussière de la 
mort vous m'avez conduit. 

17. Car une meute de 
chiens m'entourent, * une 
bande de malfaiteurs m'en­
vironne. 

Ils ont troué mes mains 
et mes pieds, * 18. je puis 
compter tous mes os. 

Eux, il me regardent 
et en me voyant se ré­
jouissent; 19. ils se par­
tagent mes vêtements * et 
ils tirent au sort ma tunique. 
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Suprême prière. 
20. Tu autem, D6- 20. Mais vous, Seigneur, 

mine, ne longe stéteris : * ne restez pas au loin, * 
auxilium meum, ad ju- ma force, hâtez-vous de 
vândum me festina. me secourir. 

2I. Eripe a glâdio âni- 2I. Arrachez mon âme 
mam meam, * et de manu au glaive, * et ma vie à la 
canis vitam meam ; griffe du chien ; 

22. Salva me ex ore leô- 22.Sauvez-moidelagueule 
nis * et me miserum a du lion, * et le misérable 
c6mibus bubal6rum. que je suis, des cornes des 

buffles. 
ze PARTIE. Chant d'action de grâces. 

23. Enarrâbo nomen 
tuum frâtribus meis, * in 
média cœtu laudâbo te. 

24. « Qui timétis D6-
minum, laudâte eum ; 
univérsum semen Jacob, 
celebrâte eum ; * timéte 
eum, omne semen Israël. 

23. Jepublieraivotrenom 
parmi mes frères, * au 
milieu de l'assemblée, je 
vous louerai. 

24. « Vous qui craignez 
Dieu, louez-le; toute la race 
de Jacob} célébrez-le : * 
craignez-le, toute la race 
d'Israël. 

Motif de l'action de grâces. 

25. Neque enim spre­
vit nec fastidivit misé­
riam miseri ; neque abs­
c6ndit fâciem suam ab 
eo * et, dum clamâvit 
ad eum, audivit eum. » 

26. A te venit laudâtio 
mea in cœtu magno} * 
vota mea reddam in cons­
péctu timéntium eum. 

25. Car il n'a pas eu de 
mépris ni de dégoût pour 
la misère du pauvre ; et 
il n'a pas détourné sa face 
de lui, * et quand il a 
crié vers lui, il l'a entendu. » 

26. De vous vient ma 
louange dans la grande 
assemblée, * j'acquitterai 
mes vœux devant ceux qui 
vous craignent. 

L' Eucharistie. 
27. Edent pâuperes et 27. Les pauvres mange-

saturabUiltur ; laudâbunt ront et seront rassasiés; 
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D6minum, qui qurerunt 
eum : * « vivant corda 
vestra in srecula ». -

Us loueront le Seigneur, 
ceux qui le cherchent : * 
« Que vos cœurs vivent 
dans les siècles. 

La conversion des Gentils. 

28. RecordabUlltur et 
converténtur ad D6mi­
num * univérsi fines ter­
ne; 

Et proCUmbent in con­
spéctu ejus * univérsre 
familire géntium, 

29. Qu6niam D6mini 
est regnum, * et ipse 
dominâtur in géntibus. 

30. Eum solum adorâ­
bunt omnes qui d6rmiunt 
in terra, * coram eo 
curvabUD.tur omnes, qui 
descéndnnt in pUlve­
rem. -

II. 28. Ils se souviendront 
et ils se tourneront vers 
le Seigneur, * tous les 
confins de la terre ; 

Et elles se prosterneront 
devant lui, * toutes les 
familles des nations. 

29. Car au Seigneur ap­
partient la royauté, * et 
c'est lui qui commande aux 
nations. 

30. Ils l'adoreront lui 
seul, tous ceux qui dorment 
dans la terre, * devant lui 
se prosterneront tous ceux 
qui descendent dans la pous­
sière. 

Le Messie vivra et sa descendance annoncera la gloire de Dieu. 

Et anima mea ipsi vi­
vet, * 3 r. semen meum 
sérviet ei, 

Narrâbit de Dômino 
generati6ni venturre, * 
32. et annuntiâbunt jus­
titiam ejus pépulo, qui 
nascétur : « Hrec fecit 
D6minus ». 

Ant. Divisérunt sibi 
vestiménta mea, et super 
vestem meam misérunt 
sortem. 
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III. Et mon âme vivra 
pour lui, * 31. ma postérité 
le servira, 

Elle parlera du Seigneur 
à la génération future, * 
32. et ils annonceront sa 
justice au peuple qui naî­
tra : (< Voilà ce que le 
Seigneur a fait. ,, 

Ant. Ils se sont partagé 
mes vêtements, et ils ont 
tiré ma robe au sort. 
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Ant. 3. lnsurrexérunt in 
me * testes iniqui, et 
mentita est iniquitas sibi. 

Ant. 3, Des témoins iniques 
se sont levés contre moi, et 
l'iniquité s'est menti à elle­
même. 

Psaume 26. - Joyeux chant de confiance. 

DOMINUS lux mea et 
salus mea : quem 

timébo? * D6minus prre­
sidium vitre mere : a quo 
trepidâbo? 

2. Cum invâdunt me 
maligni, ut edant car­
nem meam, * hastes mei 
et inimici mei, labllntur 
et cadnnt. 

3. Si stéterint advér­
sum me castra, non timé­
bit cor meum ; * si sur­
réxerit contra me bel­
lum, ego confidam. -

4. Unum peto a D6-
mino ; hoc requiro : * 
ut hâbitem in domo DO­
mini cunctis diébus vitre 
mere, 

Ut fruar suavitâte D6-
m1m, * et aspiciam tem­
plum ejus. 

5. Etenim absc6ndet 
me in tent6rio suo die 
malo, * occultâbit me 

LE Seigneur est ma lu-
mière et mon salut : 

qui craindrai-je? * Le Sei­
gneur est le soutien de 
ma vie : devant qui trem­
blerai-je? 

2. Quand les méchants 
s'avancent contre moi pour 
dévorer ma chair, * ce 
sont mes adversaires et 
mes ennemis qui glissent 
et tombent. 

3. Si des armées se dres­
sent contre moi, mon cœur 
ne craindra pas ; * si la 
guerre s'élève contre moi, 
moi j'aurai confiance. 

II. 4. Je ne demande 
qu'une seule chose au Sei­
gneur; je la désire : * 
c'est d'habiter dans la mai­
son du Seigneur tous les 
jours de ma vie, 

Pour jouir de la douceur 
du Seigneur, * et admirer 
son temple. 

5. Car il me cachera sous 
sa tente, au jour mauvais, * 
il m'abritera dans le mystère 

Ps. 26. - Persécutè, le Christ est plein d,e confiance. Sur la croix <1 sa tête 
se dreeee au-deseus de ses ennemis ». Son Père ne l'abandonnera paij. 
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in âbdito tabe1nâculi sui, 
in petram ext6llet me. 

6. Et nunc caput meum 
erigitur * super inimfcos 
qui circllmstant me, 

Et immolâbo in taber­
nâculo ejus h6stias exsul­
tati6nis, * cantâbo et 
psallam D6mino. 

de son tabernacle, il m'élè­
vera sur le rocher. 

6. Et maintenant ma 
tête se dresse * au-dessus 
des ennemis qui m'entou­
rent, 

Et j'immolerai dans son 
tabernacle des sacrifices de 
joie, * mes chants et ma 
lyre seront pour Je Seigneur. 

Appel au secours. 

7. Audi Démine, vocem 
meam qua clamo, * 
miserére mei et exâudi 
me. 

8. Tibi léquitur cor 
meum; te qurerit fâcies 
mea ; * fü.ciem tuam, 
Démine, qurero. 

9. Noli absc6ndere 
fü.ciem tuam a me, * 
noli repéllere in ira ser­
vum tuum. 

Auxflium meum es 
tu; ne abjéceris me, * 
neve dereliqueris me, 
Deus, salvâtor meus. 

10. Si pater meus et 
mater mea derelique­
rint me, * D6minus 
tamen me suscipiet. -

II. Doce me, D6mine, 
viam tuam, * et deduc 
me in sémita plana prop­
ter adversârios meos. 

7. Écoutez ma voix, Sei­
gneur je vous ap­
pelle, * ayez pitié de moi 
et exaucez-moi. 

8. C'est à vous que 
parle mon cœur; c'est vous 
que ma face recherche ; * 
c'est votre face, Seigneur, 
que je cherche. 

9. Ne cachez pas votre 
face loin de moi, * ne 
repoussez pas, dans votre 
colère, votre serviteur. 

Vous êtes mon secours, 
ne me rejetez pas, * ne 
m'abandonnez pas, Dieu, 
mon sauveur. 

ro. Si mon père et ma 
mère m'abandonnent, * le 
Seigneur pourtant me re­
cueillera. 

II. II. Enseignez-moi, 
Seigneur votre chemin, * 
et conduisez-moi par un 
sentier aplani à cause de 
mes adversaires. 
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12. Ne tradideris me 
desidério m1m1corum 
me6rum, * qu6niam in­
surrexérrmt in me testes 
mendâces et qui violén­
tiam spirant. 

13. Credo v1surwn 
me bona D6mini * in 
terra vivéntium. 

14. Exspécta D6mi­
num, esto fonis, * et 
roborétur cor tuum, et 
exspécta D6minum. 

Ant. Insurrexérunt in 
me testes iniqui, et men­
tira est iniquitas sibi. 

Y. Divisérunt sibi ves­
timénta mea. ~. Et super 
vestem meam misérunt 
sonem. 

12. Ne me livrez pas au 
bon plaisir de mes enne­
mis, * car des témoins 
mensongers se sont levés 
contre moi et ils soufflent 
la violence. 

13. Je suis sûr que je 
verrai les biens du Sei­
gneur * sur la terre des 
vivants. 

14. Attends le Seigneur, 
sois fort, * que ton cœur 
s'affermisse, et attends le 
Seigneur. 

Ant. Des témoins iniques 
se sont levés contre moi, et 
l'iniquité s'est menti à elle­
même. 

fi. Ils se sont partagé mes 
vêtements. R/. Et ils ont 
tiré ma robe au sort. 

Pater noster à voix basse. 

LEÇON I 

De Lamentati6ne 
J eremire Prophétre 

Des Lamentations 
du Prophète Jérémie 

Chapitre 2, 8-15 

HBTH. Cogitâvit D6nù-
nus dissipâre murum 

filire Sion : teténdit funi­
culum suum, et non avér­
tit manum suam a perdi­
ti6ne : luxitque antemu­
rale, et murus pâriter 
dissipâtus est. 

HETH. Le Seigneur a ré-
solu de détruire le mur 

de la fille de Sion ; - il 
a tendu son cordeau et 
n'a pas détourné sa main de 
l'œuvre de perdition; - et 
le deuil a été sur l'avant­
mur - et le mur a été pareil­
lement détruit. 
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TETH. Defixre SW1t in 
terra portre ejus : pérdi­
dit, et contrivit vectes 
ejus : regem ejus et prin­
cipes ejus in Géntibus : 
non est lex, et prophétre 
ejus non invenérunt visi6-
nem a D6mino. 

Joo. Sedérunt in terra, 
conticuérunt senes filire 
Sion; conspersérunt cinere 
câpita sua, accincti snnt 
ciliciis, abjecérunt in ter­
ram câpita sua virgines 
Jeru.salem. 

CAPH. Defecérunt prre 
lâcrimis 6culi mei, con­
turbâta sunt viscera mea : 
effllsum est in terra jecur 
meum super contriti6ne 
filire pôpuli mei, cum 
deficeret pârvulus et lac­
tens in platéis ôppidi. 

Jen'.tsalem, Jenisalem, 
convértere ad D6minum 
Deum tuum. 

R/. Omnes ami ci mei 
dereliquérunt me, et prre­
valuérnnt insidiântes mi­
hi : trâdidit me quem 
diligébam : * Et terri­
bilibus 6culis plaga cru­
déli percutiéntes, acéto 
potâbant me. t. Inter 
iniquos projecérnnt me, 

TEm. Elles sont enfon­
cées dans la terre, ses portes; 
- il en a ruiné et brisé les 
barres, - son roi et ses 
princes sont chez les nations, 
plus de loi, - et ses pro­
phètes n'ont plus reçu de 
vision du Seigneur. 

Joo. Ils sont assis à terre 
et se sont tus, les anciens de 
la fille de Sion ; - ils ont 
couvert de cendres leurs 
têtes ; - ils se sont ceints 
de cilices ; - elles ont 
abaissé vers la terre leurs 
têtes, les vierges de Jéru­
salem. 

CAPH. Ils se sont épuisés 
de larmes, mes yeux, mes 
entrailles sont troublées; -
elle s'est répandue sur la 
terre, ma bile, - à cause 
du désastre de la fille de 
mon peuple, - des enfants 
et des nourrices en défail­
lance sur les places de la 
ville. 

Jérusalem, Jérusalem, re­
viens au Seigneur, ton Dieu. 

R7. Tous mes amis m'ont 
abandonné, et ils sont les 
plus forts, ceux qui me 
dressent des embûches ; il 
m'a trahi, celui que j'ai­
mais ; * Et avec des regards 
terrifiants, me faisant de 
cruelles plaies, ils me don­
naient à boire du vinaigre. 
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et non pepercérunt âni­
mre mere. Et. 

yt. Ils m'ont jeté au rang des 
méchants et n'ont pas épar­
gné ma vie. Et. 

LEÇON II 

LAMED. Mâtribus suis 
dixérunt : Ubi est 

triticum et vinum? cum 
deficerent quasi vulne­
râti in platéis civitâtis : 
cwn exhalârent animas 
suas in sinu matrum 
suârum. 

MEM. Cui comparâbo 
te? vel cui assimilâbo te, 
filia J erû.salem? cui exre­
quâbo te, et consolâbor 
te, virgo filia Sion? Magna 
est enim velut mare con­
tritio tua : quis medébitur 
tui? 

NUN. Prophétre tui vi­
dérunt tibi falsa et stulta, 
nec aperiébant iniquitâ­
tem tuam, ut te ad pœni­
téntiam provocârent : vi­
dérunt autem tibi assump­
ti6nes falsas, et ejecti6nes. 

SAMECH. Plausérunt su­
per te mânibus omnes 
transel.lntes per viam ; 
sibilavérunt, et movérunt 
caput suum super filiam 
JeI'l.lsHlem : Hreccine est 

LAMED. A leurs mères, ils 
ont dit : - Où est le 

froment et le vin? - alors 
qu'ils défaillaient comme des 
blessés sur les places de l:a 
cité, - et qu'ils exhalaient 
leurs âmes sur le sein de 
leurs mères. 

MEM. A qui te comparer? 
à qui !'assimiler, fille de 
Jérusalem? - A qui t'éga­
ler pour te consoler, vierge, 
fille de Sion? - car grand 
comme la mer est ton bri­
sement ; - et qui pourra 
te guérir? 

NuN. Tes prophètes ont 
vu pour toi des visions 
fausses et sottes ; - ils ne 
te découvraient pas ton ini­
quité, - pour te provoquer 
à pénitence ; - ils t'ont 
donné des oracles mensongers 
et trompeurs 1• 

SAMECH. Ils ont battu des 
mains sur toi, tous les pas­
sants du chemin ; - ils 
ont sifflé et hoché la tête, 
sur la fille de Jérusalem, -

I. Nous donnons le sens du texte massorétique, au lieu de ("elui de la Vulgate, 
qui est très obscut; 11.r ont vu pou~ foi des as;omptions /t:1.11sreJ el des expulûon,. Ce qui 
veut dire probabkment : de faux triomphes et des expulsions (d'envahfa~un), 
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urbs, dicéntes, perfécti 
dec6ris, gâudium univér­
sre terne? 

J en'lsalem, J erûsalem, 
convértere ad D6minum 
Deum tuum. 

F;. Velum templi scis­
sum est, * Et terra om­
nis trémuit : latro de 
cruce clamâbat, dicens : 
Meménto mei, D6rnine, 
dum véneris in regnum 
tuum. t. Petrre scissre 
sunt, et monuménta apérta 
sunt, et multa c6rpora 
sanctôrum, qui dormie­
rant, surrexérunt. Et. 

disant : Est-ce donc la ville 
de parfaite beauté, - la 
joie de toute la terre? 

Jérusalem, Jérusalem, re­
viens au Seigneur, ton Dieu. 

F;. Le voile du temple 
s'est déchiré * Et toute la 
terre a tremblé ; le larron, 
du haut de la croix criait : 
Souvenez-vous de moi, Sei­
gneur, quand vous entrerez 
dans votre royaume. yt. Les 
pierres se sont fendues, et 
les tombeaux se sont ouverts, 
et beaucoup de corps de 
saints qui étaient déjà morts 
ont ressuscité. Et. 

LEÇON Ill 

Chapitre 3, I-9 

ALEPH. E~o vir vider_is 
paupertatem meam m 

virga indignati6nis ejus. 
ALEPH. Me minâvit, et 

addU.xit in ténebras, et 
non in lucem. 

ALEPH. Tantum in me 
vertit, et convértit manum 
suam tota die. 

BETH. VetU.stam fecit 
pellem meam, et carnem 
meam, contrfvit ossa mea. 

BETH. /Bdificâvit in 
gyro meo, et circU.mdedit 
me felle et lab6re. 

BETH. In tenebr6sis col-

ALEPH. Je suis ~ _homme 
voyant sa m1sere, -

sous la verge de sa fureur. 
ALEPH. Il m'a menacé et 

amené dans les ténèbres, -
et non à la lumière. 

ALEPH. Contre moi il ne 
fait que tourner et retourner 
sa main, - tout le jour. 

BETH. Il a fait vieillir 
ma peau et ma chair, -
il a brisé mes os. 

BETH. Il a bâti tout autour 
de moi, - et m'a entouré 
de fiel et de peines. 

BETH. Il m'a placé dans 
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locâvit me, quasi m6r­
tuos sempitérnos. 

GHIMEL. Circumredifi­
cl.vit advérsum me, ut 
non egrédiar : aggravâvit 
c6mpedem meum. 

GHIMEL. Sed et, cum 
clamâvero et rogâvero, 
exclûsit oratiônem meam. 

GHIMEL. Concll.lsit vias 
meas lapîdibus quadris, 
sémitas meas subvértit. 

J eI'Usalem, J erU.salem, 
convértere ad D6minum 
Deum tuum. 

Pv. Vinea mea elécta, 
ego te plantâvi : * Qu6-
modo convérsa es in ama­
ritûdinem, ut me cruci­
figeres et Barâbbam dimit­
teres? Y. Sepivi te, et 
lâpides elégi ex te, et 
redificâvi turrim. Qu6-
modo. Vinea. 

des lieux ténébreux, -
comme ceux qui sont morts 
à tout jamais. 

GHIMEL. Il m'a entouré 
d'un mur, pour que je ne 
sorte pas; - il a alourdi 
ma chaine. 

GHIMEL. Et même quand 
je crierais et prierais, -
il a exclu ma prière. 

GHIMEL. Il a fermé mon 
chemin, avec de grands 
blocs carrés ; - il a détruit 
mes sentiers. 

Jérusalem, Jérusalem, re­
viens au Seigneur, ton Dieu. 

Ri'. Ma vigne choisie, je 
t'ai plantée; * Comment 
m'es-tu devenue amère, au 
point de me crucifier en 
relâchant Barabbas? f!. Je 
t'ai enclose, j'ai pris de 
toi des pierres, pour bâtir 
une tour 1• Comment. Ma 
vigne. 
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Ant. 4. Vim faciébant * 
qui qurerébant ânimam 
meam. 

Ani. 4. Ils me faisaient vio­
lence, ceux qui en voulaient 
à ma vie. 

Psaume 37. - Douleur confiante d'un pénitent. 

DOMINE, noli me ar­
gûere in ira tua * 

1. La tour de garde de la vigne. 

SEIGNEUR, ne me repre­
nez pas dans votre co-

Ps. 37• - Plainte de celui qui a pris sur lui nos maladies et nos douleuta• 
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nec me corripere in fu­
r6re tuo. 

3. Etenim sagittœ ture 
infixœ sunt mihi, * et 
descéndit super me ma­
nus tua. 

4. Nihil sani est in 
came mea ob indigna­
ti6nem tuam, * nihil 
integri in 6ssibus meis 
propter peccâtum meum. 

5. Nam culpœ mere 
supergréssœ snnt caput 
meum, * sicut onus grave 
gravant me nimis. -

6. Fœtent, tabéscunt 
liv6res mei * propter 
insipiéntiam meam. 

7. Inclinâtus, incurvâ­
tus sum valde, * toto 
die mœstus incédo. 

8. Nam lumbi mei 
pleni sunt inflammati6-
ne, * nec quicquam est 
sani in came mea. 

9. Elângui, contritus 
sum valde, * rU.gio pro­
pter frémitum cordis 
mei. 

10. D6mine, coram te 
est omne desidérium me­
um, * et gémitus meus 
te non latet. 

II. Cor meum palpi­
tat, dereliquit me robur 
meum, * et ipsa lux ocu-
16rum me6rum déficit me. 

1ère * et ne me châtiez 
pas dans votre fureur. 

3. Car vos flèches se 
sont enfoncées en moi, * 
et votre main s'est appe­
santie sur moi. 

4. Il n'y a plus rien de 
sain dans ma chair à cause 
de votre indignation, * 
rien d'intact dans mes os, 
à cause de mon péché. 

5. Car mes fautes mon­
tent plus haut que ma 
tête, * conune un lourd 
fardeau elle me chargent 
à l'excès. 

II. 6. Mes plaies sont 
gangrenées et pourries * 
à cause de ma folie. 

7. Je suis accablé, for­
tement courbé, * tout le 
jour je me traîne dans la 
tristesse. 

8. Car mes reins sont 
tout enflammés * et il 
n'y a plus rien de sain 
dans ma chair. 

9. J'ai langui, je suis 
tout brisé, * je rugis à cause 
du trouble de mon cœur. 

10. Seigneur, tout mon 
désir est devant vous, * 
et mon gémissement ne 
vous échappe pas. 

II. Mon cœur palpite, 
ma force me délaisse, * 
et la lumière même de mes 
yeux m'abandonne. 



VENDREDI SAINT 
---------------

12. Amici mei et so­
dâles mei procul a plaga 
mea subsistunt, * et pro­
pfnqui mei stant e lon­
gfnquo. 

13. Et laqueos ten­
dunt qui insidiântur vi­
tre mere, et qui qurerunt 
mihi malum, perniciem 
minântur * et fraudes 
omni témpore molilln­
tur. 

14. Ego autem, tam­
quam surdus, non âu­
dio, * et sum velut mu­
tus non apériens os suum. 

15. Et factus sum sicut 
homo qui non audit, * 
et qui non habet res­
p6nsum in ore suo. 

16. In te enim, D6-
mine, confido * tu 
exâudies, D6mine, Deus 
meus. 

17. Etenim dico : « Ne 
lreténtur de me ; * dum 
lâbitur pes meus, ne su­
pérbiant contra me. » -

18. Ego enim lâpsui 
proximus sum, * et do­
ler meus coram me est 
semper. 

19. Etenim culpam 
meamconfiteor, * etobpec­
citum meum sum ânxius. 

12. Mes amis et mes 
compagnons se tiennent à 
l'écart de mon malheur, * 
et mes proches demeurent 
immobiles au loin. 

13. Et ils tendent des 
filets, ceux qui complotent 
contre ma vie, et ceux 
qui me veulent du mal me 
menacent de mort * et ils 
trament leurs ruses en tout 
temps. 

14. Mais moi, comme 
sourd, je n'entends pas, * 
comme muet, je n'ouvre 
pas la bouche. 

15. Et je suis devenu 
comme un homme qui n'en­
tend pas, * et qui n'a 
pas de réponse dans sa 
bouche. 

16. Car c'est en vous, 
Seigneur, que j'ai con­
fiance : * c'est vous qui 
m'exaucerez, Seigneur mon 
Dieu. 

17. Car je dis : « Qu'ils 
ne se réjouissent pas à 
mes dépens ; * tandis que 
mon pied glisse, qu'ils ne 
s'enorgueillissent pas contre 
moi. ~ 

IV. 18. Car moi je suis 
proche de la chute, * 
et ma douleur est toujours 
devant moi. 

19. Car je confesse ma 
faute, * et je suis angoissé 
à cause de mon péché. 
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20. Sed qui sine causa 
adversântur mihi, po­
téntes sunt, * et multi, 
qui odérunt me injllste ; 

21. Et qui retribuwu 
malum pro bono, * in­
féstant me, quia bonum 
sector. 

22. Noli me derelin­
quere, DOmine, * Deus 
meus, noli procul distâre 
a me! 

23. Festfna in aux.i­
lium meum, * D6mine, 
salus mea! 

Ant. Vim faciébant qui 
qurerébant ânimam meam. 

Ant. 5. Confundântur * 
et revereântur, qui qure­
runt ânimam meam, ut 
âuferant eam. 

20. Mais ceux qui me 
combattent sans cause sont 
puissants * et nombreux 
ceux qui me haïssent in­
justement; 

21. Et ceux qui rendent 
le mal pour le bien * me 
talonnent, parce que je 
pratique le bien. 

22. Ne m'abandonnez pas, 
Seigneur, * mon Dieu, ne 
restez pas loin de moi! 

23. Hâtez-vous de me 
secourir, * Seigneur, mon 
salut! 

Ant. Ils me faisaient vio­
lence, ceux qui en voulaient 
à ma vie. 

Am. 5. Qu'ils soient con­
fondus et couverts de honte, 
ceux qui en veulent à mon 
âme pour me l'enlever. 

Psaume 39. - Chant d'action de grâces. 

S PERA VI, sperâvi in D6-
mino, et inclinâvit se 

ad me, * et exaudivit 
clam6rem meum. 

3. Et extrâxit me de 
fossa intéritus, de luto 
cœni, et stâtuit super 
petram pedes meos, * 
firmâvit gressus meos. 

4. Et p6suit in ore 

---------------

J'AI espéré, j'ai espéré 
dans le Seigneur, et il 

s'est incliné vers moi, * 
et il a entendu mon cri. 

3. Et il m'a tiré de la 
fosse de perdition, du bour­
bier fangeux, il a établi 
mes pieds sur la pierre, * 
il a affermi mes pas. 

4. Et il a mis dans ma 

Pa. 39. - Chant de confiance du Chriat, venu en ce monde pour !aire la 
volonté de aoo Pire {v. 7-9). 
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meo cânticum novum, * 
carmen Deo nostro. 

Vidébunt multi, et ve­
rebl.lntur, * et sperâ­
bunt in Démina. 

bouche un chant nouveau, * 
un hymne à notre Dieu. 

Beaucoup, à cette vue, 
seront saisis de crainte * 
et espéreront dans le Sei­
gneur. 

Grandeur de Dieu. 

5. Beâtus vir, qui 
p6suit in D6mino spem 
suam, * nec sectâtur 
idolorum cult6res et de­
clinântes ad falsa. 

6. Multa fecisti tu, 
Démine, Deus meus, 
mirabilia tua, * et con­
siliis erga nos nemo est 
similis tibi. 

Si ea volûerim narrâre 
et éloqui, * plura sunt, 
quam qure numerâri pos­
sint. -

La religion 

7. Sacrificium et obla­
tiénem noluisti, * sed 
aures aperuisti mihi. 

Holocâustum et vic­
timam pro peccâto non 
postulâsti : 8. * tune 
dixi : (< Ecce vénio ; in 
vohimine libri scriptum 
est de me : 

9. Fâcere volnntâtem 
tuam, Deus meus, me 

II. 5. Bienheureux 
l'homme qui a mis dans le 
Seigneur son espérance, * 
qui ne suit pas les adora­
teurs d'idoles et ceux qui 
penchent vers le mensonge. 

6. Vous les avez faites 
nombreuses, Seigneur mon 
Dieu, vos merveilles, * 
et quant à vos desseins 
sur nous, nul ne vous est 
comparable. 

Si je voulais les raconter 
et les proclamer, * il y en 
a trop pour qu'on puisse 
les compter. 

de l'esprit. 

III. 7, Le sacrifice et 
l'oblation vous n'en avez 
pas voulu, * mais vous 
m'avez ouvert les oreilles. 

L'holocauste et l'hostie 
pour le péché, vous ne 
les avez pas demandés : * 
8. alors j'ai dit : « Voici 
que je viens ; dans le 
rouleau du livre, il est 
écrit de moi : 

9. Faire votre volonté, 
mon Dieu, c'est mon dé-
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deléctat, * et lex tua est 
in prrecérdiis meis. » 

lice, * et votre loi est au 
fond de mon cœur. » 

Sacrifice de louange. 

ro. Annuntiâvi justitiam 
n cœtu magna ; * 

ecce lâbia mea non co­
hfbui ; Démine, tu nosti. 

r r. J ustitiam tuam non 
abscéndi in corde meo ; * 
fidelitâtem tuam et aux.i­
lium tuum narrâvi. 

Non occultâvi grâ­
tiam tuam, * et fideli­
tâtem tuam cœtui ma­
gne. -

ro. ]'ai annoncé votre jus­
tice dans une grande 
assemblée; * voici que je 
n'ai pas retenu mes lèvres ; 
Seigneur, vous le savez. 

II. Je n'ai pas enfoui 
votre justice dans mon 
cœur ; * votre fidélité et 
votre secours, je les ai 
racontés. 

Je n'ai pas caché votre 
bonté * ni votre fidélité 
à la grande assemblée. 

N'oubliez pas ma misère. 

12. Tu, Démine, ne 
prohiblleris miserati6nes 
tuas a me ; * grâtia tua 
et fi.délitas tua semper 
me consérvent. 

13. Nam circumde­
dérunt me mala, quorum 
non est nU.merus, * 
comprehendérunt me 
culpre mere, ut non pos­
sum vidére. 

Plures sunt quam ca­
pilli câpitis mei, * et 
ânimus meus me defécit. 
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I. 12. Vous, Seigneur, 
n'écartez pas de moi vos 
miséricordes ; * votre bonté 
et votre fidélité me garde­
ront toujours. 

13. Car des maux innom­
brables m'ont entouré,* mes 
fautes m'ont submergé, au 
point que je ne puis plus y 
voir. 

Elles sont plus nom­
breuses que les cheveux de 
ma tête, * et mon courage 
m'abandonne. 
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Appel au secours. 

14.Pl.iceattibi,D6mine, 14. Qu'il vous plaise, Sei-
ut eripias me ; * Dô- gneur, de me délivrer ; * 
mine, ad adjuvândum me Seigneur, hâtez-vous de me 
festina. secourir. 

15. Confundântur et 15. Qu'ils soient con-
erubéscant omnes, * qui fondus et qu'ils rougissent 
qurerunt vitam meam, tous, * ceux qui recher­
ut âuferant eam. chent ma vie pour la dé­

truire. 
Cedant retrûrsum et 

pud6re afficiântur, * qui 
delectântur malis meis. 

16. Obstupéscant con­
fusi6ne opérti, * qui 
dicunt mihi : Buge, 
euge! 

17. ExsUltent et lre­
téntur in te omnes, qui 
qurerunt te, * et dicant 
semper : « Magnificétur 
D6minus il, qui deside­
rant auxilium tuum. 

18. Ego autem miser 
sum et pauper; * sed 
D6minus sollicitas est 
mei. 

AdjUtor meus et libe­
râtor meus es tu ; * 
Deus meus, ne tardâ­
veris. 

Ant. Confundântur et 
revereântur, qui qurerunt 
ânimam meam, ut âufe­
rant eam. 

Ant. 6. Aliéni insur-
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Qu'ils reculent et soient 
frappés de honte, * ceux qui 
prennent plaisir à mon mal­
heur. 

16. Qu'ils soient hébétés, 
couverts de confusion * 
ceux qui me disent : Ah! 
Ah! 

17. Qu'ils exultent et se 
réjouissent en vous, tous 
ceux qui vous cherchent,* 
et qu'ils disent sans cesse : 
(1 Que le Seigneur soit ma­
gnifié», ceux qui désirent 
votre secours. 

r8. Et moi je suis mal­
heureux et pauvre ; * mais 
le Seigneur prend soin de 
moi. 

Mon secours et mon libé-
rateur, c'est vous ; 
Dieu, ne tardez pas. 

* mon 

Ant. Qu'ils soient con­
fondus et couverts de honte, 
ceux qui en veulent à mon 
âtne, pour me l'enlever. 

Ant. 6. Des étrangers se 
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rexérunt in me, et fones 
quresiérunt ânimam 
meam. 

sont dressés contre moi, et 
des puissants ont poursuivi 
mon âme. 

Psaume 53. - Invocation du secours divin 
contre les ennemis. 

DEUS, in n6mine tuo 
salvum me fac, * 

et virtute tua age cau­
sam meam. 

4. Deus, audi orati6-
nem meam ; * âuribus 
pércipe verba oris mei. 

5. Nam supérbi insur­
rexérunt contra me, et 
violénti quresiérunt vi­
tam meam ; * non pro­
posuérunt Deum ante 
6culos suos. -

6. Ecce, Deus âdjuvat 
me, * Dôminus sustén­
tat vitam meam. 

Ret6rque malum in 
adversârios mecs, * et 
pro fidelitâte tua déstrue 
illos. 

Voluntârie sacrificâbo 
tibi, * celebrâbo nomen 
tuum, Démine, quia bo­
num est. 

Nam ex omni tribula­
ti6ne eripuit me, * et 
inimicos mecs confuses 
vidit Oculus meus. 

Q Drnu ! en votre nom 
secourez-moi, * et par 

votre puissance rendez-moi 
justice. 

4. Dieu, entendez ma 
prière ; * écoutez les pa­
roles de ma bouche. 

5. Car des orgueilleux se 
sont levés contre moi, et 
des violents poursuivent ma 
vie; * ils n'ont pas mis 
Dieu devant leurs yeux. 

II. 6. Voici que Dieu 
vient à mon aide, * le 
Seigneur est le soutien de 
ma vie. 

7. Renvoyez le mal sur 
mes ennemis, * dans votre 
fidélité, réduisez-les à rien. 

8. De bon cœur, je vous 
offrirai des sacrifices, * je 
louerai votre nom, Seigneur, 
car il est bon. 

9. Car il m'a délivré de 
toute angoisse, * et mes 
yeux regardent mes enne­
mis confondus. 

Ps. H· - L'aide de Dieu rend le Christ forr contre ses ennemis, Son sacri· 
fice nt volontaire, 
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Ant. Aliéni insurrexé­
runt in me, et fortes qure­
siérunt ânimam meam. 

'/1. Insurrexérunt in me 
testes iniqui. ~- Et men­
tira est iniquitas sibi. 

Ant. Des étrangers se sont 
dressés contre moi et des 
puissants ont poursuivi mon 
âme, 

jl. Contre moi se sont le­
vés d'iniques témoins.~- Et 
l'iniquité s'est menti à elle­
même. 

Pater noster à voix basse. 

LEÇON IV 

Ex Tractâtu sancti 
Augustini Epîscopi 

super Psalmos 

Du traité de saint 
Augustin Évêque 
sur les Psaumes 

Sur le Psaume 63, v. 2 

[Jésus est le chef et le modèle de tous les martyrs.} 

pROTEXISTI me, Deus, a 
convéntu malignân­

tium, a multit\ldine ope­
rântium iniquitâtem. Jam 
ipsum caput nostrum in­
tueâmur. Multi Mârtyres 
tâlia passi sunt, sed nihil 
sic elticet, qu6modo caput 
Mârtyrum : ibi mélius 
intuémur, quod illi ex­
pérti sunt. Protéctus est 
a multitlldine malignân­
tium, protegénte se Deo, 
protegénte carnem suam 
ipso Filio, et h6mine, 
quem gerébat : quia filius 
h6minis est, et Filius Dei 

yous m'avez protégé, Sei-
gneur, contre l'assemblée 

des méchants, contre la foule 
des ouvriers d'iniquité 1 • Et 
maintenant contemplons no­
tre cheflui-même. Beaucoup 
de Martyrs ont enduré de 
telles souffrances, mais rien 
ne brille comme le chef des 
Martyrs; en lui nous verrons 
mieux ce que ceux-là ont é­
prouvé. Il a été protégé con­
tre la foule des méchants, 
Dieu se protégeant lui­
même, le Fils protégeant lui­
même sa chair et l'homme 
dont il personnalisait la na­
ture ; car il est fils de 
! 'homme et il est Fils de 
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est. Filius Dei, propter 
formam Dei : filius hô­
mm1s, propter formam 
servi, habens in potestâte 
p6nere ânimam suam, et 
recipere eam. Quid ei 
potuérunt fâcere inimici? 
Occidérunt corpus, âni­
mam non occidérunt. In­
téndite. Parum ergo erat, 
D6minum hortâri Mar­
tyres verbo, nisi firmâret 
exémplo. 

'R/. Tamquam ad latr6-
nem existis cum glâdiis 
et fü.stibus comprehén­
dere me : * Quotidie 
apud vos eram in templo 
docens, et non me tenuis­
tis ; et ecce flagellâtum 
dU.citis ad crucifigéndum. 
fr. Cumque injecissent 
man us in J esum, et te­
nuissent eum, dixit ad 
eos. Quotldie. 

Dieu ; Fils de Dieu à cause 
de sa nature divine, fils de 
l'homme à cause de sa na­
ture de serviteur, ayant 
pouvoir de déposer son 
âme et pouvoir de la re­
prendre. Que purent lui 
faire ses ennemis ? Ils ont 
tué le corps, mais ils n'ont 
pas tué l'âme. Attention! 
c'eût été peu pour le Sei­
gneur d'exhorter les Mar­
tyrs par sa parole, s'ils ne 
les avait pas fortifiés par son 
exemple. 

iç. Comme pour un bri­
gand, vous êtes sortis avec 
des glaives et des bâtons 
pour m'arrêter; * Chaque 
jour j'étais auprès de vous, 
enseignant dans le temple, 
et vous ne m'avez pas arrêté, 
et voici que vous me con­
duisez flagellé pour être 
crucifié. t. Quand ils eurent 
jeté les mains sur Jésus et 
l'eurent arrêté, il leur dit. 
Chaque jour. 

LEÇON V 
[Ingratitude de ceux qui ont tué Jésus.] 

NOSTIS qui convéntus yous savez ce qu'était l'as-
erat malignântium semblée des méchants 

Judre6rum, et qure mul- Juifs et ce qu'était la foule 
titU:do erat operântium des ouvriers d'iniquité. De 
iniquitâtem. Quam ini- quelle iniquité? de la volonté 
quitâtem? Quia voluérunt de tuer le Seigneur Jésus­
occidere D6minum Je- Christ.Jevousaimontré,dit­
sum Christum. Tanta il,tantd'ceuvresbonnes :pour 
Opera bona, inquit, os- laquelle de ces ceuvres voulez-
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téndi vobis : propter quod 
horum me vultis occi­
dere? Pértulit omnes in­
firmos e6rum, curavlt 
omnes lânguidos e6rwn, 
prredicâvit regnum cre­
l6rum, non tâcuit vitia 
e6rum, ut ipsa p6tius eis 
clisplicérent, non médi­
cus, a quo sanabântur. 
His Omnibus curati6ni­
bus ejus ingrâti, tamquam 
multa febre phrenétici, 
insaniéntes in méclicum, 
qui vénerat curâre eos, 
excogitavérunt consilium 
perdéndi eum : tamquam 
ibi voléntes probâre, 
utrum vere homo sit, qui 
mori possit, an âliqui<l 
super h6mines sit, et 
mori se non pennittat. 
Verbum ips6rum agnôs­
cimus in Sapiéntia Salo­
m6nis Morte turpis­
sima, fnquiunt, condem­
némus eum. Interrogé­
mus eum : erit enim res­
péctus in serm6nibus 
illius. Si enim vere Filius 
Dei est, liberet eum. 

Ri', Ténebrre factre sunt, 
dum crucifixissent J esum 
J udrei : et circ a horam 
nonam exclamâvit J esus 
voce magna : Deus meus, 

1, ]11111 IO, p .. 

vous me tuer 1 ? Il a soulagé 
tous leurs infirmes ; il a 
guéri tous leurs malades ; il 
a prêché le royaume des 
cieux; il n'a pas tu leurs 
vices, voulant qu'ils détes­
tent ces vices et non pas 
le médecin qui les guérissait. 
Sans gratitude pour toutes 
ces guérisons, comme de 
grands fiévreux en délire, en 
rage folle contre le médecin 
qui était venu les guérir, ils 
ont formé le dessein de le 
perdre, comme s'ils avaient 
voulu éprouver ainsi s'il 
était vraiment un homme 
qui puisse mourir, ou quel­
que chose de supérieur aux 
hommes, qui ne se laisse pas 
mourir. Leur parole, nous 
la reconnaissons dans la 
Sagesse de Salomon : A une 
mort ignominieuse, disent­
ils, condamnons-le. Interro­
geons-le. On verra ce que 
seront ses paroles ... 2• Car s,îl 
est vraiment le Fils de Di'eu, 
que Dieu le délivre a. 

R7. Les ténèbres se firent, 
quand les Juifs eurent cru­
cifié Jésus ; et vers la neu­
vième heure Jésus cria 
d'une voix forte: Mon Dieu, 

,. Marrb. 2.7, 40 
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ut quid me dereliquisti? * 
Et inclinâto câpite, emisit 
spiritum. Y,. Exclâmans 
J esus voce magna, ait : 
Pater, in manus tuas com­
méndo spfritum meum. 
Et. 

pourquoi m'avez-vous aban­
donné? * Et ayant incliné 
la tête, il rendit l'esprit, f. 
Jésus, criant d'une voix 
forte, dit : Père, en vos 
mains, je remets mon esprit. 
Et. 

LEÇON VI 
[Les Juifs ont voulu faire retomber leur crime sur Pilate.} 

E XACTJERUNT tamquam 
gladium linguas suas. 

Non dicant Juda:i : Non 
occidimus Christum. Et­
enim proptérea eum de­
dérunt jUdici Pil:ito, ut 
quasi ipsi a morte ejus 
videréntur immunes. Nam 
cum dixfsset eis Pilâtus : 
Vos eum occidite, res­
pondérunt : Nabis non 
licet occidere quemquam. 
lniquitâtem facinoris sui 
in jlldicem h6minem re­
fündere volébant : sed 
numquid Deum jUdicem 
fallébant? Quod fecit Pi­
lâtus, in eo ipso quod 
fecit, aliquântum pârti­
ceps fuit : sed in compa­
rati6ne ill6rum multo 
ipse innocéntior. Institit 
enim quantum p6tuit, ut 
illum ex e6rum mânibus 
liberâret : nam proptérea 
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JLS ont aiguisé, comme un 
glaive, leurs langues1

• Que 
les Juifs ne disent pas : Nous 
n'avons pas tué le Christ. 
C'est qu'en effet ils l'ont 
livré au jugement de Pilate, 
pour paraître comme inno­
cents de sa mort. Car Pilate 
leur ayant dit : (< Tuez-le 
vous-mêmes ))' i~s répon­
dirent : Il ne nous est pas per­
mis de mettre à mort per­
sonne 2 • Ils voulaient faire 
retomber l'iniquité de leur 
crime sur un juge humain ; 
mais trompaient-ils le Dieu 
juge? Ce que Pilate a fait 
l'a rendu leur complice, 
dans la mesure de son inter­
vention personnelle ; mais 
en comparaison d'eux, il 
est beaucoup plus innocent. 
Il insista autant qu'il put 
pour le délivrer de leurs 
mains ; c'est pour cela qu'il 
le leur présenta déjà flagellé. 
Ce n'est pas en persécu­
teur qu'il flagella le Sei-

z ],an 19, 31. 
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flagellâtum prodUXit ad 
eos. Non persequéndo 
D6minum flagellâvit, sed 
e6rum fur6ri satisfâcere 
volens : ut vel sic jam 
mitéscerent, et desine­
rent velle occidere, cum 
flagellâtum vidérent. F ecit 
et hoc. At ubi persevera­
vérunt, nostis illum lavisse 
manus, et dixisse, quod 
ipse non fecisset, mun­
dum se esse a morte 
illius. Fecit tamen. Sed 
si reus, quia fecit vel 
invitus : illi innocéntes, 
qui coëgérunt ut fâceret? 
Nullo modo. Sed ille dixit 
in eum senténtiam, et 
jussit eum crucifigi, et 
quasi ipse occidit : et 
vos, o Judrei, occidistis. 
Unde occidistis? Glâdio 
lingure acuistis enim 
linguas vestras. Et quando 
percussistis, nisi quando 
clamâstis : Crucifige, cru­
cifige? 

~- Animam meam di­
léctam trâdidi in manus 
iniqu6rum, et facta est 
mihi heréditas mea sieur 
leo in silva : <ledit contra 
me voces adversârius, <li­
ens : Congregâmini, et 
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gneur, mais pour donner 
quelque satisfaction à leur 
fureur, pensant qu'ils s'a­
douciraient et cesseraient 
de vouloir le tuer, s'ils le 
voyaient flagellé. C'est ce 
qu'il fit. Mais comme ils 
persévéraient dans leur des­
sein, vous savez qu'il s'est 
lavé les mains et qu'il a dit 
être pur de la mort de 
Jésus, parce que, de lui­
même, il ne l'aurait pas 
fait. Il l'a fait cependant. 
Mais s'il est coupable pour 
l'avoir fait, bien que de 
mauvais gré; ceux-là seront­
ils innocents, qui l'ont forcé 
de le faire? Nullement. 
c>est bien lui qui a pro­
noncé la sentence et qui a 
or donné de le crucifier et 
pour ainsi dire l'a tué lui­
même. Mais vous aussi, 
Juifs, vous l'avez tué. Com­
ment 1 'avez-vous tué? Par 
le glaive de la langue; vous 
avez aiguisé vos langues. Et 
quand l'avez-vous frappé, 
si ce n'est quand vous avez 
crié : « Crucifiez-le, cruci­
fiez-le! » 

Fi'. Mon âme bien-aimée, 
je l'ai livrée aux mains des 
méchants et mon héritage 
est devenu pour moi comme 
le lion dans la forêt; l'ad­
versaire a poussé contre moi 
des cris, disant : Réunissez-
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properâte ad devorândum 
illum : posuérunt me in 
desérto solitûdinis, et luxit 
super me mnnis terra : * 
Quia non est invéntus 
qui me agn6sceret, et 
fâceret bene. "/1. Insur­
rexérunt in me viri absque 
miseric6rdia, et non pe­
percérunt ânimre mere. 
Quia. Animam. 

vous et hâtez-vous de le 
dévorer; ils m'ont placé 
dans un désert solitaire et 
toute la terre a pleuré sur 
moi : * Parce qu'il ne s'est 
pl us trouvé personne qui 
me connût et me fît du 
bien. YI. Contre moi se sont 
1 evés des hommes sans 
miséricorde et qui n'ont pas 
épargné ma vie. Parce qu'il. 
Mon âme. 

AU III< NOCTURNE 

Ane. 7. Ab insurgéntibus 
in me * libera me, D6-
mine, quia occupavérunt 
ânimam meam. 

Ant. 7. De ceux qui se 
lèvent contre moi, délivrez­
moi, Seigneur, car ils ont 
tendu des pièges à mon 
âme. 

Psaume 58. - Appel au secours. 

La perfidie des ennemis. 

E RIPE me de inimicis 
meis, Deus meus, * 

ab insurgéntibus contra 
me tuére me. 

3. Eripe me de patrân­
tibus iniquitâtem, * et a 
viris sânguinum salva me. 

4. Ecce enim insidiân­
tur vitre mere, * cons­
pirant contra me poténtes. 

DÉLIVREZ-MOI de mes 
ennemis, mon Dieu, * 

protégez-moi contre ceux 
qui se dressent contre moi. 

3. Délivrez-moi des ou­
vriers d'iniquité, * et sau­
vez-moi des hommes de 
sang. 

4. Car voici qu'ils en 
veulent à ma vie, * ils 
conspirent contre moi, les 
puissants. 

P~. s8. - Encore un cri plein de confiance, et une promesse d',iction de 
gro1ces, 

Sr 
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Non est cri.men in me 
nec peccâtum, D6mine : * 
5. sine culpa mea pr6-
cUI'runt et aggredil.lntur. 

Evigila, occtlrre mihi, et 
vide ; * 6. nam tu, Dé­
mine exercituum, Deus 
T sraël es. 

Expergiscere, castiga 
omnes gentes, * noli mi­
seréri Omnium perfid6-
rum. 

7. Rcverttintur véspere, 
latrant ut canes, * et 
percllrrunt civitâtem ; 

8. Ecce se jactant ore 
suo ; contumélire sunt in 
llibiis eôrum : * « Quis 
enim audit?» 

9. Sed tu, Démine, 
irrides eos, * ludibrio 
habes omnes gentes. 

10. Robur meum, ad 
te atténdam, quia tu, 
Deus, prresidium meum 
es, * II. Deus meus, 
miseric6rdia mea. 

Prière pour la 

II. Subvéniat mihi, 
Deus, * fâciat ut delécter 
de h6stibus meis. 

12. Deus, occide eos, 
ne offénsre sint p6pulo 
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Il n'y a pas de crime en 
moi, ni de péché, Sei­
gneur : * 5. sans faute de 
ma part, ils accourent et 
ils attaquent. 

Éveillez-vous, venez à ma 
rencontre et voyez ; * 6. 
car vous, Seigneur des ar­
mées, vous êtes le Dieu 
d'Israël. 

Éveillez-vous, châtiez 
toutes les nations, * n'ayez 
pas de pitié pour tous (ces) 
perfides. 

7. Ils reviennent sur le 
soir, ils aboient comme 
des chiens, * et ils par­
courent la ville ; 

8. Voici qu'ils ont la 
jactance à la bouche et des 
injures sur les lèvres : * 
« Car qui (nous) entend? ,, 

9. Mais vous, Seigneur, 
vous vous riez d'eux, * 
vous vous moquez de toutes 
les nations. 

10. Ma force, c'est à 
vous que je m'attacherai, 
car vous, Dieu, êtes mon 
refuge, * rr. mon Dieu, 
ma miséricorde. 

délivrance. 

r r. Que Dieu vienne à 
mon aide, * qu'il me fasse 
jouir (de la défaite) de 
mes ennemis. 

12. 0 Dieu, tuez-les, 
pour qu'ils ne fassent pas 
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rneo, * contllrba eos r6-
bore tuo et prostéme 
eos, clypeus noster, D6-
mine. 

13. Peccâtum oris e6-
rum est sermo labi6rum 
e6rum, * et capiântur 
supérbia sua et maledic­
tis et mendâciis qure di­
cunt. 

14. Perde eos in ira, 
perde, ut jam non sint, * 
ut sciâtur Deum regD.are 
in Jacob et usque ad 
fines terne. 

15. RevertUUtur vés­
pere, latrant ut canes, * 
et perCUrrunt civitâtem ; 

16. Vagântur cibum 
qureréntes ; * si satiâti 
non sunt, ululâtum edunt. 

17. Ego autem cantâbo 
poténtiam tuam, * et 
exsultâbo mane de mise­
ricôrdia tua, 

Quia factus es prresi­
dium mihi, * et refügiwn 
die angllstire mere. 

18. Robur meum, tibi 
psallam, quia, Deus, prre­
sidium meum es, * Deus 
meus, miseric6rdia mea. 

Ant. Ab insurgéntibus 
in me llbera me, Démine, 

trébucher mon peuple, * 
renversez-les par votre force 
et abattez-les, notre bou­
clier, Seigneur. 

13. (Tout) discours de 
leurs lèvres est péché de 
leur bouche, * et qu'ils 
soient prisoruùers de leur 
orgueil, des malédictions 
et des mensonges qu'ils 
disent. 

14. Perdez-les dans votre 
colère, perdez-les pour qu'ils 
disparaissent, * pour qu'on 
sache que c'est Dieu qui 
règne en Jacob et jusqu'aux 
extrémités de la terre. 

r 5. Ils reviennent sur 
le soir, ils aboient comme 
des chiens, * et ils par­
courent la ville. 

r6. Ils errent en quête 
de nourriture; * s'ils ne 
sont pas rassasiés, ils pous­
sent un hurlement. 

17. Mais moi, je chan­
terai votre puissance, * et 
j'exulterai, au matin, pour 
votre miséricorde, 

Car vous êtes une pro­
tection pour moi, * et nn 
refuge au jour de mon 
angoisse. 

18. Ma force, je vous 
chanterai, car, ô Dieu, vous 
êtes mon refuge, * mon 
Dieu, ma miséricorde. 

Ant. De ceux qui se 
dressent contre moi, déli-
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quia occupavérunt âni­
mam meam. 

Ant. 8. Longe fecisti * 
notos meos a me 
trâditus sum, et non egre­
diébar. 

vrez-moi, Seigneur, car ils 
ont tendu des pièges à mon 
âme. 

Ant. 8. Vous avez éloigné 
de moi mes proches ; j'ai 
été livré et je ne puis en 
sortir. 

Psaume 87. - Pieux gémissement d'un lépreux. 

DOMINE, Deus meus, 
intérdiu clamo, * 

nocte laméntor coram te. 

3. Pervéniat ad te orâ­
tio mea, * inclina aurem 
tuam ad clam6rem meum. 

4. Nam saturâta est 
malis ânima mea, * et 
inferis vita mea propin­
quat. 

5. Accénseor descen­
déntibus in fôveam, * 
similis factus sum viro 
invâlido. 

6. Inter m6rtuos est 
stratum meum, * sicut 
occis6rum, qui in sepl.ll­
cro jacent, 

Quorum non es me­
mor âmplius * et qui 
a cura tua sunt sejUncti. 

7. Collocâsti me in 
füvea profü.nda, * in té­
nebris, in vorâgine. 

s EIGNEUR, mon Dieu, je 
crie pendant le jour, * 

pendant la nuit je me 
lamente devant vous. 

3. Qu'elle vous parvienne, 
ma prière, * inclinez l'o­
reille vers mon cri. 

4. Car elle est rassasiée 
de maux, mon âme, * et 
ma vie approche des enfers. 

5. Je suis compté parmi 
ceux qui descendent dans 
la fosse, * je suis devenu 
pareil à un homme sans 
force. 

6. Parmi les morts est 
ma couche, * comme celle 
des tués qui gisent au tom­
beau, 

Dont vous ne garde~ 
plus le souvenir * et qut 
sont soustraits à votre sol­
licitude. 

7. Vous m'établissez dans 
la fosse profonde, * dans 
les ténèbres, dans le gouffre. 

Ps. 87. - Plainte douloureuse du crucifié(« j'étends mes mains »), 
mais pleine de résignation, et qui contient un discret appel à la résurrection 
(v, 11-i3). 
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8. Super me gr~vat 
indignâtio tua, * et om­
nibus fll.lctibus tuis 6ppri­
m.is me. 

9. Removisti notos meos 
a me ; abominâbilem fe­
cisti me illis, * clausus 
sum, neque égredi pos­
sum. -

10. Oculi mei oh mi­
sériam tabéscunt, clamo 
ad te, Démine, quoti­
die ; * expândo ad te ma­
nus meas. 

II. Num pro m6rtuis 
fads mirab.ilia? * an de­
fü.ncti surgent, et lau­
dâbunt te? 

12. Num enarrâtur in 
sepl.llcro béniras tua, * 
fidélitas tua apud inferos? 

13. Num manifestântur 
in ténebris mirabilia tua, * 
et grâtia tua in terra obli­
viémis? -

14. Ego autem ad te, 
Démine, clamo, * et mane 
orâtio mea ad te venir. 

15. Quare, Démine, re­
péllis ânimam mcam, * 
absc6ndis fâciem tuam 
a me? 

16. Miser sum ego et 
moribUndus inde a pûe-

8. Sur moi s'apesantit 
votre indignation, * et vous 
m'écrasez de tous vos flots. 

9. Vous avez éloigné de 
moi mes amis ; vous avez 
fait de moi un objet d'hor­
reur pour eux, * je suis 
enfermé et ne puis sortir. 

II. 10. Mes yeux se 
consument de misère, je crie 
vers vous Seigneur, chaque 
jour; * j'étends vers vous 
mes mains. 

11. Est-ce pour les morts 
que vous faites des mer­
veilles? * est-ce que les 
défunts se lèveront et vous 
loueront? 

12. Est-ce qu'on publie 
votre bonté dans le sé­
pulcre, * et votre fidélité 
aux enfers ? 
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13. Est-ce que vos mer­
veilles sont connues dans 
les ténèbres, et votre faveur 
au pays de l'oubli? 

III. 14. Mais moi je 
crie vers vous, Seigneur, * 
et dès le matin ma prière 
vient vers vous. 

15. Pourquoi, Seigneur, 
repoussez-vous mon âme, * 
détournez-vous votre face 
de moi? 

16. Je suis malheureux 
et mourant depuis ma jeu-
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ro ; * portâvi terr6res 
tuos et elângui. 

17. Super me transié­
runt irre ture, * et terr6res 
tui me perdidérunt. 

18. CircUmdant me ut 
aqua perpétua ; * circum­
véniunt me omnes simul. 

19. Removisti a me 
amicum et sodâlem : * 
familiâres mei sunt té­
nebne. 

Ant. Longe fecisti notas 
meos a me : trâditus sum, 
et non egrediébar. 

Ant. 9. Captâbunt * in 
ânimam justi, et sângui­
nem innocéntem condem­
nâbunt. 

nesse; * j'ai supporté vos 
terreurs et me voici lan­
guissant. 

17. Sur moi ont passé 
vos colères, * et vos ter­
reurs m'on anéanti. 

18. Elles m'entourent, 
comme de l'eau, constam­
ment; * elles m'envelop­
pent toutes ensemble. 

19. Vous avez éloigné de 
moi l'ami et le compa­
gnon : * mes intimes, ce 
sont les ténèbres. 

Ant. Vous avez éloigné 
de moi mes proches; j'ai été 
livré et je ne puis en sortir. 

Ani. 9, Ils tendront des 
pièges à l'âme du juste et 
condamneront le sang in­
nocent. 

Psaume 93. - Sous un gouvernement impie. 

Appel au jugement de Dieu. 

DEUS ultor, D6mine, * 
Deus ultor, affU.lge. 

2. Exs1ll'ge, qui jU.dicas 
terrera ; * redde, quod 
meréntur, supérbis. 

3. QuoUsque impii, D6-
mine, * quollsque impii 
gloriabuntur, 

DIEU vengeur, Seigneur,* 
Dieu vengeur, resplen­

dissez. 
2. Levez-vous, vous qui 

jugez la terre ; * rendez 
ce qu'ils méritent aux or­
gueilleux. 

3. Jusques à quand les 
impies, Seigneur, * jusques 
à quand les impies se glo­
rifieront-ils, 

PB, 93. ~ Le Dieu juste vengera l'in110,;ent •ccablé )>aJ' un jugement irnpie. 
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4. Effiltient, loquéntur 
insolénter, * jactâbnnt se, 
qui iniqua patrant? -

4. Discuteront-ils, par­
leront-ils avec insolence, * 
se vanteront-ils, tous les 
ouvriers d'iniquité? 

Grimes du gouvernement impie. 

5. Pôpulum tuum, D6-
mine, conculcant, * et 
hereditâtem tuam affli­
gunt; 

6. Vfduam et pere­
grinum trucidant, * et 
occidunt pupilles. 

7. Et dicunt : Non 
videt D6minus, * neque 
advértit Deus Jacob. -

II. 5. Votre peuple, Sei­
gneur, ils l'écrasent, * et 
votre héritage, ils l'op­
priment; 

6. La veuve et l'étranger, 
ils les égorgent, * et ils 
tuent les orphelins. 

7. Et ils disent : Le 
Seigneur ne voit pas, * 
et le Dieu de Jacob ne re-
marque pas. 

Stupidité des impies. 

8. Intelligite, stulti in III. 8. Comprenez, stu-
pôpulo, * et insipiéntes, pides du peuple, * insensés, 
quando sapiétis? quand serez-vous sages? 

9. Qui plantâvit au- 9. Celui qui a planté 
rem, non âudiet? * aut, l'oreille n'entendra pas? * 
qui finxit 6culum, non celui qui a modelé l'œil, 
vidébit? ne verra pas? 

10. Qui érudit gentes, 10. Celui qui instruit 
non castigâbit? * qui les nations ne châtiera pas? * 
docet hémines sciéntiam? celui qui enseigne aux hom­

mes la science? 
II. D6minus no vit co­

gitati6nes h6minum : * 
sunt enim inânes. 

II. Le Seigneur connaît 
les pensées des hommes : * 
car elles sont vaines. 

La grâce de Dieu soutient le juste dans l'attente du triomphe. 

12. Beâtus vir, quem 
érudis, Démine, * et in­
struis lege tua, 

12. Bienheureux l'homme 
que vous éduquez, Sei­
gneur, * et que vous ins­
truisez de votre loi, 
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13. Ut des ei réquiem 
a diébus malis, * donec 
impio févea fodiâtur. 

14. Neque enim reji­
ciet Déminus p6pulum 
suum, * et hereditâtem 
suam non derelinquet ; 

15. Sed ad justitiam 
redibit judicium, * eâm­
que sequéntur omnes rec­
ti corde. -

16. Quis consUI'get pro 
me contra male agén­
tes? * quis sca bit pro me 
contra patrântes iniqua ? 

17. Nisi D6minus ju­
vâret me, * brevi habi­
târet in loco siléntii ânima 
mea. 

18. Cum c6gito : « Va­
cillat pes meus )> * grâtia 
tua, Démine, me sustén­
tat. 

19. Cum anxietâtes 
multiplicântur in corde 
meo, * consolati6nes ture 
deléctant ânimam me­
am. -

20. Num sociâbitur te­
cum tribUilal iniquum, * 
quod vexati6nes creat sub 
spécie legis ? 

21. Invâdant ânimam 
justi, * et sânguinem in­
nocéntem condémnent 
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13. Pour ]ui donner le 
repos contre les jours mau­
vais, * jusqu'à ce que 
la fosse soit creusée pour 
l'impie. 

14. Car le Seigneur ne 
rejettera pas son peuple, * 
et il n'abandonnera pas son 
héritage; 

15. Mais le jugement re­
viendra à la justice, * et 
c'est elle que tous les cœurs 
droits suivront. 

II. 16. Qui se lèvera 
pour moi contre les mé­
chants? * qui se dressera 
pour moi contre les ouvriers 
d'iniquité? 

17. Si le Seigneur ne 
m'aidait, * bien vite, elle 
habiterait au lieu du silence, 
mon âme. 

18. Lorsque je pense : 
« Il chancelle, mon pied )), * 
votre grâce, Seigneur, me 
soutient. 

19. Lorsque les angoisses 
se multiplient dans mon 
cœur, * vos consolations 
réjouissent mon âme. 

III. 20. Est-ce que vous 
vous associerez le tribunal 
truque, * qui crée des 
vexations sous l'apparence 
de la loi? 

21. Qu'ils attaquent l'âme 
du juste, * et qu'ils con­
damnent le sang innocent 
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22. D6minus certe erit 
prresidium mihi, * et 
Deus meus petra refügii 
mei. 

23. Et repéndet illis 
iniquitâtem e6rum, et ip­
s6rum malîtia perdet 
eos, * perdet eos D6mi­
nus Deus noster. 

Ant. Captâbunt in âni­
mam justi, et sânguinem 
innocéntem condemnâ­
bunt. 

,; . Locuti sunt advér­
sum me lingua dol6sa. ~. 
Et serm6nibus 6dii cir­
cumdedérunt me, et ex­
pugnavérunt me gratis. 

22. Le Seigneur sera cer­
tainement ma protection, * 
et mon Dieu (sera) le rocher 
de mon refuge. 

23. Et il fera re.tomber 
sur eux leur iniquité, et 
dans leur propre malice il 
les fera périr, * il les fera 
périr, le Seigneur notre 
Dieu. 

Ant. Ils tendront des 
pièges à l'âme du juste et 
condamneront le sang in­
nocent. 

f. Ils ont parlé contre moi, 
avec une langue trompeuse. 
Ri'. Et de paroles de haine ils 
m'ont entouré, et ils m'ont 
attaqué sans motif. 

à voix basse. Pater noster, 
LEÇON VII 

De !'Épître De Epistola 
beâti Pauli 

Apôstoli ad Hebrreos 
du bienheureux Paul 
Apôtre aux Hébreux 

Chapitre 4, 11-16; 5, 1-10 

[Jésus est notre Grand-Prêtre.] 

pEsTINEMUS ingredi in 
illam réquiem : ut ne 

in idipsum quis incidat 
incredulitâtis exémplum. 
Vivus est enim sermo Dei, 
et éfficax, et penetrabilior 
omni glâdio ancipiti : et 
pertingens usque ad divi-

HA TONS-NOUS d'entrer 
dans ce repos, pour 

que personne ne tombe dans 
! 'imitation de cet exemple 
d'incrédulité 1 • Car vivante 
est la parole de Dieu, et 
plus pénétrante que le glaive 
à deux tranchants, attei-

t. Il s'agit du repos de l'éternité, fü;uré par le repos du Seigneur au septi~me jour 
de la création. et par le repos <le la terre promise après les quarante ans de vie nomade 
dans le disert, repos dont n'ont pas bénéficié les lsfllélitcs qui n'ont pas cru aux 
divines promesses transmises par Moise. 
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si6nem ânimre ac spiritus, gnant jusqu'à la division de 
compâgum quoque ac me- l'âme et de l'esprit, des 
dullârum, et discrétor co- articulations et des moelles, 
gitatiônum et intentiônum discernant les pensées et 
cordis. Et non est ulla les intentions du cceur. Au­
creatUra invisibilis in cune créature n'est invisible 
conspéctu ejus : Omnia à son regard ; mais tout 
autem nuda et apérta sunt est nu et à découvert sous 
ôculis ejus ad quem nobis les yeux de celui dont nous 
senno. Habéntes ergo parlons. Ayant donc un 
Pontificem magnum, qui Grand-Prêtre qui a pénétré 
penetrâvit crelos, Jesum les cieux, Jésus, Fils de 
Filium Dei : teneâmus Dieu, retenons la confes­
confessiénem. Non enim sion de notre foi. Car nous 
habémus Pontificem, qui n'avons pas un Pontife in­
non possit cémpati infir- capable de compatir à nos 
mitâtibus nostris : tentâ- infirmités; mais il a subi 
tum autem per 6mnia pro toutes les mêmes épreuves 
similitû.dine absque pec- que nous, sauf celle du 
câto. péché. 

RJ. Tradidérunt me in Fy. Ils m'ont livré aux 
maous impi6rum, et inter mains des impies et m'ont 
inîquos projecérunt me, jeté parmi les méchants, 
et non pepercérunt âni- et ils n'ont pas épargné ma 
mre mere : congregâti sunt vie; ils se sont réunis contre 
advérsum me fortes, * moi, les puissants ; * Et 
Et sicut gigântes steté- comme des géants, ils se 
runt contra me. 1'. Aliéni sont dressés contre moi. 1'. 
insurrexérunt advérsum Des étrangers se sont levés 
me, et fortes quresiérunt contre moi et des puissants 
ânimam meam. Et. ont poursuivi mon âme. Et. 

LEÇON vm 
[ .. , un GrandMPrêtre plein de compa~sion.J 

A DEAMUS ergo cum fi- ALLONS donc avec con­
dû.cia ad thronum fiance au trône de la 

grâtire : ut misericérdiam grâce, pour obtenir misé­
consequâmur et grâtiam ricorde et trouver la grâce 
inveniâmus in auxilio op- d'un secours opportun. Car 
portû.no. Ornois namque tout Pontife pris d'entre les 
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P6ntifex ex homfnibus as­
slJ.mptus, pro hominibus 
constituitur in iis, qure 
sunt ad Deum, ut 6fferat 
dona, et sacrificia pro pec­
câtis : qui condolére 
possit iis, qui ign6rant 
et errant : quéniam 
et ipse circU!Ildatus est 
infirmitâte : et proptérea 
debet quemâdmodum pro 
p6pulo, ita étiam et pro 
semetipso offérre pro pec­
câtis. 

~. J esum trâdidit im­
pius summis principibus 
sacerd6tum, et seni6ribus 
p6puli : * Petrus autem 
sequebâtur eum a longe, 
ut vidéret finem. Y,. Addu­
xérunt autem eum ad Câi­
pham prîncipem sacerd6-
tum, ubi scribre et phari­
srei convénerant. Petrus. 

hommes est établi pour les 
hommes, dans leurs rela­
tions avec Dieu, afin d'offrir 
les dons et sacrifices pour 
les péchés, étant capable de 
compatir à leurs ignorances 
et erreurs, parce qu'il a été 
lui-même entouré d'infir­
mité, et c'est pourquoi il 
doit, pour lui-même aussi 
bien que pour le peuple, 
faire des offrandes pour les 
péchés. 

RI. Jésus a été livré par 
un impie aux princes des 
prêtres et aux anciens du 
peuple ; * Mais Pierre le 
suivait de loin pour voir la 
fin. f/. Et ils l'amenèrent 
devant Caïphe prince des 
prêtres, où les scribes et 
pharisiens s'étaient réunis. 
Mais Pierre. 

LEÇON IX 
[Prêtre par la volonté de son Père, 
et à la maniêre de Melchisédech.] 

NEC quisquam sumit 
- sibi hon6rem, sed qui 

vocâtur a Deo, tamquam 
Aaron. Sic et Christus 
non semetipsum clarifi­
câvit ut P6ntifex fieret : 
sed qui loCUtus est ad 
eum : Filius meus es tu, 
ego h6die génui te. Quem­
âdmodum et in âlio 

NUL ne s'attribue à soi-
même cet honneur, s'il 

n'est appelé de Dieu, comme 
Aaron. C'est ainsi que le 
Christ, lui aussi, ne s'est 
pas donné de lui-même la 
gloire de devenir Pontife ; 
mais il l'a reçue de celui qui 
lui a dit : Tu es _:mon fils, 
aujourd'hui je t'ai engendré; 1 

------ -----------------------
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loco dicit : Tu es sacér­
dos inretémum, seCUlldum 
6rdinem Melchisedech. 
Qui in diébus carnis sure 
preces, supplicationésque 
ad eum, qui possit illum 
salvumfâcere a morte, cum 
clam6re vâlido et lâcrimis 
6fferens, exauditus est pro 
sua reveréntia. Et quidem 
cum esset Filius Dei, 
didicit ex iis, qure passus 
est, obediéntiam : et con­
summâtus, factus est Om­
nibus obtemperântibus si­
bi causa salUtis retérnre, 
appellâtus a Deo P6nti­
fex juxta érdinem Mel­
chisedech. 

~. Caligavérunt 6culi 
mei a fletu meo : quia 
elongâtus est a me, qui 
consolabâtur me : Vidéte, 
omnes p6puli, * Si est 
dolor similis sicut dolor 
meus. "/1. 0 vos ornnes, 
qui transicis per viam, 
atténdite et vidéte. Si. 
Caligavérunt. 

comme aussi dans un autre 
passage, il dit : Tu es prêtre 
pour l'éternité, selon le type 
de Melchisédech 1 • Aux jours 
de sa chair, offrant des 
prières et des supplications 
à celui qui pouvait le sauver 
de la mort, et les offrant avec 
une puissante clameur et 
des larmes, il a été exaucé 
à cause de sa révérence 2 • 

En vérité, tout en étant 
Fils de Dieu, il a appris, 
par ce qu'ils a souffert, ce 
qu'est l'obéissance; et au 
terme de sa vie, il est devenu 
pour tous ceux qui lui 
obéissent, cause de salut 
éternel, appelé par Dieu 
Prêtre selon le type de Mel­
chisédech. 

R/. Ils se sont obscurcis 
mes yeux, à force de pleurer; 
car il s'est éloigné de moi, 
celui qui me consolait : 
Voyez, vous tous, ô peu­
ples, * S'il est une douleur 
semblable à la mienne. fi. 
0 vous tous qui passez par le 
chemin, considérez et voyez. 
S'il est. Ils se sont obscurcis. 

A LAUDES 
Ant. I. Pr6prio * Filio 

suo non pepércit Deus, 

t, P1, 109, 4, 

Ant. I. Son propre Fils, 
Dieu ne l'a pas épargné, 

l, Pour le caractère rtvérentid exceptionnel de sa prière·. 
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sed pro nobis Omnibus 
trâdidit ilium. 

mais il l'a livré pour 
nous. 

Psaumes de la Férie (Il), p. 316. 

Ant. 2. Anxiâtus est su- Ant. 2. Mon esprit s'est 
per me * spiritus meus, in angoissé à mon sujet, et en 
me turbâtum est cor me- moi mon cœur a été trou-
um. blé. 

Ant.3.Aitlatroadlatr6- Ant. 3. Le larron dit au 
nem : * Nos quidem <ligna larron: Pour nous, en vérité, 
factis recipimus, hic au- nous recevons ce que nous 
tem quid fecit? Meménto avons mérité; mais celui-ci, 
mei, Démine, dum véneris qu'a-t-il fait? Souvenez-

vous de moi, Seigneur, 
in regnum tuum. quand vous reviendrez dans 

Ant. 4. Cum conturbâta 
füerit * ânima mea, D6-
mine, miseric6rdire me­
mor eris. 

Ant. 5. Meménto mei, * 
D6mine, dum véneris in 
regnum tuum. 

Y,. Collocâvit me in 
obscUris. ~- Sicut m6r­
tuos sreculi. 

Ad Bened. Ant. Posué­
runt * super caput ejus 
causam ipsius scriptam : 
Jesus Nazarénus, Rex Ju­
dre6rum. 

l'éclat de votre règne. 
Ant. 4. Quand mon âme 

sera troublée, Seigneur, vous 
vous souviendrez de votre 
miséricorde. 

Ant. 5. Souvenez-vous de 
moi, Seigneur, quand vous 
reviendrez dans l'éclat de 
votre règne. 

Y,. I 1 m'a placé dans l'obs­
curité. ~. Comme les morts 
de ce monde. 

A Bénéd. Ant. Ils placè­
rent au-dessus de sa tête la 
cause de son supplice ainsi 
écrite : Jésus de Nazareth, 
Roi des Juifs. 

Cantique de Zacharie ; Bened.ictus, p. 24*. 

Après la répétition de l' Antienne, on dit : 

Ant. Christus factus 
est pro nobis obédiens 
usque ad mortem, mor­
tem autem crucis. 
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Ant. Le Christ s'est fait 
pour nous obéissant jusqu'à 
la mort, et à la mort de la 
Croix. 
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Pater nm;ter à voix basse. Miserére et le reste comme 
au Jeudi Saint, p. 44. 

A VÊPRES 
Antiennes et Psaumes, comme au Jeudi Saint, p. 47. 

Ad Magnif. Ant. Cum A Magnif. Am. Quand il 
accepisset acétum, * di- eut pris le vinaigre, il dit 
xit : Consummâtum est : c( Tout est consommé » et 
et inclinâto câpite, emisit ayant incliné la tête, il ren-
spfriturn. dit l'esprit. 

Après la répétition de l' Antienne, on dit : 
Ant. : Christus factus est, et le reste, comme ci-dessus 

à Laudes. 
Complies comme au Jeudi Saint, p. 55. 

SAMEDI SAINT 

DOUBLE DE 1re CLASSE 

A MATINES 
AU l" NOCTURNE 

Ant. r. In pace * in 
idipsum, d6rmiam et re­
quiéscam. 

Ant. I. Dans la paix tout 
aussitôt, je dormirai et me 
reposerai. 

Psaume 4. - Nous dormirons paisiblement 
si notre conscience est pure et notre âme unie à Dieu. 

CUM invocâvero, ex- L oRSQUB je vous invo­
âudi me, Deus jus- querai, exaucez-moi, 

titire mere, qui in tribu- Dieu de ma justice, vous 
lati6ne me sublevâsti; * qui dans l'épreuve m'avez 
miserére mei et exâudi soutenu ; * ayez pitié de 
orati6nem meam. - moi et exaucez ma prière. 

Ps, 4• - Noue Seigneur s'est endormi sur la croix, pleinement confiant dan~ 
le triomphe réparateur que préparait sa mort, 
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3. Viri, quollsque estis 
graves corde? * quare 
diligitis vanitatem et 
qureritis mendâcium? 

4. Scit6te : mirâbilem 
facit D6minus sanctum 
suum; * D6minus exâu­
diet me, cum invocâvero 
eum. 

5. Contremiscite et 
nolite peccâre, * reco­
gitâte in c6rdibus ves­
tris, in cubilibus ves­
tris, et obmutéscite. 

6. Sacrificâte sacrificia 
justa, * et sperâte in D6-
mino. -

7. Multi dicunt 
/{ Quis osténdet nobis 
bona? )) * Ext6lle super 
nos lumen vultus tui, 
D6mine! 

8. Dedisti lretftiam in 
cor meum * maj6rem, 
quam cum abUildant trf­
tico et vino. 

9. In pace, simul ac 
decllbui, obdormisco, 
qu6niam tu solus, D6-
mine, * in securitâte me 
constituis. 

Ant. In pace in idip­
sum, d6rmiam et requiés­
cam. 

Ant. 2. Habitâbit * in 
tabernâculo tuo, requiés­
cet in monte sancto tuo. 
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II. 3. Chefs, jusques à 
quand aurez-vous le cœur 
lourd? * pourquoi aimez­
vous la vanité et cherchez­
vous le mensonge? 

4. Sachez-le, le Seigneur 
a fait des merveilles pour 
son élu ; * le Seigneur 
m'exaucera lorsque je l'in­
voquerai. 

5. Tremblez et ne péchez 
pas, * réfléchissez dans vos 
cœurs, sur vos couches, 
et gardez le silence. 

6. Sacrifiez des sacrifices 
de justice, * et espérez 
dans le Seigneur. 

III. 7. Beaucoup deman­
dent : « Qui nous fera voir 
le bonheur? * Faites 
lever sur nous la lumière 
de votre visage, Seigneur! 

8. Vous avez donné la 
joie à mon cœur, * plus 
grande que lorsqu'on re­
gorge de froment et de vin. 

9. En paix, à peine me 
suis-je couché que je m'en­
dors, car vous seul, Sei­
gneur,* me mettez en sécu­
rité. 

Ant. Dans la paix tout 
aussitôt, je dormirai et me 
reposerai. 

Ant. 2. Il habitera dans 
ton tabernacle et se reposera 
sur ta sainte montagne. 
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Psaume .14. - Comment devenfr l'intime du Seigneur. 

DOMINE, quis commo­
râbitur in tabemâ­

culo tuo, * quis habitâbit 
in monte sancto tuo ? -

2. Qui âmbulat sine 
mâcula et facit justitiam 
et c6gitat recta in corde 
suo, * 3. nec calumniâ­
tur lingua sua ; 

Qui non facit pr6xi­
mo suo malum, * neque 
oppr6brium infert vicino 
suo; 

4. Qui contemptibilem 
a:stimat improbum, * 
timéntes vero D6minum 
hon6rat; 

5. Qui, etsi jurâvit 
cum dam.no suo, non 
mutat, pecuniam suam 
non dat ad usU.ram * 
neque 3.ccipit mûnera 
contra innocéntem. 

Qui facit hrec, * non 
movébitur in retérnum. 

Ant. Habitâbit in taber­
nâculo tua, requiéscet in 
monte sancto tua. 

Ant. 3. Caro mea * re­
quiéscet in spe. 

SEIGNEUR, qui demeurera 
sous votre tente, * qui 

habitera sur votre mon­
tagne sainte? 

II. 2. Celui dont la con­
duite est sans tache, qui 
accomplit la justice, qui a 
des pensées droites au 
fond de son cœur, * 3. et 
dont la langue n'est pas 
calomnieuse ; 

Qui ne fait pas de mal à 
son prochain, * et ne jette 
pas ! 'insulte à son voisin ; 

4. Qui octroie son mé­
pris à l'homme malhon­
nête, * mais honore ceux 
qui craignent le Seigneur ; 

5. Qui ne renie pas un 
serment désavantageux, qui 
ne place pas son argent 
avec usure * et ne reçoit 
pas de présents contre l'in­
nocent. 

III. Celui qui agit ainsi * 
ne chancellera jamais. 

Am. Il habitera dans ton 
tabernacle et se reposera 
sur ta sainte montagne. 

Ant. 3. Ma chair se repo­
sera dans l'espérance. 

Ps. q - Patce qu'il est le Juste, le Chrht « habitera sous la tente du Sci­
gnt:ur », par le triomphe de sa résurrection et de son ascension. 
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Psaume 15. - Le Seigneur est mon héritage. 

CONSERVA me, Deus, 
quéniam confUgio ad 

te, * 2, dico Dômino : 
« D6minus meus es tu ; 
bonum mihi non est sine 
te. )) 

3. In sanctos, qui sunt 
in terra ejus, * quam 
mirâbilem fecit omnem 
afféctum meum ! 

4. Multiplicant dol6-
res suos * qui sequllntur 
deos aliénas. 

Non libâbo sânguinem 
libati6num eôrum, * nec 
pronnntiâbo n6mina eô­
rum lâbiis meis. 

5. Dôminus pars here­
ditâtis mere et câlicis 
mei : * tu es qui tenes 
sortem meam. 

6. Funes cecidérunt 
mihi in amœna ; * et 
heréditas mea pérplacet 
mihi. -

7. Bened.ico D6mino, 
quod <ledit mihi consili­
um, * quod vel per noc­
tem me monet cor 
meum. 

GARDEZ-MOI, ô Dieu, car 
je me réfugie auprès 

de vous, * 2. je dis au 
Seigneur « Vous êtes 
mon Seigneur : il n'y a 
pas de bonheur pour moi 
sans vous. » 

3. Envers les saints qui 
sont dans son pays, * il m'a 
donné une bien extraordi­
naire affection! 

4. Ils multiplient leurs 
afflictions, * ceux qui sui­
vent des dieux étrangers. 

Je ne verserai pas le 
sang de leurs libations, * 
et je ne prononcerai pas 
leur nom avec mes lèvres. 

5. Le Seigneur est la 
part de mon héritage et de 
ma coupe : * c'est vous 
qui maintenez mon lot. 

6. Les cordeaux sont 
tombés pour moi sur des 
(parts) délicieuses, * et 
mon héritage me satisfait 
entièrement. 

II. 7. Je bénis le Seigneur 
parce qu'il m'a donné la 
sagesse, * parce que, même 
la nuit, mon cœur m'avertit. 

Ps. 15. - Ce chant de confiance d'une âme consacrée tout entière à Dieu 
est cité par S. Pierre J,ms son premier disco11rs aux Juifs (Actes 2, 25) comme 
annonç"nt, en son vn~et ro, la résurrection du Christ 
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8. Pono D6minum in 
conspéctu meo semper ; * 
qu6niam a dextris meis 
est, non commovébor. 

9. Propter hoc lretâtur 
cor meum et exsl.lltat 
ânima mea, * insuper 
et caro mea requiéscet 
secU.ra. 

IO. Quia non relin­
ques ânimam meam apud 
inferos, * non sines 
sanctum tuum vidére cor­
rupti6nem. 

r r. Osténdes mihi sé­
mitam vitre, ubertâtem 
gaudi6rum apud te, * 
delicias ad déxteram 
tuam in perpétuum. 

Ant. Caro mea requiés­
cet in spe. 

t. In pace in idipsum. 
RJ. D6rmiam et requiés-
cam. 

8. Je mets le Seigneur 
constamment devant mon 
regard ; * puisqu'il est 
à ma droite, je ne serai pas 
ébranlé. 

9. C'est pourquoi mon 
cœur se réjouit et mon 
âme exulte, * bien plus, 
ma chair aussi reposera 
en sécurité. 

10. Parce que vous ne 
laisserez pas mon âme aux 
enfers, * vous ne permet­
trez pas que votre saint 
connaisse la corruption. 

II. Vous me montrerez 
le sentier de la vie, abon­
dance de joies auprès de 
vous, * délices à votre 
droite pour toujours. 

Ant. Ma chair se reposera 
dans l'espérance. 

,;,. Dans la paix tout aus­
sitôt. R.". Je dormirai et me 
reposerai. 

Pater noster à voix basse. 

LEÇON I 
De Lamentati6ne Des Lamentations 
J eremire Prophétre du Prophète Jérémie 

Chapitre 3, 

HEn~. ~is~ric6rdire D6-
m1m qwa non sumus 

consllmpti quia non 
defecérunt miserati6nes 
ejus. 

22-30; 4, r-6 

B ETH. C'est grâce à la 
miséricorde du Sei­

gneur que nous n'avons 
pas été consumés, - car 
ses compassions n'ont point 
cessé. 
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HETH. Novi dil\lculo, 
multa est fides tua. 

I-IETH. Pars mea D6-
minus, dixit ânima mea : 
proptérea exspectâbo eum. 

TETH. Bonus est DO­
minus sperântibus in eum, 
ânima: qurerénti ilium. 

TETH. Bonum est prres­
tolâri cum siléntio salu­
târe Dei. 

TETH. Bonum est viro, 
cum portâverit jugum ab 
adolescéntia sua. 

J on. Sedébit solitârius, 
et tacébit : quia levâvit 
super se. 

J on. Ponet in pUlvere 
os suum, si forte sit spes. 

Jon. Dabit percutiénti 
se maxillam, saturâbitur 
oppr6briis. 

Jenlsalem, JerU.salem, 
convértere ad D6minum 
Deum tuum. 

Ri'. Sicut avis ad occi­
si6nem ductus est, et dum 
male tractarétur, non apé­
ruit os suum : trâditus 
est ad mortem, * Ut vivi­
ficâret p6pulum suum. 
"f. Trâdidit in mortem 
ânimam suam, et inter 
scelerâtos reputâtus est. Ut. 
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HETH. Je l'ai appris dès 
le matin - grande est ta 
fidélité. 

HETH. Mon partage, c'est 
le Seigneur, a dit mon âme, 
- c'est pourquoi j'espérerai 
en lui. 

TETH. Bon est le Seigneur 
pour ceux qui espèrent en 
lui, - pour l'âme qui le 
cherche. 

TETH. Il est bon d'at­
tendre en silence, - le 
salut de Dieu. 

TETH. Il est bon pour 
l'homme, - d'avoir porté 
le joug (du Seigneur) dès 
son adolescence. 

Jan. Il s'assiéra solitaire 
et se taira, - parce qu'il a 
pris sur lui (ce joug). 

Jan. Il mettra sa bouche 
dans la poussière, - sans 
perdre toute espérance. 

Jon. Il présentera sa joue 
à qui le frappe, - il sera 
abreuvé d'opprobres. 

Jérusalem, Jérusalem, re­
viens au Seigneur, ton Dieu. 

rv. Comme une brebis, 
il a été mené à la mort et 
tandis qu'il était maltraité, 
il n'a pas ouvert la bouche; 
il a été livré à la mort, * 
Pour rendre la vie à son 
peuple. YI. Il a livré son âme 
à la mort et il a été mis au 
rang des scélérats. Pour. 
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LEÇON Il 
ALEPH; Qu6modo obs-

curatum est aurum, 
mutâtus est color 6pti­
mus, dispérsi sunt lâpides 
sanctuârii in câpite Om­
nium plateârum? 

BETH. Fîlii Sion inclyti, 
et amicti auro primo : 
qu6modo reputâti sunt 
in vasa téstea, opus mâ­
nuum ffguli? 

GHIMEL. Sed et lâmire 
nudavérunt mammam, 
lactavérunt câtulos suos : 
fflia p6puli mei crudélis, 
quasi strU.thio in desérto. 

DALETH. Adhresit lin­
gua lacténtis ad palâtum 
ejus in siti : pârvuli petié­
runt panem, et non erat 
qui fr:ingeret eis. 

HE. Qui vescebântur 
voluptuése, interiérunt in 
viis : qui nutriebântur in 
cr6ceis, amplexâti sunt 
stércora. 

VAU. Et major effécta 
est iniquitas filire pépuli 

ALEPH. Comment l'or a-t-
il perdu son éclat? -

elle est changée sa magni­
fique couleur ; - elles sont 
dispersées, les pierres du 
sanctuaire, - aux coins de 
toutes les places. 

BETH. Les fils de Sion si 
réputés, - et vêtus de l'or 
le plus pur, - comment 
ont-ils été regardés comme 
vases de terre, - œuvres 
des mains du potier ? 

GHIMEL. Les femelles du 
chacal ont présenté leurs 
mamelles, - et ont allaité 
leurs petits, - mais la fille 
de mon peuple est devenue 
cruelle comme l'au­
truche du désert. 

DALETH. Elle s'est atta­
chée à son palais, la langue 
du nourrisson, - desséchée 
par la soif ; - les petits 
enfants ont demandé du 
pain, - et il n'y avait per­
sonne pour leur en donner. 

HE. Ceux qui se nour­
rissaient voluptueusement 
- sont morts le long des 
rues, - et ceux qui man­
geaient des mets parfumés 
- prennent avec empresse­
ment des ordures. 

V AU. Le châtiment 1 de la 
fille de mon peuple a été plus 

1. Vulgate ; L'iniq11iN de /t1 fil!, d, m,m peuple a i/1 plus gra11de. 
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mei peccâto Sodomôrum, 
qure subvérsa est in mo­
ménto, et non cepérunt 
in ea manus. 

J erllsalem, J erllsalem, 
convértere ad D6minum 
Deum tuum. 

R/. Jet'Usalem, surge, et 
éxue te véstibus jucundi­
tâtis : indU.ere cfnere et 
cilicio, * Quia in te occi­
sus est Salvâtor Israël. 
jr. Deduc quasi torrén­
tem lâcrimas per diem et 
noctem non tâceat pupilla 
6culi tui. Quia. 

grand - que celui du péché 
de Sodome, - qui a été dé­
truite en un instant, - sans 
qu'on porte la main sur elle. 

Jérusalem, Jérusalem, re­
viens au Seigneur, ton Dieu. 

R/. Jérusalem, lève-toi, dé­
pouille-toi de tes vêtements 
de joie; revêts-toi de cendre 
et du cilice, * Parce qu'en 
toi a été tué le Sauveur d'Is­
raël. 1t. Verse comme un tor­
rent des larmes, jour et nuit, 
et que la pupille de ton œil 
ne se taise pas. Parce que. 

LEÇON III 
Incipit 
Orâtio 

J eremire Prophétre 

Commencement 
de la Prière 

du Prophète Jérémie 
Chapitre S, r-11 

R ECORDARE, D6mine, 
quid acdderit nobis : 

intuére, et réspice oppr6-
brium nostrum. Herédi­
tas nostra versa est ad 
aliénos : domus nostrre 
ad extrâneos. Pupilli facti 
sumus absque patre, ma­
tres nostrre quasi vidure. 
Aquam nostram peCUilia 
bibimus ligna nostra 
prétio comparâvimus. 
Cervicibus nostris mina­
bâmur, lassis non dabâ­
tur réquies. ~gypto dédi­
mus manum, et Assy-

S ouvrnz..i:s-TOI, Seign~~' de 
ce qui nous est arrive, -

regarde et vois notre oppro­
bre. - Notre héritage est 
passé aux étrangers, - nos 
maisons, à des inconnus. -
Nous voici orphelins, sans 
père ; - nos femmes sont 
comme des veuves. - No­
tre eau, à prix d'argent nous 
la buvons ; - notre bois, 
nous le payons. - Nos cous 
s'inclinent sous les menaces, 
- aux lassés on ne donne 
pas de repos. - A l'Égyptien 
nous avons tendu la main, 
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riis, ut saturarémur pane. 
Patres nostri peccavérunt, 
et non sunt : et nos ini­
quitâtes e6rum portâvi­
mus. Servi dominâti sunt 
nostri : non fuit qui redi­
meret de manu e6rum. 
In animâbus nostris affe­
rebâmus panem nobis, a 
facie glâdii in desérto. 
Pellis nostra, quasi cli­
banus exUsta est a fâcie 
tempestâtum famis. Mu­
lieres in Sion humiliavé­
runt, et virgines in civitâ­
tibus Juda. 

Jerllsalem, Jerûsalem, 
convértere ad D6minum 
Deum tuum. 

~. Plange quasi virgo, 
plebs mea : ulutâte, pas­
t6res, in dnere et cilicio : 
* Quia venir dies D6mini 
magna et amâra valde. t. 
Accingite vos, sacerd6tes, 
et plângite, ministri altâ­
ris, aspérgite vos cinere. 
Quia. Plange. 

- et aussi aux Assyriens 
pour avoir du pain à notre 
faim. Nos pères ont péché et 
ils ne sont plus, - et c'est 
nous qui portons leurs ini­
quités. - Des esclaves sont 
nos maîtres, - personne 
pour nous racheter de leur 
main. - Au péril de notre 
vie, nous nous trouvons du 
pain, - sous la menace du 
glaive, au désert. - Notre 
peau, comme un four, est 
brûlée, - sous l'épreuve des 
angoisses de la faim. - Ils 
ont humilié les femmes, dans 
Sion, - et les vierges, dans 
les cités de Juda. 

Jérusalem, Jérusalem, re­
viens au Seigneur, ton Dieu. 

~. Pleure, conune une 
vierge, ô mon peuple; hur­
lez, pasteurs, sous la cendre 
et le cilice : * Car voici que 
vient le jour du Seigneur, 
grand et très amer. f/. Cei­
gnez-vous, prêtres, et pleu­
rez, ministres de l'autel ; 
couvrez-vous de cendre. 
Car. Pleure. 

AU Il' NOCTURNE 

Ant. 4.Elevâmini, *por­
tre reternâles, et introfbit 
Rex gl6rire. 

Ant. 4. Élevez-vous,portes 
éternelles, et le Roi de gloire 
entrera. 
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Psaume 23. - Le Seigneur est dans son sanctuaire. 

D OMINI est terra et 
quœ replent eam, * 

orbis terrârum et qui 
hâbitant in eo. 

2. Nam ipse super 
mâria fundavit eum, * 
et super flUmina firmâvit 
eum. -

3. Quis ascéndet in 
montem D6mini, * aut 
quis stabit in loco sancto 
ejus? 

4. Innocens mânibus 
et mundus corde, qui non 
inténdit mentem suam 
ad vana, * nec cum dolo 
jurâvit pr6ximo suo. 

5. Hic accipiet bene­
dicti6nem a D6mino * 
et mercédem a Deo Sal­
vat6re suo. 

6. Hrec est generâtio 
qureréntium eum, * quœ­
réntium fâciem Dei Ja­
cob. -

7. Att6llite, portre, câ­
pita vestra, et att6llite 
vos, fores antiqure, * 
ut ingrediâtur rex glô­
riœ ! 

8. « Quis est iste rex 
gl6riœ ? * D6minus for-

Au Seigneur est la terre 
et ce qui la remplit, * 

l'univers et ceux qui l'ha­
bitent. 

3. Car c'est lui qui sur 
les mers l'a fondée, * et 
sur les flots l'a établie. 

II. 3. Qui gravira la 
montagne du Seigneur, * 
et qui se tiendra dans son 
sanctuaire ? 

4. L'homme aux mains 
innocentes et au cœur pur, 
qui n'applique pas son 
âme au néant (des idoles), * 
et ne fait pas de faux 
serment à son prochain. 

5. Celui-là obtiendra la 
bénédiction du Seigneur, * 
et la récompense de Dieu 
son Sauveur. 

6. Voilà la race de ceux 
qui le cherchent, * de ceux 
qui cherchent la face du 
Dieu de Jacob. 

III. 7. Élevez, ô portes, 
vos linteaux, élevez-vous, 
portes antiques, * pour qu'il 
entre, le roi de gloire! 

8. « Qui est ce roi de 
gloire? » * « C'est le Sei-

-----------------------------
Ps. 2). - Glorification du Christ, son entrée dane la gloire divine, due à 

son innocence. 
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tis et potens, D6minus 
potens in prrelio. )> 

9. Att61lite, portre, câ­
pita vestra, et att61lite 
vos, fores antiqure, * ut 
ingredilitur rex gl6rire ! 

10. « Quis est iste rex 
gl6rire? )} * « D6minus 
exercituum : ipse est rex 
gl6rire. >> 

Ant. Elevlimini, portre 
reternâles, et introibit Rex 
glorire. 

Ant. 5. Credo vidére * 
bona D6mini in terra 
vivéntium. 

gneur, le fort, le héros, le 
Seigneur, le héros du com­
bat.» 

9. Élevez, ô portes, vos 
linteaux, élevez-vous, portes 
antiques * pour qu'il entre, 
le roi de gloire! 

IO. « Qui est ce roi de 
gloire? ij * (( C'est le Seigneur 
des armées, c'est lui le roi 
de gloire. » 

Ant. Élevez-vous, portes 
éternelles, et le Roi de gloire 
entrera. 

Ant. 5. J'espère contem­
pler les biens du Seigneur 
dans la terre des vivants. 

Psaume 26. - Joyeux chant de confiance. 

DOMINUS lux mea et LE Seigneur est ma lu-
salus mea : quem mière et mon salut : qui 

timébo? * DOminus prre- craindrai-je?* Le Seigneur 
sidium vitre mere : a quo est le soutien de ma vie : 
trepidâbo? devant qui tremblerai-je ? 

2. Cum invâdunt me 2. Quand les méchants 
maligni, ut edant carnem s'avancent contre moi pour 
meam, * hostes mei et dévorer ma chair, * ce 
inimici mei, IabUntur et sont mes adversaires et 
cadunt. mes ennemis qui glissent 

et tombent. 
3. Si stéterint advér- 3. Si des armées se 

sum me castra, non timé- dressent contre moi, mon 
bit cor meum ; * si cœur ne craindra pas ; * 
surréxerit contra me bel- si la guerre s'élève contre 
lum, ego confidam. moi, moi j'aurai confiance. 

Ps, i6, -Après tant d'épreuves, le Christ est glorifié, «illuminé», et joui! 
de l'intimité divine. Les chrétiens participent à sa délivravce et à sa gloire 
par l' « illumination » baptismale. 
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4. Unum peto a D6-
mino ; hoc requiro : * 
ut hâbitem in domo D6-
mini cunctis diébus vitre 
mere, 

Ut fruar suavitâte D6-
mini, * et aspiciam tem­
plum ejus. 

5. Etenim absc6ndet 
me in tent6rio suo die 
malo, * occultâbit me 
in âbdito tabernâculi sui, 
in petram ext6llet me. 

6. Et nunc caput meum 
erigitur * super inimicos 
qui circUmstant me, 

Et immolâbo in taber­
nâculo ejus h6stias exsul­
tatiémis, * cantâbo et 
psallam D6mino. 

II. 4. Je ne demande 
qu'une seule chose au Sei­
gneur; je la désire : * 
c'est d'habiter dans la mai­
son du Seigneur, tous les 
jours de ma vie, 

Pour jouir de la douceur 
du Seigneur, * et admirer 
son temple. 

5. Car il me cachera sous 
sa tente au jour mauvais, * 
il m'abritera dans le mystère 
de son tabernacle, il m'élè­
vera sur le rocher. 

6. Et maintenant ma 
tête se dresse * au-dessus 
des ennemis qui m'entou­
rent, 

Et j'immolerai dans son 
tabernacle des sacrifices de 
joie, * mes chants et ma 
lyre seront pour le Seigneur. 

Appel au secours. 

7. Audi, Démine, vocem 
meam qua clamo, * mise­
rére mei et exâudi me. 

8. Tibi léquitur cor 
meum ; te qurerit fâcies 
mea ; * faciem tuam, 
Démine, qurero. 

9. Noli abscôndere 
fâciem tuam a me, * 
noli repéllere in ira ser­
vum tuum. 

Auxilium meum es 
tu; ne abjéceris me, * 

7. Écoutez ma voix, Sei~ 
gneur : je vous appelle, * 
ayez pitié de moi et exau­
cez-moi. 

8. C'est à vous que parle 
mon cœur; c'est vous que 
ma face recherche ; * c'est 
votre face, Seigneur, que 
je cherche. 

9. Ne cachez pas votre 
face loin de moi, * ne 
repoussez pas, dans votre 
colère, votre serviteur. 

Vous êtes mon secours, 
ne me rejetez pas, * ne 
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neve dereliqueris me, 
Deus, salvâtor meus. 

IO. Si pater meus et 
mater mea derelique­
rint me, * D6minus 
tamen me suscfpiet. -

11. Doce me, Démine, 
viam tuam, * et deduc 
me in sémita plana prop­
ter adversârios meos. 

I2. Ne tradideris me 
desidério lillIIllCOrum 
me6rum, * quéniam in .. 
surrexérunt in me testes 
mendâces et qui violén­
tiam spirant. 

13. Credo v1surum 
me bona D6mini * in 
terra vivéntium. 

14. Exspécta Démi ... 
num, esta fortis, * et 
roborétur cor tuum, et 
exspécta Dém.inum. 

Ant. Credo vidére bona 
Démini in terra vivén .. 
tium. 

Ant. 6. Démine,* abstra­
xisti ab inferis ânimam 
meam. 

m'abandonnez pas, Dieu, 
mon sauveur, 

10. Si mon père et ma 
mère m'abandonnent, * le 
Seigneur pourtant me 
recueillera. 

II. II. Enseignez-moi, 
Seigneur, votre chemin, * 
et conduisez-moi par un 
sentier aplani à cause de 
mes adversaires. 

12. Ne me livrez pas au 
bon plaisir de mes enne­
mis, * car des témoins 
mensongers se sont levés 
contre moi et ils soufflent 
la violence. 

13. Je suis sûr que je 
verrai les biens du Sei­
gneur * sur la terre des 
vivants. 

14. Attends le Seigneur, 
sois fort, * que ton cœur 
s'affermisse, et attends le 
Seigneur. 

Ant. J'espère contempler 
les biens du Seigneur dans 
la terre des vivants. 

Am. 6. Seigneur, vous 
avez tiré mon âme de l'enfer. 

Psaume 29. - Action de grâces pour une guérison, 

pRJEDICABO te, Démine, JE vous célébrerai, , Sei­
. qu6niam liber:isti me, * gneur, car vous m avez 
nec 1 retificâsti de dêlivré, * et vous n'avez pas 

Ps. ~9. - Action dl' grâces du ressusci1é. 
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me inimicos meos. 

3. D6mine, Deus 
meus, * clamâvi ad te, 
et sanâsti me ; 

4. Démine, eduxisti 
ab inferis ânimam 
meam; * salvâsti me 
ex descendéntibus in 
f6veam. 

5. Psâllite D6mino, 
sancti ejus ; * et grâtias 
âgite nômini sancto ejus. 

6. Nam moménto du­
rat ira ejus, * per totam 
vitam benevoléntia ejus. 

Véspere âdvenit fle­
tus, * et exsultâtio ma­
ne. -

7. Ego autem dixi in 
confidéntia mea : * (( Non 
movébor in retémum. » 

8. Démine, in fav6re 
tuo prrestitisti mihi ho­
n6rem et poténtiam ; * 
cum a bscond1sti fâciem 
tuam, factus sum con­
turbâtus. -

9. Ad te, 
clame, * et 
diam Dei mei 

ro. , Quid 
ex sânguine 
ex descénsu 
f6veam? 

D6mine, 
miseric6r­
impl6ro : 
lucri erit 
meo, 
meo 

* 
in 

An laudabit te pulvis, * 
aut pra:dicâbit fide-
litâtem tuam? » 

réjoui mes ennemis à mon 
sujet. 

3. Seigneur, mon Dieu, * 
j'ai crié vers vous et vous 
m'avez guéri; 

4. Seigneur, vous avez tiré 
mon âme des enfers; * vous 
m'avez sauvé d'entre ceux 
qui descendent dans la 
fo-sse. 

5. Chantez un hymne 
au Seigneur, vous, ses fi­
dèles ; * et rendez grâces 
à son saint nom. 

6. Car sa colère dure un 
instant, * et sa bienveil­
lance dure toute la vie. 

Le soir viennent les 
pleurs, * et l'exultation le 
matin. 

I. 7. Mais moi j'ai dit 
dans ma confiance * 
t( Je ne serai jamais ébranlé. , 

8. Seigneur, par votre 
grâce vous m'avez donné 
honneur et puissance ; * 
lorsque vous avez détourné 
votre face, j'ai été boule­
versé. 

II. 9. Vers vous, Sei­
gneur, je crie, * et j'im­
plore la miséricorde de 
mon Dieu: 

IO. 11 Quel profit aurez­
vous de mon sang, * de 
ma descente dans la fosse? 

Est-ce que la poussière 
vous louera, * ou publiera 
votre fidélité? , 
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II. Audi, Démine, 
et miserére mei ; * Dé­
mine, esto adjUtor meus. 

12. Convertisti planc­
tum meum in chorum 
mihi ; * solvisti sac­
cum mewn, et cinxisti 
me lretitia : 

13. Ut psallat tibi 
ânima mea nec tâceat. * 
Démine, Deus meus, 
in retérnum laudâbo te. 

Ant. Démine, abstra­
xisti ab inferis ânimam 
meam. 

t. Tu autem, Démine, 
miserére mei. RJ. Et resl.ls­
cita me, et retribuam eis. 

r r. Écoutez, Seigneur, 
et prenez-moi en pitié ; * 
Seigneur, soyez mon se­
cours. 

III. 12. Vous avez trans­
formé ma lamentation en 
une danse, pour moi ; * 
vous avez déchiré mon 
sac et vous m'avez ceint 
d'allégresse : 

13. Que mon âme vous 
chante un hymne et ne se 
taise pas. * Seigneur mon 
Dieu, éternellement je vous 
louerai. 

Anr. Seigneur, vous avez 
tiré mon âme de l'enfer. 

YI. Mais vous, Seigneur, 
ayez pitié de moi. RJ. Et 
ressuscitez-moi et je les 
rétribuerai. 

Pater noster à voix basse. 
LEÇON IV 

Ex Tractâtu 
sancti Augustini Epîscopi 

super Psalmos 

Du Traité 
de saint Augustin Evêque 

sur les Psaumes 

Sur le Psaume 63, v. 7 
[C'est l'humanité de Jésus qui lui permet 

de racheter l'humanité par sa souffrance.] 

A CCEDET homo ad cor L'HOMME s'approchera du 
altum, et exaltâbitur ( ec le) 1 cœur profond, et 

Deus. Illi dixénmt : Quis Di'eu sera exalré. Ils ont dit : 

1. La plupart des manuscrits e, les meilleurs disent : t1rcadet homo tf ror- t1llltm. 
L'h1>mm6 1't1pprorhrr-t1 et b rœur prof~nd. Cette leçon répond mieux au commentaire 
de S. Augustin, pour qui le« cor almm, cor secrernm "est la nature divine du Ch1isc 
cachée sous l'humanité qu'il laisse seule apparaître penda.-it sa Pass1on, ainsi qu'en 
témoigne, entre phisieurs auues, le texte suivant : « Regarde l'homme dans le cœu.r 
profond, vois autant que tu peux, et si tu le pe.ix, Dieu dans le cœur profond. " 
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nos vidébit? Defecérunt 
scrut:intes scrutati6nes, 
consilia mala. Accéssit ho­
mo ad ipsa consilia, passus 
est se tenéri ut homo. Non 
enim tenerérur nisi homo, 
aut viderétur nisi homo, 
aut œ:derétur nisi homo, 
aut crucifigerétur aut more­
rétur nisi homo. Accéssit 
ergo homo ad illas omnes 
passi6nes, qure in illo nihil 
valérent, nisi esset homo. 
Sed si ille non esset homo, 
non liberarétur homo. 
Accéssit homo ad cor altum, 
id est, cor secrétum, obji­
ciens aspéctibus humânis 
h6minem, servans intus 
Deum : celans formam Dei, 
in qua requâlis est Patri, et 
6fferens formam servi, qua 
miner est Patre. 

~. Recéssit pastor nos­
ter, fons aqwe vivre, ad 
cujus trânsitum sol obs­
curâtus est : * Nam et ille 
captus est, qui captivwn 
tenébat primum h6mi­
nem : h6die portas mortis 

Qui nous verra? Ils se sont 
épuisés en réflexions, en 
réflexions pour leurs mau­
vais desseins. Et voici que 
l'homme a accédé à ces 
desseins mêmes, il a souffert 
qu'on le prenne comme un 
homme. Car il ne serait pas 
pris s'il n'était homme; il 
ne serait pas vu, s'il n'était 
homme ; il ne serait pas 
frappé, s'il n'était homme ; 
il ne serait pas crucifié et 
ne mourrait pas, s'il n'était 
homme. L'homme s'est donc 
présenté à toutes ces pas­
sions qui sur lui n'auraient 
aucun pouvoir, s'il n'était 
homme. Mais s'il n'était pas 
homme, l'homme ne serait 
pas délivré. Il s'est donc ap­
proché, l'homme, du (et le) 
cœur profond, du (et le) 
cœur secret, présentant 
l'homme sous ses aspects hu­
mains, et gardant le carac­
tère divin au dedans : ca­
chant la nature divine, dans 
laquelle il est égal au Père, 
et montrant la nature de 
serviteur, par laquelle il 
est inférieur au Père. 

Ri', Il s'est retiré notre 
Pasteur, source d'eau vive; 
à son trépas, le soleil s'est 
obscurci : * Car celui-là a 
été capturé, qui tenait cap­
tif le premier homme ; au­
jourd'hui les portes de la 
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et seras pâriter Salvâtor 
nos ter disnipit. 'f. De­
struxit quidem claustra 
inférni, et subvértit po­
téntias diâ.boli. Nam. 

mort et ses serrures, notre 
Sauveur les a pareillement 
brisées. jl. Il a détruit les 
clôtures de l'enfer et a 
renversé les puissances du 
diable. Car. 

LEÇON V 
[Les bourreaux de Jésus n'ont pas voulu croire à sa résurrection.] 

Quo perduxérunt illas Q ù les ont conduits ces 
scrutati6nes suas, quas réflexions sur lesquelles 

perscrutântes defecérunt, ils se sont épuisés en déli­
ut étiam môrtuo Dôrrrino bérations? à mettre des 
et sepulto, cust6des péme- gardes au sépulcre du Sei­
rent ad sepulcrum? Dixé- gneur déjà mort et enseveli? 
runt enim Pil3.to : SedU.c- Car ils dirent à Pilate : « Ce 
tor ille : hoc appellabâtur séducteur »; tel était le nom 
n6mine Dôminus Jesus dont le Seigneur Jésus­
Christus, ad solarium ser- Christ était appelé, pour la 
vôrum suôrum, quando consolation de ses serviteurs, 
diCU11tur seduct6res : ergo quand on les appellerait 
illi Pilâ.to : Sedllctor ille, séducteurs. Donc à ce Pilate 
fnquirmt, dixit ad.hue vi- ils disent : Ce séducteur a 
vens : Post tres dies resllr- déclaré encore vivant : Après 
gam. Jube itaque custo- trois jours, je ressusciterai. 
diri sepulcrum us que in Donne donc l'ordre de garder 
diem tértium, ne forte le sépulcre jusqu'au troisième 
véniant disclpuli ejus, et jour, de peur que ses disciples 
furéntur eUill, et dicant ne viennent, ne le volent et ne 
plebi, Surréxit a m6rtuis : disent au peuple : Il est res­
et erit novfssimus error suscité ; et cette dernière 
pejor pri6re. Ait illis Pilâ.- erreur sera pire que la 
tus : Habétis cust6diam, première. Pilate leur dit : 
ite, custodite, sicut scitis. « Vous avez des gardes, allez, 
Illi autem abelliltes, mu- gardez-le comme vous l'en­
niérunt sepulcrum, signan- tendez. » S'en allant donc, 
tes lâpidem cum cust6- ils pourvurent à la défense 
dibus. du sépulcre en scellant la 

pierre et en y mettant des 
gardes. 
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RT. 0 vos omnes, qui 
transitis per viam, attén­
dite et vidéte * Si est dolor 
similis sicut dolor meus. 
t. Atténdite, wùvérsi p6-
puli, et vidéte dol6rem 
meum Si. 

RT. 0 vous tous qui passez 
par le chemin, regardez et 
voyez * S'il est une douleur 
semblable à ma douleur. 
Y,. Regardez, peuples de l'u­
nivers et voyez ma douleur. 
S'il. 

LEÇON VI 
[Les gardes refusent de témoigner en faveur de la résurrection.] 

posUERUNT cust6des mi- JLS ont mis des soldats 
lites ad sepulcrum. comme gardiens du sé-

ConcU.ssa terra D6minus pulcre. La terre ayant trem­
resurréxit : mirâcula facta blé, le Seigneur res~uscita. 
sunt t:ilia circa sepl.llcrum Il se fit B:utour du sepulcre 

. . . . ' de tels nuracles que les sol-
u~ et 1ps1 ~tes, qw eus- dats eux-mêmes qui étaient 
todes a~venerant, testes venus comme gardiens, se­
fierent, Sl vellent vera nun- raient devenus des témoins, 
tiâre. Sed avaritia illa, s'ils avaient voulu annoncer 
qure captivâvit discipulum la vérité. Mais cette même 
c6mitem Christi, capti- a~ari_ce, qui avait captivé le 
vâvit et militem cust6dem d1sc1ple compagnon du 
sepulcri. Damus inquiunt Chri~t, captiva aussi le soldat 

. , . '. . ' gardien. Nous vous donnons 
vo~1s P~1;1rua: · ~: ~~te de l'argent, disent les Juifs; 
qw~ vo 1s_ . orrr_ue:iu us mais dites que, pendant 
venerunt disc1puh eJus, et votre sommeil, les disciples 
abstulérunt ewn. Vere de- sont venus l'emporter. Ils ont 
fecérunt scrutântes scruta- vraiment défailli, dans leurs 
ti6nes. Quid est quod dixis- multiples réflexions. Que 
ti, o infélix astlltia? Tan- dis-tu, ô malheureuse as­
tumne déseris lucem con- tuce? As-tu donc tellement 

abandonné la lumière du 
silii pietâtis, et in profü.nda conseil de la bonté que tu te 
versùtire demérgeris, ut hoc noies dans 1 'abîme de la four­
dicas : Dicite quia vobis berie, pour en venir à dire : 
dormiéntibus venérunt dis- Dites que, pendant votre som­
cipuli ejus, et abstulérunt meil, ses disciples sont venus 
eum? Dormiéntes testes et l'ont enlevé? Ce sont des 
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âdhibes : vere tu ipse ob­
donnisti, qui scrutândo 
tâlia defedsti. 

Ri'· Ecce quémodo m6ri­
tur justus, et nemo pér­
cipit corde : et viri justi 
tollllntur, et nemo consi­
derat : a fade iniquitâtis 
sublâtus est justus : * Et 
erit in pace mem6ria ejus. 
t. Tamquam agnus coram 
tondénte se obmlltuit, et 
non apéruit os suum : de 
angllstia, et de judicio 
sublatus est. Et. Ecce. 

témoins endormis que tu 
présentes ; vraiment tu t'es 
endormie toi-même, toi qui 
avec de telles machinations 
en es arrivé à cette défaite. 

Ri'. Voilà conunent meurt 
le juste, et personne n'y 
pense en son cœur ; les 
hommes justes sont enlevés 
et personne n'y prend garde; 
c'est à cause de l'iniquité 
que le juste est enlevé; * Et 
dans la paix sera sa mémoire. 
Y,. Comme un agneau devant 
celui qui le tond, il s'est tu 
et n'a pas ouvert la bouche; 
de l'angoisse et du jugement. 
il a été enlevé. Et. Voilà. 

AU Ill' NOCTURNE 

Ant. 7. Deus âdjuvat 
me,* et DOminus suscéptor 
est animre mere. 

Ant. 7. Dieu m'aide, et le 
Seigneur est le soutien de 
mon âme. 

Psaume 53. Invocation du secours divin 
contre les ennemis. 

DEUS, in n6mine tuo 
salvum me fac, * 

et virtl.lte tua age cau­
sam meam. 

4. Deus, audi orati6-
nem meam ; * âuribus 
pércipe verba oris mei. 

5. Nam supérbi insur­
rexénmt contra me, et 

Q Drnu ! en votre nom 
secourez-moi, * et par 

votre puissance rendez-moi 
justice. 

4. Dieu, entendez ma 
prière ; * écoutez les paroles 
de ma bouche. 

5. Car des orgueilleux se 
sont levés contre moi, et 

Ps. s,. - Louange du nom divin, en action de grâces pour la délivrance. 
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violénti qures1erunt vi­
tam meam ; * non pro­
posuérunt Deum ante 
6culos suos. -

6. Ecce, Deus âdjuvat 
me, * Déminus sustén­
tat vitam meam. 

Retôrque malum in 
adversârios meos, * et 
pro fidelitâte tua dés­
true illos. 

Volnntârie sacrifici.bo 
tibi, * celebrâbo nomen 
tuum, D6mine, quia bo­
num est. 

Nam ex am.ni tribula­
ti6ne eripuit me, * et 
inimicos meos confilsos 
vidit Oculus meus. 

Ant. Deus âdjuvat me, 
et D6minus suscéptor est 
ânimre mere. 

Ant. 8. In pace * factus 
est locus ejus, et in Sion 
habitâtio ejus. 

des violents poursuivent ma 
vie ; * ils n'ont pas mis 
Dieu devant leurs yeux. 

II. 6. Voici que Dieu 
vient à mon aide, * le 
Seigneur est le soutien de 
ma vie. 

7. Renvoyez le mal sur 
mes ennemis, * dans votre 
fidélité, réduisez-les à rien. 

8. De bon cœur, je vous 
offrirai des sacrifices, * je 
louerai votre nom, Seigneur, 
car il est bon. 

9. Car il m'a délivré de 
toute angoisse, * et mes 
yeux regardent mes enne­
mis confondus. 

Ant. Dieu m'aide, et le 
Seigneur est le soutien de 
mon âme. 

Ant. 8. Dans la paix a été 
établi son lieu, et dans Sion 
son habitation. 

Psaume 7S· - Miraculeuse défaite des ennemis d'Israël. 

!NNOTUIT Deus in Juda, * 
in Israël magnum est 

nomen ejus. 
3. In Salem est taber­

nâculum ejus, * et habi­
tâtio ejus in Sion. 

DIEU s'est fait connaître 
en Juda, * en Israël 

son nom est grand. 
3. En Salem est sa 

tente, * et sa demeure 
en Sion. 

Ps. 71. - Dieu a glorifié son héros, il a amttu ses ennemis : n:ndor-swlui les 
actions de grâce qui lui sont dues. 
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.4· lbi confrégit fül­
rruna arcus, * scutum 
et glâdiwn et arma. -

5. Splendens luce tu, 
potens, venisti * a m6n­
tibus retérnis. 

6. Spoliâti sunt robU.s­
ti corde, dôrmiunt som­
num suum, * et Om­
nium f6rtium defecérnnt 
manus. 

7. Increpati6ne tua, 
Deus Jacob, * torpué­
rrmt currus et equi. 

4. Là il a brisé les fou­
dres de l'arc, * le bouclier) 
le glaive et les armes. 

II. 5. Vous êtes venu, ô 
héros, resplendissant de lu­
mière * des montagnes 
éternelles. 

6. Les (guerriers) au 
cœur vaillant ont été dé­
pouillés, ils dorment leur 
sommeil * et les mains 
de tous ces héros ont 
défaillL 

7. A votre menace, Dieu 
de Jacob, * les chars et 
les chevaux ont été en­
gourdis. 

Le jugement dernier. 

8. Terribilis es tu, et 
quis resistet tibi, * ob 
veheméntiam ira: trne? 

9. De crelo audiri fecis-
ti judicium * terra 
expâvit et siluit. 

IO. Cum exsl.ll'geret ad 
judiciwn Deus, * ut 
salvos fâceret omnes hU­
miles terra:. -

II. Nam furor Edom 
glorificâbit te, * et su­
pérstites Emath festum 
agent tibi. 

12. Fâcite vota et 
s6lvite ea D6mino Deo 
vestro, * omnes in cir-

8. Vous êtes terrible et 
qui peut vous résister) * 
sous la violence de votre 
colère? 

9. Du ciel vous avez fait 
entendre votre sentence ; * 
la terre a été effrayée et 
s'est tue. 

IO, Quand Dieu s'est 
levé pour le jugement, * 
afin de sauver tous les 
humbles du pays. 

IV. II. Car la fureur 
d'Edom vous glorifiera, * 
et les survivants d'Eroath 
vous fêteront. 

12. Faites des vœux et 
acquittez-les au Seigneur 
votre Dieu, * que tous 
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cuitu ejus munus forant 
Terribili, 

13. Ei qui céhibet 
spiritum principum, * 
qui terribilis est régibus 
terrre. 

Ant. In pace factus est 
locus ejus, et in Sion habi­
tâtio ejus. 

Ant.9. Factussum *sicut 
homo sine adjut6rio inter 
m6rtuos liber. 

ceux qui l'entourent por­
tent un présent au (Dieu) 
redoutable, 

13. A celui qui abat 
l'esprit des princes, * qui 
est redoutable aux rois de 
la terre. 

Ant. Dans la paix a été 
établi son lieu, et dans Sion, 
son habitation, 

Ant. 9. Je suis comme un 
homme sans secours, libre 
parmi les morts 1• 

Psaume 87. Pi'eux gémissement d'un lépreux. 

DOMINE, Deus me­
us, intérdiu clame, * 

nocte laméntor coram te. 

3. Pervéniat 
* orâtio mea, 

aurem tuam ad 
rem meum. 

ad te 
inclina 
clamé-

4. Nam saturâta est 
malis anima mea, * et 
fnferis vita mea pro­
pînquat. 

5. Accénseor descen­
déntibus in f6veam, * 

s EIGNEUR, mon Dieu, je 
crie pendant le jour, * 

pendant la nuit je me 
lamente devant vous. 

3. Qu'elle vous parvienne, 
ma prière, * inclinez l'oreille 
vers mon cri. 

4. Car elle est rassas1ee 
de maux, mon âme, * et 
ma vie approche des en­
fers. 

5. Je suis compté parmi 
ceux qui descendent dans 

1. Le texte latin de cette antienne est la transcription d'un texte hébreu mutilé, 
qu'on ne peut comprendre qu'en l'interprétant largement. Le liturgiste a probable· 
ment pensé à l'interprétation que donne k B"evu,ri11m in Ps<Jlm., attribué à tort à 
S. Jérôme: « Je n'avais aucune compassion de ma liberté dans !es enfers, ni aacan 
appui pour me dêlivrer. Penonne ne m'a enchainé dans l'enfer, mais aa contraire, 
c'est moi qui, par ma puissance, al rompu les cbaines des captifs. » (P. L., t. XXVI, 
col. 10;6.) 

Ps. 87. - « Est-ce que Je9 morts se 11\veront et ,·ou9 loueronti' » Dieu 
ressuscitel'a Jésus, pour sa gloire. « Ne cherchez pa9 parmi les morte celui 
qui est vivant, 1> 
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similis factus sum viro 
invâlido. 

6. Inter m6rtuos est 
stratum meum, * sicut 
occis6rwn, qui in se­
pulcro jacent, 

Quorum non es me­
mor âmplius * et qui 
a cura tua sunt sejûncti. 

7. Collocâsti me in 
f6vea profünda, * in té­
nebris, in vorâgine. 

8. Super me gravat 
indignâtio tua, * te 
Omnibus flûctibus tuis 
6pprimis me. 

9. Removisti notos 
meos a me ; abominâ­
bilem fecisti me illis, * 
clausus sum, neque égre­
di possum. -

10. Oculi mei ob mi­
sériam tabéscunt, clamo 
ad te, Démine, quoti­
die; * expândo ad te ma­
nus meas. 

11. Num pro m6r­
tuis facis mirabilia? * an 
defüncti surgent, et lau­
dâbunt te? 

12. Num enarrâtur in 
sepulcro b6nitas tua, * 
fidélitas tua apud infe­
ros? 

13. Num manifestân­
tur in ténebris mirabi-

la fosse, * je suis devenu 
pareil à un homme sans 
force. 

6. Parmi les morts est 
ma couche, * comme celle 
des tués qui gisent au 
tombeau, 

Dont vous ne gardez 
plus le souvenir * et qui 
sont soustraits à votre solli­
citude. 

7. Vous m'établissez dans 
la fosse profonde, * dans 
les ténèbres, dans le gouffre. 

8. Sur moi s'apesantit 
votre indignation, * et vous 
m'écrasez de tous vos flots. 

9. Vous avez éloigné de 
moi mes amis; vous avez 
fait de moi un objet d'hor­
reur pour eux, * je suis 
enfermé et ne puis sortir. 

II. ro. Mes yeux se 
consument de misère, je 
crie vers vous, Seigneur, 
chaque jour ; * j'étends vers 
vous mes mains. 

II. Est-ce pour les morts 
que vous faites des mer­
veilles? * est-ce que les 
défunts se lèveront et vous 
loueront? 

12. Est-ce qu'on publie 
votre bonté dans le sé­
pulcre, * et votre fidélité 
aux enfers? 

13. Est-ce que vos mer­
veilles sont connues dans 
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lia tua, * et grâtia tua 
in terra oblivi6nis? 

14. Ego autem ad te, 
D6mine, clamo, * et 
mane orâtio mea ad te 
venit. 

15. Quare, D6mine, 
repéllis ânimam meam, * 
absc6ndis fâciem tuam 
a me? 

16. Miser sum ego et 
moriblllldus inde a 
pû.ero ; * portâvi ter­
r6res tuos et elângui. 

17. Super me trans­
iérunt ira: ture, * et 
terr6res tui me perdi­
dérunt. 

18. Circumdant me 
ut aqua perpétua ; * 
circumvéniunt me om­
nes simul. 

19. Removisti a me 
anûcum et sodâlem · * 
fanriliâres mei sunt té­
nebrre. 

Ant. Factus sum sicut 
homo sine adjut6rio, inter 
m6rtuos liber. 

'f/. In pace factus est 
locus ejus. iv. Et in Sion 
habitâtio ejus. 

les ténèbres, et votre faveur 
au pays de l'oubli? 

III. 14. Mais moi je 
crie vers vous, Seigneur, * 
et dès le matin ma prière 
vient vers vous. 

15. Pourquoi, Seigneur, 
repoussez-vous mon âme, * 
détournez-vous votre face 
de moi? 

16. Je suis malheureux 
et mourant depuis ma jeu­
nesse; * j'ai supporté vos 
terreurs et me voici lan­
guissant. 

17. Sur moi ont passé 
vos colères, * et vos ter­
reurs m'ont anéanti. 

18. Elles m'entourent, 
comn1e de l'eau, constam­
ment; * elles m'envelop­
pent toutes ensemble. 

19. Vous avez éloigné de 
moi l'ami et le compa­
gnon : * mes intimes, ce 
sont les ténèbres. 

Ant. Je suis devenu 
comme un homme sans 
secours, libre entre les 
morts. 

t. Dans la paix a été établi 
son lieu. R;. Et dans Sion 
son habitation. 

Pater noster à voix basse. 
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De Epistola 
beâti Pauli 

Ap6stoli 
ad Hebrreos 

LEÇON VII 
De !'Épître 

du bienheureux Paul 
Apôtre 

aux Hébreux 
Chapitre 9, rr-22 

[Notre Grand-Prêtre, en entrant au ciel, rachète nos péchés.] 

CHRISTUS assistens P6n- LE Christ, se présentant 
tifex futur6rum bo- comme Grand-Prêtre 

nérum, per âmplius et per- des biens à venir, c'est en 
féctius tabernâculum non passant par un tabernacle 
manufâctum, id est, non plus ~and et plus, parfait, 

h 
. . • . . non fatt de mam d homme, 

~JUS ~reatloh~s .. neque per c'est-à-dire distinct de notre 
sangumem ircorum, aut monde créé et non plus avec 
vitul6rum, sed per pré- le sang d;s boucs et des 
prium sanguinem introivit veaux, mais avec son propre 
semel in Sancta, retéma sang, qu'il est entré une fois 
redempti6ne invénta. Si pour toutes dans le Sanc­
enim sanguis hircérum, et tu aire, _ayanJ obtenu un~ Ré­
taurérwn et cinis vitulre dempt10n eternelle. S1, en 
aspérsus 'mquinâtos sanc- effet, le sang des ~oucs et des 

. , taureaux, l'aspers10n de cen-
tificat ad emundanonem dre de vache, sanctifient 
carnis : quanta magis san- ceux qui sont souillés, à 
guis Christi, qui per Spiri- l'effet de purifier leur chair, 
tum Sanctum semetipsum combien plus le sang du 
6btulit immaculâtum Deo, Christ qui, par l'Esprit­
emundâbit consciéntiam Saint, s'est offert lui-même 
nostram ab opéribus m6r- sans tache à Dieu, purifiera­
tuis, ad serviéndum Deo t-il nos consciences des 

œuvres mortes, pour servir 
vivénti? le Dieu vivant! 

F;. Astitéruntregesterrre, F;'. Les rois de la terre se 
et principes convenérunt sont levés et les princes se 
in unum * Advérsus DO- sont réunis * Contre le Sei­
minum, et advérsus Chris- gneur et contre son Christ. 
tum ejus. fr. Quare fre- y/. Pourquoi ont-eUes frémi, 
muérunt gentes, et p6puli les nations, et les peuples 
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meditâti sunt inânia? Ad-
vérsus. 

ont-ils conçu de vaines 
pensées? Contre. 

LEÇON VIII 
[Il inaugure la nouvelle alliance.], ET fdeo novi testaménti ET à cause de cela, il est 

mediâtor est : ut, le médiateur d'une nou-
morte intercedénte, in re- velle ~lian~e, afin que, la 
demptiémem eârum prre- mort etant. intervenue pour 

. . . la rédemption des transgres-
vancatJ.onum, qure erant sions commises sous la loi 
sub ~ri~1;"Î testaménto,. re- de la première Alliance, 
prom1ss10nem accfprnnt, ceux qui sont appelés re­
qui vocâti sunt retérnre çoivent l'héritage éternel 
heredit.itis. Ubi enim tes- promis. Car, lorsqu'il s'agit 
taméntum est : mors ne- d'un testament, il est néces­
césse est intercédat tes- saire que la mort du testa­
tatôris. Testaméntum enim 
in môrtuis con:firmâtum 
est : ali6quin nondum va­
let, dum vivit qui testâtus 
est. Unde nec primum 
quidem sine sânguine dedi­
câtum est. 

w. &stimâtus sum cum 
descendéntibus in lacum : 
* Factus sum sicut homo 
sine adjut6rio, inter m6r­
tuos liber. Y,. Posuérunt me 
in lacu inferiôri, in tene­
br6sis, et in umbra mortis. 
Factus. 

teur soit constatée. Un 
testament, en effet, n'est 
valable qu'en conséquence 
du décès, puisqu'un testa­
ment est de nulle valeur 
tant que vit le testateur. De 
là vient que le premier 
testament lui-même n'a pas 
été inauguré sans que du 
sang soit intervenu. 

~- J'ai été compté parmi 
ceux qui descendent dans la 
fosse: * J c suis devenu 
comme un homme sans se­
cours, libre parmi les morts. 
fr. Ils m'ont placé dans la 
fosse profonde, dans les té­
nèbres, dans l'ombre de la 
mort. Je suis devenu. 

LEÇON IX 
[Dêjà la première alliance a été conclue dans le sang.) L ECTO enim omni man- MOISE, en effet, ayant 

dâtolegis a Môyseuni- promulgué devant le 
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vérso p6pulo acc1p1ens 
sânguinem vitulérum, et 
hirc6rum cwn aqua et 
lana coccinea, et hyss6po : 
ipsum quoque librum, et 
omnem pépulum aspérsit, 
dicens : Hic sanguis testa­
ménti, quod mandâvit ad 
vos Deus. Etiam tabernâ­
culum, et ômnia vasa mini­
stérii sânguine similiter as­
pérsit : et 6rnnia pene in 
sânguine secUildum legem 
mundântur : et sine s:in­
guinis effusi6ne non fit 
remissio. 

Ri'. Sepl.llto Démino, si­
gnâtum est monuméntwn, 
volvéntes lâpidem ad 6s­
tium monuménti : * Po­
néntes milites, qui custo­
dirent illum. Ri'. Accedéntes 
principes sacerd6tum ad 
Pilâtwn, petiérunt ilium. 
Ponéntes. SepUlto Dé­
mine. 

peuple entier toutes les or­
donnances de la loi, prit le 
sang des veaux et des boucs, 
avec de l'eau, de la laine 
écarlate et de l'hysope, et 
aspergea le livre lui-même 
et tcut le peuple en disant : 
« Ceci est le sang du testa­
mem qu~ Dieu a fait pour 
vous. » Et il aspergea pareil­
lement de sang et la tente 
et tous les objets du culte; 
et" sauf de rares exceptions, 
tout est pt:rifié par le sang, 
d'après la loi; et, sans effu­
sion de <;ang, il n'y a pas de 
pardor1. 

Ri'. Le Seigneur ayant été 
enseveli, ils scellèrent le sé­
pulcre, roulant la pierre à 
l'ouverture du tombeau, * 
Plaçant des soldats pour Je 
garder. 1t. :et.ant venus trou­
ver Pilate, les princes des 
prêtres lui firent une deman­
de. Plaçant. Le Seigneur 
ayant été enseveli. 

A LAUDES 
Ant. I. 0 mors, * ero 

mors tua, morsus tuus ero, 
inféme. 

Am. I. 0 mort, je serai ta 
mort ; je serai ta morsure, 
ô enfer. 

Psaumes de la Férie (Il), p. 375, sauf le Cantique indiqué 
ci-dessous. 

Ant. 2. Plangent eum * 
quasi unigénitum, quia in­
nocens D6minus occisus 
est. 

Ant. 2. Ils le pleureront 
comme un fils unique, parce 
que, bien qu'innocent, le 
Seigneur a été mis à mort. 
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Ant. 3. Atténdite, * uni­
vérsi p6puli, et vidéte 
dol6rem meum. 

Ant. 4. A porta fnferi * 
érue, D6mine, ânimam 
meam. 

Ani. 3. Regardez, peuples 
de l'univers, et voyez ma 
douleur. 

Ani. 4. Arrachez mon âme, 
Seigneur, à la puissance de 
l'enfer. 

Cantique d'Ezéchias. - Is. 38, 10-20 

Prière d'un malade en péril de mort. 

EGO dixi : In dimidio 
diérum me6rum va­

dam ad portas fnferi * 
frustrâtus residuo ann6-
rum me6rum. 

II. Dixi : Non jam 
vidébo D6minum in terra 
vivéntium ; * non jam 
conspiciam h6minem inter 
habitat6res terrre. 

12. Habitâtio mea dis­
solvétur, * et auferétur 
a me ut tent6rium past6-
rum. 

Convôlvo sieur textor 
vitam meam ; a filo me 
abscindit : * die nocttique 
crU.cias me. 

13. Vociferor usque ad 
mane ; sicut leo confrfn­
git ômnia ossa mea : * die 
noctU.que crücias me. 

J 'AI dit : Au milieu de 
mes jours, j'irai aux 

portes de l'enfer * frustré 
du reste de mes ans. 

11. J'ai dit Je ne 
verrai plus le Seigneur 
sur la terre des vivants ; 
je ne regarderai plus l'hom­
me parmi les habitants de 
la terre. 

12. Mon habitation sera 
détachée * et enlevée loin 
de moi, comme la tente 
des bergers. 

J'enroule, comme le tis­
serand, ma vie; il me coupe 
de la trame : * jour et nuit, 
vous me torturez. 

13. Je crie jusqu'au ma­
tin; c'est comme un lion 
qui brise tous mes os : * 
jour et nuit, vous me tor­
turez. 

Cantique d'Ezéchias. - Après une douloureuse agonie,« c'est le vivant qui 
vous célèbre aujourd'hui », en cet « aujourd'hui » de la résurrection. 
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14. Ut hirilndo, sic 
pfpio, * gemo ut colllmba. 

Deficiunt 6culi mei sus­
piciéntes in altum : * D6-
mine, vim pâtior, adésto 
mihi. -

Action de grâces 

15. Quid loquar? Nam 
ipse dixit mihi et ipse 
fecit ! complébo omnes 
annos meos, * superâta 
amaritûdine ânimre mere. 

16. Quos tuétur Domi­
nus, illi vivunt, et inter 
eos complébitur vita spi­
ritus mei : * sanum me 
fedsti et servâsti vivum ! 

17. Ecce, in salUtem 
mutâvit mihi amaritlldi­
nem meam tu enim 
servâsti ânimam meam a 
f6vea intéritus ; * nam 
post te projecisti 6mnia 
peccâta mea. 

18. Profécto non infér­
nus célebrat te, neque 
mors te laudat; * non 
sperant, qui descéndnnt 
in füveam, fidelitâtem 
tuam. 

19. Vivens, vivens cé­
lebrat te, ut ego h6die : * 
pater filiis notam facit 
fidelitâtem tuam. 

14. Comme l'hirondelle, 
je pépie, * je gémis comme 
la colombe. 

Mes yeux s'épuisent à 
regarder en haut : * Sei­
gneur, je souffre violence, 
assistez-moi. 

après la guérison. 

II. r5. Que dirai-je? Car 
c'est lui qui m'a parlé et 
c'est lui qui a agi! j'accom­
plirai toutes mes années, * 
en surmontant } 'amertume 
de mon âme. 

I 6. Ceux que protège le 
Seigneur, ceux-là vivent, et 
parmi eux s'achèvera Ja vie 
de mon esprit : * vous 
m'avez guéri et vous m'avez 
gardé la vie! 

r7. Oui, il a changé en 
salut pour moi mon amer­
tume : car c'est vous qui 
avez sauvé mon âme de la 
fosse mortelle ; * car vous 
avez rejeté derrière vous 
tous mes péchés. 

18. Certes, l'enfer ne vous 
célèbre pas et la mort ne 
voue loue pas; * ils n'es­
pèrent pas, ceux qui des­
cendent dans la fosse, en 
votre fidélité. 

19. C'est le vivant, c'est 
le vivant qui vous célèbre, 
comme moi aujourd'hui : * 
le père fait connaître à ses 
fils votre fidélité, 
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20. D6minus servat 
me : ideo psahnos meos 
cantâbimus * Omnibus 
diébus vit::E nostrre in 
domo D6mini. 

Ant. A porta inferi érue, 
Démine, ânimam meam. 

Ant. 5. 0 vos omnes * 
qui transitis per viam, 
atténdite et vidéte si est 
dolor sicut dolor meus. 

20. Le Seigneur me garde, 
c'est pourquoi je chanterai 
mes psaumes * tous les 
jours de nou·e vie dans la 
maison du Seigneur. 

Ant. Arrachez mon âme, 
Seigneur, à la puissance de 
l'enfer. 

Ant. 5. 0 vous tous qui 
passez par le chemin, regar­
dez et voyez s'il est douleur 
semblable à ma douleur. 

Psaume 150. - Alléluia final. 

LAUDATE D6minum in 
sanctuârio ejus, * lau­

dâte eum in augllsto fir­
maménto ejus. 

2. Laudâte eum prop­
pter grând.ia Opera ejus, * 
laudâte eum propter 
summam majestâtem ejus. 

3. Laudâte eum clan­
g6re tubre, * laudâte eum 
psaltério et cithara. 

4. Laudâte eum tympa­
no et choro, * laudâte 
eum chordis et 6rgano. 

5. Laudâte eum cym­
balis son6ris, laudâte eum 
cymbalis crepitantibus : * 
omne quod spirat, laudet 
Dôminum! 

Ant. 0 vos omnes., qui 
transitis per viam, attén-

LOUEZ le Seigneur dans 
son sanctuaire, * louez­

le dans son auguste firma­
ment. 

2. Louez-le pour ses 
hauts faits, * louez-le pour 
sa suprême majesté. 

3. Louez-le au son de 
la trompette, * louez-le 
avec le psaltérion et la 
cithare. 

4. Louez-le avec le tam­
bourin et la danse, * louez­
le avec les instruments à 
cordes et avec la flûte. 

5. Louez-le avec les cym­
bales éclatantes, louez-le 
avec les cymbaks retentis­
santes : * que tout ce qui 
respire loue le Seigneur! 

Ant. 0 vous tous qui pas­
sez par le chemin, regardez 

Ps. 1so. - Louange universelle et d>:bordante: le grand alléluia! 
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dite, et vidéte si est dolor 
sicut dolor meus. 

Y. Caro mea requiéscet 
in spe. R/. Et non dabis 
Sanctum tuum vidére cor­
ruptiônem. 

Ad Bened. Am. Mulie­
res * sedéntes ad monu­
méntum lamentabântur, 
fientes Dôminum. 

et voyez s'il est douleur sem­
blable à ma douleur. 

'/1. Ma chair se reposera 
dans l'espérance. R/. Et vous 
ne permettrez pas que votre 
Saint voie la corruption. 

A Bênéd. Ant. Les fem­
mes, assises près du sépul­
cre, se lamentaient, pleu­
rant le Seigneur. 

Cantique de Zac~arie, Benedictus, p. 24 *, puis, après 
la répétition de l' Antienne, on dit : 

Ant. Christus factus est Ant. Le Christ s'est fait, 
pro nobis obédiens usque pour nous, obéissant jusqu'à 
ad mortem, mortem au- la mort et à la mort de la 
tem crucis : propter quod croix; c'est pourquoi Dieu 
et Deus exaltâvit illum, et l'a exalté et lui a donné un 
dedit illi nomen, quod est nom qui est au-dessus de 
super omne nomen. tout nom. 

Pater noster, à voix basse. 
Ps. so : Miserére, comme au Jeudi Saint, p. 44. 

Et l'on dit ainsi jusqu'à None. 
Après avoir récité les Heures comme au Jeudi Saint. 

p. 47, on célèbre la Messe, et, immédiatement après la 
Communion, on dit : 

POUR LES VÊPRES 
Ant. Allelllia, * allelllia, alleluia. 

Psaume I 16. - Eucharistie universelle. 

LAUDATE D6minum, LOUEZ le Seigneur, toutes 
omnes gentes, * prre- les nations, * célébrez-

dicâte eurn, omnes p6puli. le, tous les peuples. 
2. Qu6niam confirmâta 2. Car puissante a été 

est super nos miseric6rdia pour nous sa miséricorde, * 
ejus, * et fi.délitas D6mini et la fidélité du Seigneur 
manet in retérnum. demeure à jamais. 

Gl6ria Patri. Sicut erat. Gloire au Père. Comme. 
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On répète l' Ant. : Alleh.üa, allehiia, allehila. 

On ne dit point de Capitule, d'Hymne ni de Verset. 

Ad Magnif. Ant. Vés­
pere autem sâbbati, * qure 
lucéscit in prima sâbbati, 
venit Maria Magdaléne, et 
âltera Maria, vidére sepU.1-
crum, alleluia. 

A Magnzf. Ant. Or la nuit 
du sabbat, à l'aube du pre­
mier jour de la semaine, 
Marie-Madeleine, avec l'au­
tre Marie, vint voir le sé­
pulcre, alléluia. 

Cantique de la B. V. Marie : Magnificat p. 57 * avec 
Gl6ria Patri, et l'on répète l'Ant. : Véspere autem Sâbbati. 
Ensuite le Prêtre dit : 

Oraison 

SPIRITUM nabis, D6mine, 
tme caritâtis infünde : 

ut, quos sacraméntis pas­
châlibus sati.asti, tua fâcias 
pietâte conc6rdes. Per 
D6minum nostrum J esum 
Christum. 

VERSEZ en nous, Seigneur, 
l'esprit de votre charité 

afin qu'après nous avoir 
rassasiés de vos mystères de 
Pâques, vous nous donniez 
de ne faire qu'un seul cœur 
dans votre amour. Par. 

Ensuite : y. D6minus vobiscum. RJ. Et curn spiritu tuo. 

Puis le Diacre dit : 

Ite, missa est, alleluia, 
allehüa. 

Deo grâtias, all eluia, 
allelUJa. 

Allez, c'est le renvoi, allé­
luia, alléluia. 

Louange à Dieu, alléluia, 
alléluia. 

En dehors du Chœur 
Après avoir dit : Pater noster et Ave Maria, on com­

mence immédiatement les Vêpres par l' Ant. : Allelllia, 
comme c'est noté ci-dessus; mais au lieu de l'Ile Missa est, 
on dit : 

fr. Benedicâmus D6mi­
no, alleluia, allelU.ia. RJ, 
Deo grâtias, allelU.ia, alle­
lU.ia. 

fr. Bénissons le Seigneur, 
alléluia, alléluia. RJ. Louange 
à Dieu, alléluia, alléluia. 
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Y. Fidélium ânimre per 
misericürdiam Dei re­
quiéscant in pace. R7, 
Amen. 

t. Que les âtnes des fi­
dèles, par la miséricorde de 
Dieu, reposent en paix. Ri', 
Amen. 

On dit ensuite : Pater noster à voix basse, sans autre 
addition. 

A COMPLIES 
Psaumes du Dimanche, p. 69, sans Antienne. 

On ne dit ni Hymne, ni Capitule, ni Répons bref. 

A Nunc dimitris, Ant. : 

Véspere autem sâbbati* 
qua: lucéscit in prima 
sâbbati, venit Maria Mag­
daléne, et âltera Maria 
vidére seplllcrum, alleluia. 

Or, la nuit du Sabbat, à 
l'aube du premier jour de la 
semaine, Marie-Madeleine, 
avec l'autre Marie, vint voir 
le sépulcre, alléluia. 

On ne se met pas à genoux, pendant tout le Temps 
Pascal. 

LE SAMEDI SAINT 
pour ceux qui célèbrent l'office de la Vigile pascale 
restaurée selon le décret du 9 février 1951, et modifiée 

par le décret du II janvier 1952. 

LAUDES 
Matines et Laudes, au chœur, ne s'anticipent pas le 

soir, mais se disent le matin, à l'heure convenable, 
comme au Bréviaire romain, sauf ce qui suit. 

A Laudes, après l'antienne Christus factus est et le 
Pater noster en silence, mais en omettant le psaume 
Miserére, on dit l'oraison suivante : 

CONCÉDE, qmésumus, FAITES-Nous cette grâce, 
omnipotens Deus : Dieu tout-puissant: nous 

ut qui Filii tui resurrec- devançons par une pieuse 
ti6nem devéta exspecta- attente la résurrection de 
ti6ne prrevenimus ; ejU.s- votre Fils : que nous obte­
dem resurrecti6nis gléri- nions la gloire de cette 
am consequâmur. résurrection. 

126 



SAMEDI SAINT 

Et l'on dit en silence la conclusion 
D6minum. 

LES PETITES HEURES 

Per ellmdem 

se disent à l'heure convenable~ comme au Jeudi-Saint, 
sauf qu'après !'Antienne sur les Psaumes Christus factus 
est, et le Pater nos ter en silence, mais en omettant 
le Psaume Miserére, on dit l'oraison de Laudes. 

LES VÎPRES 

se disent après midi à l'heure convenable, cou1me au 
Bréviaire pour le Jeudi Saint, sauf pour ce qui suit : 

Antienne I sur les Psaumes 

H6die affiictus sum val­
de, sed cras solvam vin­
cula mea. 

A Magnificat 

Principes sacerd6tum et 
pharisŒi rnuniérunt se­
plllcrum, signântes lâpi­
dem, cum cust6dibus. 

Aujourd'hui, je suis pro­
fondément affligé, mais de­
main, je briserai mes liens. 

; Antienne. 

Les princes des prêtres 
et les Pharisiens s'assurèrent 
du sépulcre, en scellant la 
pierre et en y plaçant des 
gardes. 

Après avoir répété l'antienne à Magnificat, on dit l'Orai­
son ci-dessus, comme à Laudes (sans antienne Christus, 
ni Parer nosrer, ni Miserére). 

LES COMPLIES sont omises, cette nuit. 

LES MATINES DE PAQUES 

sont omises, l'office nocturne étant constitué par la 
Vigile Pascale. 

LES LAUDES 

En guise de Laudes, après la communion et les ablu­
tions de la messe nocturne on chante : 

Antienne sur les Psaumes : Alleluia, allelû.ia, allelû.ia. 
Psaume II6 : Laû.date D6minum, omnes gentes. 
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A Benedictus : Antienne. 

Et valde marre una 
sabbatérum, véniunt ad 
monuméntum, orto jam 
sole, allelUia. 

Et de bon matin, le pre­
mier jour après le sabbat, 
elles (Marie - Magdeleine, 
Marie, mère de Jacques, et 
Salomé) viennent au tom-
beau, comme le soleil était 
déjà levé, alléluia. 

Après le Benedictus, pendant lequel on a fait les encen­
sements, et la reprise de l'antienne, le célébrant chante 
la Postcommunion, qui sert d'oraison finale aux Laudes. 
N. B. Là où les cérémonies de la Vigile Pascale sont 
accomplies dans la matinée du Samedi Saint, on doit 
acquitter tout l'office du Samedi Saint, ainsi que les 
Matines et les Laudes de Pâques, conformément à ce qui 
est prescrit dans le Missel et le Bréviaire. 

DIMANCHE DE LA RÉSURRECTION 
DOUBLE DE 1re CLASSE 

AVEC OCTAVE PRIVILÉGIÉE DE 1er ORDRE 

A MATINES 
Pater noster, Ave Ma­

ria, et Credo. 
YI. Démine, lâbia mea 

apéries. :içr. Et os meum 
annrmtiâbit laudem tuam. 

YI, Deus, in adjut6rium 
meum inténde. :içr. Dé­
mine, ad adjuvândum me 
festina. 

Gl6ria Patri. Sicut erat. 
AllelUia. 

Invit. Surréxit D6minus 
vere, * Alleluia. 

Notre Père, Je vous salue 
Marie, Je crois en Dieu. 

YI, Seigneur, ouvrez mes 
lèvres. :içr. Et ma bouche 
annoncera votre louange. 

t. 0 Dieu, venez à mon 
aide. :içr. Seigneur, hâtez­
vous de me secourir. 

Gloire au Père. Comme 
il était. Alléluia. 

lnvit. Le Seigneur est 
vraiment ressuscité * Allé­
luia. 

On ne dit point d'Hymne, ni de Capitule, à aucune des 
Heures de l'Office et il n'y a de Verset qu9au Nocturne. 
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AU NOCTURNE 
Ant. r. Ego sum qui 

sum, * et consilium meum 
non est cum fmpiis, sed in 
lege Dômini volUiltas mea 
est, alleluia. 

Ant. r. Je suis celui qui 
suis, et mon dessein n'est 
pas avec les impies ; mais 
c'est dans la loi du Seigneur 
qu'est ma volonté, alléluia. 

Psaume 1. - Le Juste et l'impie. 

BEATUS vir, qui non BIENHEUREUX l'homme qu 
séquitur * consilium ne suit pas * le consei 

impi6rum, des impies, 
Et viam peccat6rum Et qui n'entre pas dans 

non ingréditur, * et in la voie des pécheurs, * et 
convéntu proterv6rum ne siège pas dans l 'assem-
non sedet ; blée des pervers ; 

2. Sed in lege D6mini 2. Mais son plaisir est 
volùptas ejus est, * et de dans la loi du Seigneur, * 
lege ejus meditâtur die ac cette loi, il la médite jour 
nocte. et nuit. 

3. Et est tamquam ar- 3. Il est comme l'arbre * 
bor * plantâta juxta rivos p1anté près des canaux 
aquârum, d'irrigation, 

Qme fructum prrebet Qui donne du fruit en 
témpore suo, cujl.lsque son temps et dont le feuil­
f6Iia non marcéscunt, * Iage ne se flétrit pas, * 
et qureCU.mque facit, et tout ce qu'il fait réussit. 
préspere procédunt. -

4. Non sic impii, non 
sic ; * sed tamquam pâlea, 
quam dissipat ventus. 

5. ldeo non consistent 
fmpii in judido, * neque 
peccatôres in concilio ju­
stôrum, 

II. 4. Pas ainsi, les 
méchants, pas ainsi; * mais 
comme la paille que le 
vent disperse. 

5. Aussi les méchants ne 
seront pas debout au juge­
ment, * ni les pécheurs 
dans l'assemblée des justes, 

Pa. 1 - La résurrection du Seigneur est le c-ommencement d"un monde 
nouveau, C'est pourquoi nous reprenon9 le psautier à son début. Ce psaume 
oppose la fragilité des enaemia de Dieu à la vitalité "t à la fé<:oDdité du juste 
par excellence. 
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6. Quémiam D6minus 
curat viam just6rum, * et 
via impi6rum peribit. 

Gl6ria Patri, et Filio, * 
et Spiritui Sancte. 

Sicut erat in prindpio, 
et nunc, et semper, * et 
in srecula srecul6rum. 
Amen. 

Ant. Ego sum qui sum, 
et consilium meum non 
est cum impiis, sed in lege 
D6mini voll.lntas mea est, 
allehiia. 

Ant. 2. PostulâviPatrem 
meum : * allehüa : <ledit 
mihi Gentes, alleluia, in 
hereditâtem, allelU.ia. 

6. Car le Seigneur prend 
soin de la voie des justes, * 
et la voie des méchants dis­
paraîtra. 

Gloire au Père, et au 
Fils, * et au Saint Esprit. 

Comme il était au com­
mencement, et maintenant, 
et toujours, * et dans les 
siècles des siècles, Amen. 

Ant. Je suis celui qui 
suis, et mon dessein n'est 
pas avec les impies ; mais 
c'est dans la loi du Seigneur 
qu'est ma volonté, alléluia. 

Ant, 2. j'ai demandé à mon 
Père, allé1uia; et il m'a 
donné les Nations, aUéluia, 
en héritage, alléluia. 

Psaume 2. - Le règne du Messie. 

QUARE tumultuântur poURQUOI les nations s'a-
gentes * et pépuli gitent-elles * et les 

meditântur inania? peuples méditent-ils de vains 

2. Consl.lrgunt reges 
terne et principes conspi­
rant simul * advérsus D6-
minum et advérsus Chris-
tum ejus : 

3. oc Dirumpâmus vin­
cula eérum * et projiciâ­
mus a nobis lâqueos e6-
rum ! )) -

4. Qui hâbitat in cœlis, 
ridet, * Déminus illl.ldit 
eis. 

(projets)? 
2. Les rois de la terre se 

lèvent et les princes cons­
pirent * contre le Seigneur 
et contre son Oint : 

3. « Brisons leurs en­
traves * et jetons loin de 
nous leurs liens! » 

II. 4. Celui qui habite 
dans les cieux rit, * le 
Seigneur se moque d'eux. 

------··----
Ps. 2. -- Le Christ, füs de Dieu, « est étab-li Roi sur Sion "'· 
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5. Tum lôquitur ad eos 
in ira sua, * et in fur6re 
suo contU.rbat eos : 

6. « At ego constitui re­
gem meum * super Sion, 
montem sanctum me-
um l >1 -

7. Promulgâbo decré­
tum D6mini : Dôminus 
dixit ad me : * « Filius 
meus es tu, ego h6die 
génui te. 

8. P6stula a me et dabo 
tibi gentes in hereditâ­
tem * et in possessi6nem 
tuam términos terrre. 

9. Reges eas virga fér­
rea, * tamquam vas figuli 
confrfnges eas ! » -

10. Et nnnc, reges, in­
telligite ; * erudimini, qui 
gubernâtis terram. 

11. Servi te D6mino in 
tim6re et exsultâte ci ; * 
cum trem6re prrestâte ob­
séquium illi, 

Ne irascâtur et pereâtis 
de via, cum cito exârse­
rit ira ejus : * beâti om­
nes qui confûgiwit ad 
eum. Glôria Patri. 

5. Alors il leur parle 
dans sa colère, * et dans sa 
fureur il les épouvante : 

6. « Pour moi, j'ai établi 
mon roi * sur Sion, ma 
montagne sainte! li 

III. 7. Je promulguerai 
le décret du Seigneur 1 : 

le Seigneur m'a dit : * 
~ Tu es mon Fils, aujour­
d'hui je t'ai engendré. 

8. Demande-moi et je 
te donnerai les nations en 
héritage * et pour ton 
domaine, les frontières de 
la terre. 

9. Tu les régiras avec 
un sceptre de fer, * tu 
les broieras comme un vase 
d'argile! » 

IV. 10. Et maintenant, 
rois, comprenez; * ins­
truisez-vous, vous qui gou­
vernez la terre. 

II. Servez le Seigneur 
dans la crainte et jubilez 
devant lui; * avec trem­
blement, rendez-lui hom­
mage, 

De crainte qu'il ne s'irrite 
et que vous ne mouriez en 
chemin, car bientôt sa colère 
va s'embraser : * bienheu­
reux tous ceux quise réfu­
gient en lui. Gloire. 

--------------·-----
1, Cc~t le Messie qui parle. 
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Ant. Postulâvi Patrem 
meum, allelû.ia : <ledit mi­
hi Gentes, allelUia, in here­
dit:item, alleluia. 

Ant. Ego dormivi, * et 
sommum cepi : et exsur­
réxi, qu6niam D6minus 
suscépit me, alleluia, aJle­
ltiia. 

Ant. J'ai demandé à mon 
Père, alléluia; et il m'a 
donné les Nations, alléluia, 
en héritage, alléluia. 

Ant. Je me suis endormi 
et j'ai pris un peu de som­
meil; puis je me suis levé, 
car le Seigneur m'a soutenu, 
alléluia, alléluia. 

Psaume 3. - Chant de confiance d'un persécuté. 

DOMINE, quam multi SEIGNEUR, qu'ils sont nom-
sunt qui trîbulant breux ceux qui me per-

me, * multi insllrgunt sécutent, * nombreux ( ceux 
advérsum me! qui) se lèvent contre moi! 

3. Multi sunt qui de me 3. Nombreux sont ceux 
dicunt : * « Non est sa- qui disent de moi : * 
lus ei in Deo. » o: Plus de salut pour lui 

4. Tu autem, D6mine, 
clypeus meus es, * gl6ria 
mea, qui érigis caput 
meum. -

5. Voce mea ad D6mi­
num clamâvi, * et exaudi­
vit me de monte sancto 
suo. 

6. Ego decubui et ob­
dormivi * exsurréxi, 
quia D6minus susténtat 
me. 

7. Non timébo millia 
p6puli, * qure in circUitu 
contra me consistunt. -

en son Dieu. , 
4. Mais vous, Seigneur, 

vous êtes mon bouclier, * 
ma gloire, vous qui relevez 
ma tête. 

II. 5. De ma voix, j'ai 
crié vers le Seigneur, * et 
il m'a exaucé, de sa mon­
tagne sainte. 

6. Je me suis couché 
et me suis endormi (aussi­
tôt) ; * je me suis relevé, 
parce que le Seigneur me 
soutient. 

7. Je ne crains pas ces 
milliers de gens, * qui se 
dressent contre moi tout 
a,utour. 

Pa. ,. - "' Je me euie couché, je me tu.ie endormi aussitôt et je me ,ui, 
relevé. ,. 
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8. Exsfuge, D6mine ! * 
Salvum me fac, Deus 
meus! 

Nam maxillam percus­
sisti Omnium adversân­
tium mihi, * <lentes pec­
catérum confregisti. 

9. Penes Dôminum est 
salus : * Super p6pulum 
tuum sit benedictio tua! 

Ant. Ego dormivi, et 
somnum cepi : et exsur­
réxi, quéniam Déminus 
suscépit me, alleluia, alle­
luia. 

Y. Surréxit Dôminus de 
seplllcro, alleluia. R!. Qui 
pro nobis pepéndit in 
ligno, allehüa. 

III. 8. Levez-vous Sei­
gneur! * Sauvez-moi, mon 
Dieu! 

Car vous avez frappé 
la mâchoire de tous mes 
ennemis, * vous avez brisé 
les dents des pécheurs. 

9. Le salut est auprès du 
Seigneur : * Que !sur notre 
peuple soit votre bénédic­
tion! 

Ant. Je me suis endormi 
et j'ai pns un peu de som­
meil ; puis je me suis levé, 
car le Seigneur m'a soutenu, 
alléluia, alléluia. 

Y,. Il est ressuscité du 
sépulcre, le Seigneur, allé­
luia. ~- Qui pour nous a 
été pendu au bois, alléluia. 

Pater noster, à voix basse. 

Absolution 

E XAUDI, D6mine J esu 
Christe, preces serv6-

rum tuôrum et miserére 
nobis. Qui cum Patre et 
Spiritu Sancto vivis et re­
gnas in srecula srecul6rum. 
~. Amen. 

j!. J ube, domne, bene­
dicere. 

Benedictio : Evangélica 
léctio sit nobis salus et 
protéctio. ~. Amen. 

EXAUCEZ, Seigneur Jésus­
Christ, les prières de 

vos serviteurs et ayez pitié 
de nous. Vous qui, avec 
le Père et le Saint-Esprit, 
régnez dans les siècles des 
siècles. ~- Amen. 

t. Daignez, mon Père, 
bénir 1 • 

Bénédiction. Que la lecture 
de l'Évangile nous soit salut 
et protection. ~. Amen. 

l. Quand il n'y a pas d'Oflice commuD présidé par UD prêtie, on dit: Jubc, 
Domine, benedicere, SâJ;11t1<r, daig11~ W11i,. 

Cette invitation i bénit se dit avant toutes les Leçons de l'Office. 
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LEÇON I 

Léctio sancti Evangélii 
secûndum Marcum 

Lecture du saint Évangile 
selon saint Marc 

Chapitre 6, I ·7 

IN illo témpore : Maria 
Magdaléne, et Maria 

Jac6bi, et Sal6me emé­
runt ar6mata, ut veniéntes 
U1lgerent Jesum. Et réli­
qua. 
H6milfa sancti Greg6rii 

Papa, 

EN ce temps-là, Marie-
Madeleine, et Marie 

mère de Jacques, et Salomé 
achetèrent des parfums, 
pour venir embaumer Jésus. 
Et le reste. 

Homélie de saint Grégoire 
Pape 

Homélie 21, sur les Évangiles 
[L'exemple des saint-es femmes.] 

A UDISTIS, fratres caris-
simi, quod sanctre 

mulieres, qure D6minum 
fü.erant secûtre, cum aro­
mâtibus ad monuméntum 
venérunt, et ei, quem vi­
véntem diléxerant, étiam 
môrtuo, stUdio humani­
tâtis obsequûntur. Sed res 
gesta âliquid in sancta 
Ecclésia signat geréndum. 
Sic quippe necésse est ut 
audi3mus qure facta sunt, 
quâtenus cogitémus étiam 
qure nobis sint ex eérum 
imitati6ne faciénda. Et 
nos ergo in eum, qui est 
m6rtuus, credéntes, si o­
d6re virnltum reférti, cum 
opini6ne bon6rum Ope-

yous avez entendu, Frères 
bien-aimés, que les 

saintes femmes qui avaient 
suivi le Seigneur vinrent 
au tombeau avec des par­
fums, et que, par sentiment 
d'hwnanité, elles honorèrent 
jusqu'en son cadavre celui 
qu'elles avaient aimé vivant. 
Mais l'action qu'elle~ ont 
accomplie figure quelque 
chose qu'on doit accomplir 
dans la Sainte Église. Aussi 
nous est-il nécessaire de bien 
entendre ce qu'elles ont 
fait, pour penser aussi à 
ce que nous avons à faire 
à leur exemple. Ainsi donc, 
croyant nous aussi en celui 
qui est mort, nous venons 
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rum D6minum qurerimus, 
ad monuméntum profécto 
illius cum aromâtibus 
venimus. Illae autem 
mulieres Angelos vident, 
qure cum aromâtibus 
venérunt : quia vidélicet 
illre mentes supémos 
cives aspiciunt, qure cum 
virtUtum od6ribus ad D6-
minum per sancta desi­
déria profiscisct'intur. 

R/. Angel us Do mini des­
céndit de crelo, et accé­
dens revélvit lâpidem, et 
super eum sedit, et dixit 
muliéribus : * Nolite ti­
mére : scio enim quia 
crucifixum qweritis : jam 
surréxit : venite, et vidéte 
locum, ubi pôsitus erat 
Déminus, alleluia. "/1. Et 
introëUtltes in monwnén­
tum, vidérunt jllvenem 
sedéntem in dextris, coo­
pértum stola cândida, et 
obstupuérunt : qui dixit 
illis. Nolite. Gl6ria Patri 
et Fîlio, et Spiritui Sanc­
te ; et repetitur ~. Ange­
lus D6mini, us que ad Y. 

Deinde dicitur f. J ube, 
domne, benedkere. 

Benedictio : Divinum 
auxilium mâneat semper 
nobiscum. Ri'. Amen. 

assurément avec des aro­
mates à son tombeau, si 
nous cherchons le Seigneur, 
étant embaumés par l'odeur 
des vertus et recommandés 
par nos bonnes œuvres. 
Elles voient les Anges, ces 
femmes qui sont venues avec 
des parfums ; car elles voient 
les citoyens du ciel, ces 
âmes qui, avec le parfum 
des vertus, s'en vont au 
Seigneur par leurs saints 
désirs. 

R;. Un Ange du Seigneur, 
descendit du ciel, vint rou­
ler la pierre, s'assit dessus 
et dit aux femmes : * Ne 
craignez pas ; je sais que 
vous cherchez le Crucifié; 
déjà iJ est ressuscité; venez 
et voyez le lieu où avait 
été déposé le Seigneur, 
alléluia. fr. En entrant dans 
le tombeau, elles virent 
un jeune homme assis à 
droite, vêtu d'une robe 
blanche, elles furent stupé­
faites ; il leur dit : Ne 
craignez pas. Gloire au 
Père, et au Fils, et au Saint­
Esprit. Et l'on répète : R;. 
Un Ange du Seigneur jus­
qu'au f!. 

On dit ensuite : ir. Mon 
Père, daignez bénir. 

Bénédiction. Que le divin 
secours demeure toujours 
avec nous. R;. Amen. 

135 



DIMANCHE DE PAQUES 

LEÇON Il 
[Pourquoi l' Ange est assis à droite, et vêtu de blanc.] 

NOTANDUM vero nobis 
est, quidnam sir, 

quod in dextris sedére 
Angel us cérnitur. Quid 
namque per sinistram, 
nisi vita prresens : quid 
vero per déxteram, nisi 
perpétua vita designâ­
tur? Unde in Cânticis 
cantic6rum scriptum est : 
Lreva ejus sub câpite meo, 
et déxtera illius amplexâ­
bitur me. Quia ergo Red­
émptor noster jam prre­
séntis vitre corrupti6nem 
transierat, recte Angelus, 
qui nuntiâre perénnem 
ejus vitam vénerat, in 
déxtera sedébat. Qui stola 
cândida coopértus appâ­
ruit quia festivitâtis 
nostrre gâudia nuntiâvit. 
Candor étenim vestis, 
splend6rem nostrre de­
nUiltiat solemnitâtis. Nos­
trre dicâmus, an sure? Sed 
ut fateâmur vérius, et 
sme dicâmus et nostrre. 
Ilia quippe Redempt6ris 
nostri resurréctio et nos­
tra festivitas fuit, quia 
nos ad immortalitâtem 
redllxit : et Angel6rum 
festivitas éxstitit, quia nos 

1. Cant. 1, 6. 

MAIS il nous faut noter 
ce que signifie le fait 

que l 'Ange apparaisse assis 
à droite. Que signifie en 
effet la gauche si ce n'est 
la vie présente, et que signi­
fie la droite si ce n'est la 
vie éternelle? Aussi, dans 
le Cantique des Cantiques, 
il est écrit : Sa gauche est 
sous ma tête et, de sa droite, 
il m'enlacera 1 • Puisque notre 
Rédempteur avait dépassé 
la corruption de la vie pré­
sente, il était donc bien 
juste que l 'Ange qui venait 
annoncer sa vie éternelle, 
fût assis à droite. Il apparut 
vêtu d'une robe blanche, 
parce qu'il était messager 
des joies de notre fête. La 
blancheur du vêtement si­
gnale en effet le splendide 
rayonnement de notre solen­
nité. Dirons-nous la nôtre, 
ou la sienne? Mais pour 
mieux dire, c'est la sienne 
et la nôtre. Cette résurrec­
tion de notre Rédempteur 
fut tout à la fois, et notre 
fête, parce qu'elle nous a 
ramenés à notre immorta­
lité, et la fête des Anges, 
parce qu'en nous rappelant 
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revocândo ad creléstia, e6-
rum nl.lmerum implévit. 

Iç,. Cum transisset sâb­
batum, Maria Magdaléne, 
et Maria J ac6bi, et Sal6me 
emérunt ar6mata, * Ut 
veniéntes Ungerent J esum, 
alleluia, allelllia. t. Et 
valde mane una sabbat6-
rum, véniunt ad monu­
méntum, orto jam sole. 
Ut. Gl6ria. Ut. 

YI. Jube, domne, bene­
dicere. 

Benedictio : Ad socie­
tâtem civium supern6rum, 
perdllcat nos Rex Ange-
16rum. Iç,. Amen. 

au ciel, elle a complété leur 
nombre. 

Iç,. Quand le sabbat fut 
passé, Marie-Madeleine, et 
Marie mère de Jacques, et 
Salomé achetèrent des aro­
mates, * Pour aller embau­
mer Jésus, alléluia, alléluia. 
t. Et de grand matin, le 
premier jour de la semaine, 
elles viennent au sépulcre, 
le soleil étant déjà levé. 
Pour. Gloire au Père. Pour. 

t. Mon Père, daignez 
bénir. 

Bénédiction. Que le Roi 
des Anges nous conduise à 
la société des citoyens du 
ciel. RJ. Amen. 

LEÇON III 
[« Ne craignez pas. »] 

JN sua ergo ac nostra fes-
tivitâte Angelus in albis 

véstibus appâruit quia 
dum nos per resurrecti6-
nem Dominicam ad su­
pérna redllcimur, creléstis 
pâtrire damna reparântur. 
Sed quid adveniéntes fé­
minas affâtur, audiâmus : 
Nolite expavéscere. Ac si 
apérte dicat : Pâveant illi, 
qui non amant advéntum 
supern6rum civium ; per­
timéscant, qui carnâlibus 
desidériis pressi, ad eéirum 

DONC, en cette fête qui 
est sienne et nôtre, 

l' Ange est apparu en vête­
ments blancs, parce que 
tandis que nous sommes 
ramenés au monde d'en 
haut par la résurrection 
du Seigneur, les dommages 
faits à la patrie céleste 
sont réparés. Mais écoutons 
comment il parle aux fem­
mes venues au tombeau : 
Ne vous effrayez pas, comme 
s'il disait ouvertement 
« Qu'ils s'effraient, ceux qui 
n'aiment pas la visite des 
citoyens d'en haut; qu'ils 
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se societâtem pertfngere 
posse despérant. Vos au­
tem, cur pertiméscitis, 
qure vestros concives vi­
détis? Unde et Matthreus 
Angelum apparuîsse de­
scribens, ait : Erat aspéc­
tus ejus sicut fulgur, et 
vestiménta ejus sicut nix. 
In flllgure étenim terror 
tim6ris est, in nive autem 
bland.iméntum candôris. 

craignent, ceux qui, oppres­
sés par leurs désirs charnels, 
désespèrent de pouvoir arri­
ver à la société de ces esprits 
célestes. Mais vous, pour­
quoi craindriez-vous, vous 
qui voyez vos concitoyens? 
c~est pourquoi saint Mat­
thieu, décrivant lui aussi 
l'apparition de l' Ange, dit : 
Son aspect éiait comme celui 
de l'éclair et ses vêtements 
comme la neige. Dans l'éclair 
en effet, il y a l'éclat ter-
rifiant qui fait craindre, 
mais dans la neige, la 
caresse de la blancheur. 

Et pendant tout le Temps Pascal, on dit l'Hymne : 
Te Deum, p. 16*, même à l'Office férial, sauf au Lundi des 
Rogations. 

A LAUDES 
t. Deus, in adjutôrium 

meuminténde. R;. Démine, 
adadjuvândumme festina. 

Glôria Patti. Sicut erat. 
Alleluia. 

Ant. I. Angel us autem 
D6mini * descéndit de 
crelo, et accédens revôlvit 
lâpidem, et sedébat super 
eum, alleluia) allelùia. 

Y. 0 Dieu, venez à mon 
aide. ll;'. Seigneur, hâtez­
vous de me secourir. 

Gloire au Père. Comme 
i1 était. Alléluia. 

Ant. r. Un Ange du 
Seigneur descendit du ciel, 
et s'approchant roula la 
pierre, et s'assit sur elle, 
alléluia, alléluia. 

Psaumes du Di.manche, p. 17. 
2, Et ecce terrremôtus * 2. Et voici qu'il se fit un 

factus est magnus : Ange- grand tremblement de terre; 
lus enim D6mini descén- car un Ange du Seigneur 
dit de crelo, alleluia. descendit du ciel, alléluia. 

3. Erat autem * aspéc- 3. Son aspect était comme 
tus ejus sicut fulgur, ves- l'é:elair, et ses vêtements 



LAUDES 

timénta autem ejus sicut 
nix, allehüa, alleluia. 

4. Prre tim6re autem 
ejus * extérriti sunt cus­
t6des, et facti sunt velut 
m6rtui, allehüa. 

5. Resp6ndens autem 
Angelus, * dixit muliéri­
bus : Nolite timére : scio 
erùm quod J esum qureritis, 
allell.lia. 

comme la neige, alléluia, 
alléluia. 

4. Par la crainte de 1 'Ange, 
les gardiens furent terrifiés, 
et devinrent comme morts, 
alléluia. 

5. Répondant aux fem­
mes, l' Ange leur dit : Ne 
craignez pas, car je sais que 
vous cherchez Jésus, allé­
luia. 

On ne dit ni Capitule, ni Hymne, ni Verset, mais on 
dit: 

Ant. Hœc dies, * quam 
fecit D6minus : exsul­
témus, et lœtémur in ea. 

Ad Bened. Ant. Et 
valde mane * una sabba­
t6rum véniunt ad monu­
méntum, orto jam sole, 
alleluia. 

Ant. Voici le jour que le 
Seigneur a fait, exultons et 
réjouissons-nous en lui. 

A Bénéd. Ant. Et de 
grand matin, le premier 
jour de la semaine, elles 
viennent au sépulcre, le 
soleil étant déjà levé, allé­
lu.ia. 

Cantique de Zacharie : Bcnedfctus, p. 24 *. 
Puis, après la répétition de l'Antienne, on dit : 

y. DO minus vobiscum. Y. Le Seigneur soit avec 
R;r. Et cum spiritu tuo. vous. R;r. Et avec votre esprit. 

Oraison 

DEUS, qui hodiéma die Ü Drnu qui, aujourd'hui, 
per Unigénitum tu- nous avez ouvert l'accès 

um retemitâtis nobis âdi- de l'éternité par le triomphe 
tum devicta morte rese- sur la mort de votre Fils 
râsti : vota nostra, qure 
pr::eveniéndo aspiras, 
étiam adjuv8ndo prosé­
quere. Per eUmdem D6-
minum. 

unique, aidez de votre 
secours les vœux que votre 
inspiration a devancés. Par 
le même Jésus-Christ. 
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f!. D6minus vobfscum. 
Ri'. Et cum spiritu tuo. 

fr. Benedic:imus D6mi­
no, allell.lia, allehüa. Ri'. Deo 
grâtias, allelUia, allehüa. 

fr. Le Seigneur soit avec 
vous. R;. Et avec votre esprit, 

f. Bénissons le Seigneur. 
alléluia, alléluia. R7. Louange 
à Dieu, alléluia, alléluia. 

On ne dit les deux Allelllia qu'à Laudes et à Vêpres. 

Y. Fidélium ânimre per 
miseric6rdiam Dei re­
quiéscant in pace. Ri', 
Amen. 

Y. Que les âmes des 
fidèles défunts, par la misé­
ricorde de Dieu reposent en 
paix. Ri'. Amen. 

A PRIME 
Pater, Ave et Credo. 

t. Deus in adjut6rium. 
f. G16ria Patri. Sicut erat. 
Alleluia. 

Notre Père, Je vous salue 
Marie et Je crois en Dieu. 

YI. 0 Dieu, venez à mon 
aide. r,. Gloire au Père. 
Comme Alléluia. 

Psaumes, comme aux Fêtes : Deus in n6mine tuo, p. 40, 
et Beâti quorum, p. 44. 

Les Psaumes étant achevés, on dit : 

Ant. Hrec dies, * quam 
fecit Dôminus : exsulté­
mus, et lretémur in ea. 

Y. Dôminus vobiscum. 

Ant. Voici le jour que le 
Seigneur a fait : exultons 
et réjouissons-nous en lui. 

Y. Le Seigneur soit avec 
vous. 

Oraison : D6mine, Deus ornnipotens et le reste comme à 
l'Ord.inaire. p. 36*. Leçon brève : Si consurrexistis, p. 39*. 

A TIERCE, SEXTE ET NONE 
Pater et Ave. 

Y. Deus in adjutôrium. 
Y. Glôria Patri. Sicut erat. 
Alleluia. 

Notre Père et Je vous 
salue Marie. 

f. 0 Dieu, venez à mon 
aide. t. Gloire au Père. 
Comme. Alléluia. 
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Psaumes du Dimanche, pp. 48, 53, 57. 
Les Psaumes achevés, on dit : 

Ant. Ha::c dies, * quam 
fecit D6minus : exsulté­
mus, et lretémur in ea. 

fr. Dôminus vobiscum. 
R/. Et cum spfritu tuo. 

Ant. Voici le jour que 
le Seigneur a fait, exultons 
et réjouissons-nous en lui. 

-;. Le Seigneur soit avec 
vous. Jli. Et avec votre esprit. 

Oraison comme à Laudes, p. 139. 

jt. D6minus vobîscum. 
R/. Et cum spiritu tuo. 

"/l. Benedicâmus Dômi­
no. R/. Deo grâtias. 

yr, Fidélium ânimre per 
misericôrdiam Dei re­
quiéscant in pace. R/. 
Amen. 

t. Le Seigneur soit avec 
vous. R/. Et avec votre esprit. 

Y. Bénissons le Seigneur. 
R/, Merci à Dieu. 

Y,. Que les âmes des fi­
dèles, par la miséricorde de 
Dieu, reposent en paix. R/. 
Amen. 

On dit ensuite simplement : Pater noster, à voix basse, 
à moins que ne suive une autre Heure. 

A VÊPRES 

Pater. Ave. 

'fi. Deus in adjut6rium. 
t. Gl6ria Patti. Sicut erat. 
Allelùia. 

Ant. I. Angel us autem 
DOmini * descéndit de 
crelo, et accédens rev6lvit 
lâpidem, et sedébat super 
eum, allelûia, allehüa. 

Notre Père. Je vous salue 
Marie. 

Y,. 0 Dieu, venez à mon 
aide. Y,. Gloire au Père. 
Comme. Alléluia. 

Ant. I. Un Ange du Sei­
gneur descendit du ciel, 
et s'approchant roula la 
pierre, et s'assit sur elle, 
alléluia, alléluia. 

Psaume 109. - Les gloires du Messie. 

DIXIT DOminus DOmino 
meo : « Sede a 

ORACLE du Seigneur à 
mon Seigneur : « As-

P, 109. - Triomphe du Christ, Roi, Pr!tre et Juge, 
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dextris meis, * donec 
ponam inimicos tuos sca­
béllum pedum tu6rum. >> 

2. Sceptrum poténtüe 
ture proténdet D6minus 
ex Sion : * « Dominâre 
in média inimic6rum tu6-
rum ! 

3. Tecum principâtus 
die ortus tui in splend6re 
sanctitâtis : * ante luci­
ferum, tamquam rorem, 
génui te. >) -

4. J urâvit D6minus et 
non pœnitébit eum : * 
« Tu es sacérdos in retér­
num secUndum 6rdinem 
Melchlsedech. >> -

5. D6minus a dextris 
tuis * cônteret die 
irre sure reges. 

6. Judicâbit nati6nes, 
acervâbit cadâvera; * c6n­
teret câpita late per ter­
ram. 

7. De torrénte in via 
bibet, * proptérea ext61-
let caput. 
':' Ant. Angelus autem 
D6mini descéndit de crelo, 
et accédens rev61vit lâpi­
dem, et sedébat super 
eum, allelllia, allelûia. 

Ant. 2. Et ecce terrre­
môtus * factus est ma­
gnus : Angelus enim DO-

sieds-toi à ma droite, * jus· 
qu'à ce que je place tes 
ennemis comme escabeau 
de tes pieds. » 

2. Le sceptre de votre 
puissance, le Seigneur l'é­
tendra, venant de Sion : * 
« Domine au milieu de tes 
ennemis ! 

3. A toi, le principat 
au jour de ta naissance 
dans la splendeur de la 
sainteté : * avant l'aurore, 
comme la rosée, je t'ai 
engendré. >) 

II. 4, Le Seigneur l'a 
juré et il ne se dédira 
pas : * « Tu es prêtre pour 
toujours, à la manière de 
Melchisédech. , 

III. 5. Le Seigneur est 
à votre droite : * il brisera 
les rois au jour de sa colère. 

6. Il jugera les nations, 
il entassera les cadavres ; * 
il brisera les têtes sur une 
grande étendue de pays. 

7. Du torrent, sur le 
chemin, il boira, * c'est 
pourquoi il relèvera la tête. 

Ant. Un Ange du Sei­
gneur descendit du ciel, et 
s'approchant roula la pierre, 
et s'assit sur elle, alléluia, 
alléluia. 

Am. 2. Et voici qu'il se 
fit un grand tremblement de 
terre; car un Ange du Sei-
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mini descéndit de crelo, 
allelu.ia. 

gneur descendit du ciel, 
alléluia. 

Psaume uo. - Merveilleux bienfaits du Seigneur. 

CELEBRABO D6minum 
toto corde, * in cœtu 

just6rum et congrega­
ti6ne. 

2. Magna sunt Opera 
D6mini, * scrutânda Om­
nibus qui d.iligunt ea. 

3. Majéstas et magni­
ficéntia opus ejus ; * et 
justftia ejus manet in 
retérnum. 

4. Memorânda fecit mi­
rabflia sua ; * miséricors 
et clemens est D6minus. 

5. Esc am <ledit timén­
tibus se ; * memor erit 
in retérnum fœderis sui. 

6. Poténtiam 6perum 
su6rum manifestâvit pQ .. 
pulo suo, * ut daret eis 
possessi6nem géntium. 

7. Opera mânuum ejus 
sunt fidélia et justa ; * 
fuma sunt 6mnia prrecép­
ta ejus, 

8. Stabilita in srecula, 
in retérnum, * facta cum 
firmitâte et requitâte. 

JE célébrerai le Seigneur 
de tout cœur, * dans le 

conseil et l'assemblée des 
justes. 

2. Grandes sont les œuvres 
du Seigneur,* dignes d'être 
approfondies par tous ceux 
qui les aiment. 

3. Majesté et magnifi­
cence est son œuvre; * 
et sa justice demeure à 
jamais. 

4. Il a institué un mémo­
rial de ses prodiges ; * 
le Seigneur est miséricor­
dieux et clément, 

5. Il a donné une nour­
riture à ceux qui le crai­
gnent ; * il se souviendra 
toujours de son alliance. 

6. La puissance de ses 
œuvres, il l'a manifestée à 
son peuple, * pour lui 
donner l'empire des nations. 

7. Les œuvres de ses 
mains sont fidèles et justes;* 
fermes sont toutes ses or­
donnances, 

8. Solides pour toujours, 
pour l'éternité, * faites 
avec fermeté et droiture. 

Pe. uo. - La plue belle de• œuvres du Sel,!j'aeur, c'est la ré:sunecdoa de 
Jêsua, accomplisaemc:111 aplendide de eoo alliance. 
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9. Redempti6nem mi­
sit p6pulo suo, stâtuit in 
retérnum fœdus suum; * 
sanctum et venerâbile est 
nomen ejus. 

ro. Initium sapiéntire 
timor D6mini : prudénter 
agunt omnes, qui colunt 
eum ; * laus ejus manet 
in retérnum. 

Ant. Et ecce terrrem6-
tus factus est magnus : 
Angelus enim Dômini 
descéndit de crelo, allelu.ia. 

Ant. 3. Erat autem * as­
péctus ejus sicut fulgur, 
vestiménta autem ejus si­
eut nix, allelUia, allehiia. 

9. Il a envoyé la déli­
vrance à son peuple, il a 
établi pour toujours son 
alliance ; * saint et véné­
rable est son nom. 

10. Le fondement de la 
sagesse est la crainte du 
Seigneur : ils agissent habi­
lement ceux qui ! 'hono­
rent * sa gloire subsiste 
à jamais. 

Ant. Et voici qu'il se fit un 
grand tremblement de terre; 
car un Ange du Seigneur 
decendit du ciel, alléluia. 

Ant. 3. S::,n aspect était 
comme l'éclair, et ses vête­
ments comme la neige, allé­
luia, alléluia. 

Psaume 1:r:r. - Bonheur de l'homme reli'gieux 
et miséricordieux. 

BEATUS vir qui timet 
D6minum, * qui 

mandâtis ejus delectâtur 
multum. 

2. Potens in terra erit 
semen ejus ; * genera­
ti(mi rect6rum benedi­
cétur. 

3. Opes et divitire erunt 
in domo ejus, * et muni­
ficéntia ejus manébit sem­
per. 

4. Oritur in ténebris 
ut lumen rectis, * clc-

BIENHEUREUX l'homme qui 
craint le Seigneur *, 

qui, dans ses commande­
ments, prend tous ses dé­
lices. 

2. Puissante sur la terre 
sera sa postérité ; * la 
descendance des hommes 
droits sera bénie. 

3. Abondance et richesses 
seront dans sa maison, * 
et sa libéralité demeurera à 
jamais. 

4. Il se lève dans les 
ténèbres comme une lu-

Ps, ni, - Bonheur de Jésus, le juete, le miaéricordieux par excellence, 
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mens et miséricors et 
justus. 

5. Bene est viro qui 
miserétur et cômmodat, * 
qui dispônit res suas cum 
justîtia. 

6. In retérnum non 
vacillâbit; * in memôria 
retérna erit justus. 

7. A mintio tristi non 
timébit ; * firmum est 
cor ejus, sperans in Dô­
mino. 

8, Constans est cor 
ejus, non timébit, * do­
nec confUsos videat ad­
versârios suos. 

9. Distribuit, donat 
paupéribus, munificéntia 
ejus manébit semper ; * 
cornu ejus extollétur cum 
glôria. 

10. Peccâtor vidébit et 
indignâbitur, déntibus 
suisfrendet e ttabéscet; * 
desidérium peccatôrum 
peribit. 

Ant. Erat autem aspéc­
tus ejus sicut fulgur, ves­
timénta autem ejus sicut 
nix, alleluia, allelUia. 

Ant. 4. Pne timôre 
autemejus * extérriti su.i-it 
custédes, et facti sunt 
velut m6rtui, alleluia. 

mière pour les hommes 
droits, * clément, misé­
ricordieux et juste, 

5. Heureux l'homme mi­
séricordieux et prêteur, * 
qui règle ses actions selon 
la justice. 

6. Jamais il ne sera 
ébranlé; * la mémoire du 
juste demeurera à jamais. 

7. Il ne craindra pas les 
mauvaises nouvelles, * son 
cœur est ferme, espérant 
dans le Seigneur. 

8. Son cœur est assuré, 
il ne craindra pas, * jus­
qu'à ce qu'il voie ses 
adversaires confondus. 

9. Il fait des largesses, 
il donne aux pauvres, sa 
libéralité demeurera tou­
jours ; * sa puissance s'élè­
vera avec gloire. 

ro. Le pécheur le verra 
et s'indignera, il grincera 
des dents et dépérira ; * le 
désir des pécheurs s'éva­
nouira. 

Ant. Son aspect était 
comme l'éclair, et ses vête­
ments comme la neige, 
alléluia, alléluia. 

Ant. 4. Par la crainte de 
l' Ange, les gardiens furent 
terrifiés et devinrent comme 
morts, alléluia. 
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Psaume u2. - Grandeur de Dieu, qui aime les humbles. 

L AUDATE, servi D6mi­
ni) * laudâte nomen 

Démini. 
2. Sit nomen Démini 

benedictum * et nunc et 
usque in œtérnum. 

3. A solis ortu usque 
ad occâsum ejus * lau­
détur nomen Démini. -

4. Excélsus super om­
nes gentes D6minus, * 
super crelos gl6ria ejus. 

5. Quis sicut D6minus, 
Deus noster, qui sedet 
in alto * 6. et 6culos 
demfttit in crelum et in 
terram? -

7. Sllblevat e plllvere 
inopem, * e stércore éri­
git pâuperem, 

Ut côllocet eum cum 
principibus, * cum prin­
cipibus pépuli sui. 

8. Habitâre facit eam, 
qure stérilis erat in do­
mo, * matrem filiérum 
lretântem. 

Ant. Prre timére autem 
ejus extérriti sunt cus­
tédes, et facti sunt velut 
mértui, allelU.ia. 

Ant.5. Respéndens au­
tem Angelus, * dixit mu-

J OUEz, serviteurs du Sei­
-' gneur, * louez le nom 

du Seigneur. 
2. Que le nom du Sei­

gneur soit béni * dès 
maintenant et à jamais. 

3. Du lever du soleil à 
son coucher. * loué soit le 
nom du Seigneur. 

II. 4. Élevé au-dessus de 
toutes les nations ( est) le 
Seigneur, * au-dessus des 
cieux (est) sa gloire. 

S. Qui est comme le 
Seigneur, notre Dieu, qui 
trône dans les hauteurs * 
6. et abaisse ses regards 
sur le ciel et sur la terre? 

III. 7. Il tire de la pous­
sière l'indigent, * du fumier 
il fait lever le pauvre, 

Pour le faire asseoir par­
mi les princes, * parmi 
le:, princes de son peuple. 

8. Il fait habiter celle 
qui était stérile en sa mai­
son, * mère joyeuse parmi 
ses enfants. 

Ant. Par la crainte de 
l'Ange, les gardiens furent 
terrifiés et devinrent comme 
morts, alléluia. 

Ant. 5. Répondant aux 
femmes, l'Ange leur dit: Ne 

Pa. lU, - Le 1>alut des petits par la tésuucction et le baptême, 
fécondité de l'Église « mère joyeuse parmi sea enfants » appellent nos 
louanges. 
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liéribus : Nolite timére : 
scio enim quod J esum 
qureritis, allehiia. 

craignez pas, car je sais que 
vous cherchez Jésus, allé­
luia. 

Psaume :u3. 

I. Les merveilles de la sortie d'Egypte. 

cuM exiret Israël de QUAND Israël sortit d'É-
JBgypto, * do mus gypte, * ( quand) la 

Jacob de p6pulo bârbaro, maison de Jacob (sortit) 
d'un peuple étranger, 

2. Factus est Juda sanc­
tuârium ejus, * Israël re­
gnum ejus. 

3. Mare vidit et fugit, * 
J ordânis vertit se retrér­
sum. 

4. Montes saltârunt ut 
arfetes, * colles ut agnélli. 

5. Quid est tibi, mare, 
quod fugis? * J ordânis, 
quod vertis te retr6rsum? 

6, Montes, quod sal­
tâtis ut arfetes, * colles, 
ut agnélli? 

7. A fâcie Dômini con­
trem.isce, terra, * a fâcie 
Dei Jacob, 

2. Juda devint son sanc­
tuaire, * Israël son royaume. 

3. La mer le vit et s'en­
fuit, * le Jourdain reflua 
en arrière. 

4. Les montagnes bon­
dirent comme des béliers, * 
les collines comme des 
agneaux. 

5. Qu'as-tu donc, mer, 
pour t'enfuir? * et toi, 
Jourdain, pour refluer en 
arrière? 

6. Vous, montagnes, pour 
bondir comme des bé­
liers, * vous, collines, com­
me des agneaux? 

7. Devant Ja face du 
Seigneur, tremble, terre, * 
devant la face du Dieu de 
Jacob, 

P11. 113, - Dan~ toute la liturgie baptismale et en conformité avec l'ensei­
gnement de Aaint Paul, le bapt~me est coonpaté à la Mer Rou~ l travers 
iaquelle nou, passons mitaculeusement pour alier de la vie de péché à la vie 
d'enfant de Dieu,?! la terre promiGe de l'Église et du ciel. Sauvés par le Verbe 
incarn<!o, gardons-nous de demander notre bnnbeur aus; Idole• de ce monde. 
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8. Qui convértit pe­
tram in stagnum aquâ­
rum, * rupem in fontes 
aquârum. -

8. Qui change le rocher 
en nappes d'eau, * la 
pierre dure en sources d'eau 
vive. 

II. Un seul vrai Dieu. 
9. Non nobis, Démine, I. 9. Pas à nous, Sei-

non nabis, sed n6mini gneur, pas à nous, mais 
tua da glériam, * prop- à votre nom donnez la 
ter misericérdiam tuam, gloire, * à cause de votre 

miséricorde, à cause de 
propter fidelitâtem tuam. votre fidélité. 

ro. Quare dicant gen- 10. Pourquoi les nations 
tes : * « Ubinam est disent-elles : * « Où donc 
Deus eérum? » est leur Dieu? » 

II. Deus noster in crelo II. Notre Dieu est dans 
est ; * 6mnia, qure v6- le ciel ; * tout ce qu'il a 
luit, fecit. - voulu, il l'a fait. 

12. ld6la e6rum sunt II. 12. Leurs idoles sont 
argéntum et aurum, * de l'argent et de l'or,* œuvre 
opus mânuum héminum. des mains des hommes. 

13. Os habent, et non 13. Elles ont une bouche 
loquUlltur ; * éculas ha- et ne parlent pas; * elles ont 
bent, et non vident. des yeux et ne voient pas. 

14. Aures habent, et 14. Elles ont des oreilles 
non âudiunt ; * nares et n'entendent pas ; * elles 
habent, et non odorântur. ont des narines et ne 

15. Manus habent, et 
non palpant ; pedes ha­
bent, et non âmbulant; * 
sonum non edunt g(itture 
sua. 

16. Sim.iles illis erunt, 
qui faciunt ea, * omnis 
qui confidit in eis. -

17. Dom us Israël con­
fidit in Démina : * ad-

sentent pas. 
15. Elles ont des mains 

et ne palpent pas ; elles 
ont des pieds et ne mar­
chent pas ; * leur gorge 
n'émet aucun son. 

16. Ils leur seront sem­
blables, ceux qui les fa­
briquent, * tout homme 
qui se confie en elles. 

III. 17. La Maison d'Is­
raël se confie dans le Sei-
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jUtor e6rum et clypeus 
e6rum est. 

rS. Domus Aaron con­
fidit in D6mino : * ad­
jlltor e6rum et clypeus 
eérum est. 

19. Qui timent Dômi­
num, conffdunt in D6-
mino : * adjlltor e6rum 
et clypeus e6rum est. 

20. D6minus recordâ­
tur nostri * et benedfcet 
nabis; 

Benedfcet d6mui Is­
raël, * benedicet d6mui 
Aaron. 

2 r. Benedfcet iis qui 
timent D6minum, * tam 
pusillis quam maj6ribus. 

22. Dôminus multipli­
ci.bit vos, * vos et filios 
vestros. 

23. Benedfcti vos a 
D6mino, * qui fecit cre­
lum et terram. 

24. Crelum est crelum 
D6mini, * terram autem 
<ledit fîliis héminum. 

25. Non m6rtui lau­
dant D6minum, * neque 
ullus qui ad inferos de­
scéndit. 

26. Sed nos benedfci­
mus D6mino, * et nunc 
et usque in retémum. 

Glôria Patri. 

gneur * leur secours 
et leur bouclier, c'est lui. 

18. La Maison d'Aaron 
se confie dans le Seigneur : * 
leur secours et leur bouclier, 
c'est lui. 

19. Ceux qui craignent 
le Seigneur se confient dans 
le Seigneur, * leur secours 
et leur bouclier, c'est lui. 

20. Le Seigneur se sou­
vient de nous * et il nous 
bénira, 

Il bénira la Maison d'Is­
raël, * il bénira la Maison 
d'Aaron. 

21. Il bénira ceux qui 
craignent le Seigneur, * 
les petits aussi bien que les 
grands. 

22. Le Seigneur vous 
multipliera, * vous et vos 
fils. 

23. Soyez bénis du Sei­
gneur, * qui a fait le ciel 
et la terre. 

24. Le ciel appartient 
au Seigneur, * mais la 
terre, il l'a donnée aux 
enfants des hommes. 

25. Ce ne sont pas les 
morts qui louent le Sei­
gneur, * ni aucun de ceux 
qui descendent aux enfers. 

26. Mais nous, nous 
bénissons le Seigneur, * 
dès maintenant et à jamais. 

Gloire au Père. 
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Ant. Resp6ndens au­
tem Angelus, dixit mulié­
ribus : Nolite timére : 
scio enim quod J esum 
qureritis, allelûia. 

Ant. Répondant aux fem­
mes, l' Ange leur dit : Ne 
craignez pas, car je sais que 
vous cherchez Jésus, alléluia. 

On ne dit point de Capitule, d'Hymne ni de Verset; 
on les remplace par P Antienne suivante : 

Ant. Hrec dies, * quam 
fecit D6minus : exsulté­
mus, et lretémur in ea. 

Ad Magnif. Ant. Et 
respiciéntes * vidérunt 
revolUtum lâpidem : erat 
quippe magnus valde, al­
lelU.ia. 

Ant. Voici le jour que 1e 
Seigneur a fait ; exultons 
et réjouissons-nous en lui. 

A Magnif. Ant. Elles 
regardèrent et virent qu'on 
avait roulé la pierre ; çelle­
ci était cependant fort 
grande, alléluia. 

Oraison 

DEUS, qui hodiéma 
die per Unigénitum 

tuum, retemitâtis nobis 
âditum devicta morte re­
serâsti vota nostra, 
qure prreveniéndo aspiras, 
étiam adjuvândo prosé­
quere. Per eum.dem D6-
minum. 

'ft. D6minus vobfscum. 
~- Et cum spiritu tua. 

'/!. Benedicâmus D6mi­
no, allelt'iia, allehiia. ~. 
J?~o grâtias, allehiia, alle­
lwa. 

t. Fidélium ânimre per 
rniseric6rdiam Dei requié­
scant in pace. ~- Amen. 

Q DIEU qui, aujourd'hui, 
nous avez ouvert ac­

cès de l'éternité, par le 
triomphe sur la mort de 
votre Fils unique, aidez de 
votre secours les vœux que 
votre inspiration a devancés. 
Par le même Jésus-Christ. 

t. Le Seigneur soit avec 
vous.~. Et avec votre esprit. 

'/1. Bénissons le Seigneur, 
alléluia,alléluia. ~. Louange 
à Dieu, alléluia, alléluia. 

t. Que les âmes des 
fidèles, par la miséricorde 
de Dieu, reposent en paix. 
~- Amen. 
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A COMPLIES 

Les Psaumes qu'on prend au Dimanche ordinaire, 
p. 69, commencent sans Antienne. 

Après les Psaumes. on dit : 

Ant. Allehiia, alleluia, allehiia, alleluia. 

Puis on dit immédiatement le 

Cantique de Siméon : Nunc dimittis. 

Ant. Hrec dies, * quam 
fecit D6minus : exsulté­
mus, et lretémur in ea. 

Ant. Voici le jour que 
le Seigneur a fait : exultons 
et réjouissons-nous en lui. 

Oraison : Visita, p. 66 *. 
Ainsi récite-t-on l'Office divin à toutes les Heures, 

jusqu'à None du Samedi suivant inclusivement, sauf pour 
ce qui est indiqué comme propre à chaque jour. 

LUNDI DANS L'OCTAVE DE PAQUES 

DOUBLE DE Ire CLASSE 

Tout comme au jour de Pâques, p. 128, satû ce qui suit: 

V. Surréx.it D6minus de 
seplllcro, allehiia. ~. Qui 
pro nobis pepéndit in 
ligno, allehüa. 

fi. Le Seigneur est res­
suscité du sépulcre, alléluia. 
~- Lui qui, pour nous, a 
été pendu au bois, alléluia. 

Pater noster. Absolution : Exâudi. 
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Bénéd. Evangélica léctio. 
LEÇON I 

Léctio sancti Evangélii 
seCUlldum Lucam 

Chapitre 
JN illo témpore : Duo 

ex discipulis Jesu ibant 
ipsa die in castéllum, quod 
erat in spâtio stadi6rum 
sexaginta ab Jertisalem, 
n6mine Emmaus. Et ré­
liqua. 

Lecture du saint Evangile 
selon saint Luc 

24, 13-35 EN ce temps-là, deux des 
disciples de Jésus s'en 

allaient, le jour même, à un 
bourg distant de soixante 
stades de Jérusalem, nom­
mé Emmaüs. Et le reste. 

Homilla Homélie 
sancti Greg6rii Papre de saint Grégoire Pape 

Homélie 23, sur les Évangiles 
[Pourquoi Jésus ne ~e fait pas reconnaitre tout de suite 

aux disciples d'Emmaüs.] A UDISTIS, fratres caris- yous avez entendu, frères 
simi, qiua du6bus dis- bien-aimés, qu'à deux 

cipulis ambulântibus in disciples marchant sur la 
via, non quidem credén- route, qui ne croyaient pas, 
tibus, sed tamen de se mais qui cependant parlaient 
loquéntibus, D6minus ap- de lui, le Seigneur apparut; 
pâruit : sed eis spéciem, mais il ne se montra pas 
quam recogn6scerent, non sous une apparence qui le 
osténdit. Hoc ergo egit fît reconnaître. Le Seigneur 
foris D6minus in Oculis fit donc extérieurement pour 
c6rporis, quod apud ip- les yeux de leurs corps, ce 
sos ageb:itur intus in écu- qu'ils faisaient eux-mêmes 
lis cordis. !psi namque intérieurement pour les yeux 
apud semetipsos intus et de leurs cœurs. Eux-mêmes, 
am:ibant, et dubit:ibant : en effet, dans l'intérieur de 
eis autem D6rrùnus foris leur âme aimaient et dou­
er prresens :iderat, et quis raient ; alors le Seigneur se 
esset non ostendébat. De présenta à eux extérieure­
se ergo loquéntibus prre- ment, mais sans montrer qui 
séntiam exhibuit : sed de il était. A ces disciples qui 
se dubitântibus cognitiO- parlaient de lui, il offrit sa 
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nis sure spéciem absc6n­
dit. 

F;, Maria Magdaléne, 
et âltera Maria ibant dilU­
culo ad monuméntum. * 
J esum quem qmeritis, non 
est hic, surréxit sicut lo­
cU.tus est, prrecédet vos 
in Galilream, ibi eum 
vidébitis, allehüa, alle­
lu.ia. fr, Et valde mane 
unasabbat6rum véniuntad 
monuméntum, orto jam 
sole : et introël.llltes vidé­
runt jl.lvenem sedéntem 
in dextris, qui dixit illis. 
Jesum. 

présence; mais à ces mêmes 
disciples qui doutaient de 
lui, il cacha ! 'apparence qui 
l'aurait fait reconnaître. 

~- Marie-Madeleine et 
l'autre Marie s'en allèrent de 
grand matin au sépulcre. * 
Jésus que vous cherchez 
n'est pas ici; il est ressuscité 
comme il l'a dit; il vous 
précédera en Galilée; c'est 
là que vous le verrez, allé­
luia, alléluia. YI, Et de grand 
matin, le premier jour de la 
semaine, elles viennent au 
sépulcre, le soleil étant déjà 
levé, et en entrant, elles vi­
rent un jeune homme assis 
à droite, qui leur dit. Jésus. 

Bénéd. Divinum aux.ilium. 

LEÇON II 
[Pourquoi Jêsus feignit d'aller plus loin.] 

VERBA quidem c6ntu-
lit, duritiam intel­

léctus increpâvit, sacrre 
Scripturre mystéria, qme 
de sefpso erant, apéruit : 
et tamen quia ad.hue in 
eérum c6rdibus peregri­
nus erat a fi.de, se ire 
16ngius finxit. Fingere 
namque, compénere d.ki­
mus : unde et composi­
t6res luti, figulos vocâmus. 
Nihil ergo simplex Véri-

JL engagea donc la conversa-
tion, leur reprocha la du­

reté de leur intelligence, 
leur expliqua les mystères 
de a sainte Écriture qui 
le concernaient; et cepen­
dant, parce que dans leurs 
cœurs il restait un étranger 
pour leur foi, il feignit d'aller 
plus loin. Feindre en effet, 
(fingere) c'est, disons-nous, 
composer une figure. De là 
vient que nous appelons 
« figulos » ceux qui com­
posent des figures d'argile. 
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tas per duplicitâtem fecit : 
sed talem se eis exhibuit 
in c6rpore, qualis apud 
illos erat in mente. Pro­
bândi autem erant, si hl, 
qui eum etsi necdum ut 
Deum diligerent, saltem 
ut peregrfnum amâre po­
tu.fssent. 

R7. Surréxit pastor bo­
nus, qui ânimam suam 
pôsuit pro 6vibus suis, 
et pro grege suo mari 
dignâtus est : * Alleluia, 
allelU:ia, allelUia. fr. Ete­
nim Pascha nostrum im­
molâtus est Christus. Al­
lelllia. Glôria Patri. Alle­
hiia, 

La pure Vérité n'a rien fait 
par duplicité; mais, dans 
son corps, elle s'est montrée 
à eux telle qu'elle était en 
eux dans leur âme. Il fal­
lait éprouver si ceux qui ne 
! 'aimaient pas encore comme 
Dieu, pourraient du moins 
l'aimer sous l'aspect d'un 
étranger. 

R;1. Il est ressuscité, le Bon 
Pasteur qui a donné sa vie 
pour ses brebis, et qui, pour 
son troupeau, a daigné mou­
rir, * Alléluia, alléluia, allé­
luia. j. En effet, le Christ 
notre Pâque a été immolé. 
Alléluia. Gloire au Père. 
Alléluia. 

Bénéd. Ad societâtem. 

LEÇON Ill 

Ills reconnaissent Jésus en pratiquant l'hospitalité.] 

SED quia esse extrânei MAIS comme ils ne pou-
a caritâte non p6te- vaient pas être étran-

rant hi, cum quibus Véri- gers à. la charité, ce~x que 
tas gradiebâtur : eum ad la Vérité acco~pag~1t dans 
h 'f · i leur marche, ils lm offrent 

osp1 mm quasi peregr - l'hospitalité comme à un 
n?~ vocant. Cur au~eI?-1 étranger. Mais pourquoi di­
dic1mus, vacant, cum dhc sons-nous : ils offrent, alors 
scriptum sit : Et coëgé- que le texte porte : ils le for­
runt eum? Ex quo nimf- cèrcnr? Par cet exemple on 
rum exémplo colligitur, apprend qu'on doit non seu-

lement offrir l'hospitalité 
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quia peregrini ad hospf­
tium non solum invi­
tâncli sunt, sed étiam 
trahéndi. Mensam igitur 
ponunt, panes cib6sque 
6fferunt : et Deum, quem 
in Scriptllrœ sacrre expo­
siti6ne non cogn6verant, 
in panis fracti6ne cogn6s­
cunt. Audiéndo ergo prre­
cépta Dei illuminâti non 
sunt, faciéndo illuminâti 
sunt : quia scriptum est : 
Non audit6res legis justi 
sunt apud Deum, sed fac­
t6res legis justificabl.ln­
tur, Quisquis ergo vult 
audita intelligere, festi­
ner ea, qure jam audfre 
p6tuit, 6pere implére. Ec­
ce D6minus non est c6-
gnitus dum loquerétur, 
et dignâtus est cogn6sci 
dum pâscitur. 

Ad Bened. Ant. Jesus 
junxit se* discipulis suis in 
via, et ibat euro illis : 6culi 
autem e6rum tenebân­
tur, ne eum agn6scerent: 
et increpâvit eos, dicens : 
0 stulti et tardi corde ad 
credéndum in his, qure 
locU.ti sunt Prophétre, al­
leluia. 

[, Rons, 2 ,13. 

aux étrangers, mais qu'il 
faut les presser d'accepter. 
Ils dressent donc la table, 
offrent des pains et différents 
mets, et le Dieu qu'ils n'a­
vaient pas reconnu lorsqu'il 
leur expliquait !'Écriture, ils 
le reconnaissent à la fraction 
du pain. En écoutant les pré­
ceptes de Dieu, ils n'ont pas 
été illuminés ; c'est en les 
pratiquant qu'ils ont reçu la 
lumière ; car il est écrit : Ce 
ne sont pas les auditeurs de 
la loi qui sont justes auprès 
de Dieu, mais ceux qui la 
pratiquent seront justifiés 1• 

Que celui-là donc qui veut 
compI'endre ce qu'il a en­
tendu se hâte de mettre en 
pratique ce qu'il a pu déjà 
entendre. Voici que le Sei­
gneur, qui n'a pas été re­
connu tandis qu'il parlait, a 
daigné se faire connaître 
pendant qu'on lui donne à 
manger. 

A Bénéd. Ant. Jésus se 
joignit à ses disciples le long 
du chemin et marchait avec 
eux ; mais leurs yeux étaient 
retenus, en sorte qu'ils ne le 
reconnaissaient pas, et il leur 
fit des reproches disant : 0 
insensés! que votre cœur 
est lent à croire à la parole 
des Prophètes, alléluia. 

155 



MARDI DANS L'OCTAVE DE PAQUES 

Oraison 
DEUS, qui solemnitâte Q 

paschâli, mundo re­
média contulisti : p6pu­
lum tuum, quresumus, 
crelésti dono proséquere; 
ut et perféctam libertâ­
tem cénsequi mereâtur, 
et ad vitam proffciat sem­
pitérnam. Per Déminum. 

DIEU qui, par la solen­
nité pascale, avez ap­

porté au monde la guérison, 
nous vous le demandons, 
favorisez votre peupJe des 
dons du ciel, pour qu'il 
mérite d'obtenir la parfaite 
liberté et progresse pour la 
vie éternelle. Par Notre 
Seigneur. 

Ad Magnif. Ant. Qui 
sunt hi serm6nes, * quos 
confértis ad invicem am­
bulântes, et estis tristes? 
allehüa. 

A Magnif. Ant. De quoi 
parliez-vous, conversant le 
long du chemin, et pourquoi 
êtes-vous tristes? alléluia. 

MARDI DANS L'OCTAVE DE PAQUES 
DOUBLE DE Jre CLASSE 

Tout comme au jour de Pâques, p. 128. sauf ce qui 
suit : 

1t. Surréxit D6minus 
vere, allehila. iv. Et appâ­
ruit Sim6ni, allehila. 

Le Seigneur est vrai­
ment ressuscité, alléluia. R;. 
Et il est apparu à Simon, 
alléluia. 

Pater noster. Absolution : lpsius pietas. 
Béaéd. Evangélica léctio. 

LEÇON I 
Léctio sancti Evangélii Lecture du saint Évangile 

seCUndum Lucam selon saint Luc 
Chapitre 

JN illo témpore : Stetit 
Jesus in médio disci­

pul6rum, et dicit eis : 
Pax vobis : ego sum, no­
lite timére. Et réliqua. 

24, 36-47 

E N ce temps-là, Jésus se 
tint au milieu de ses dis­

ciples et leur dit : La paix 
soit avec vous; c'est moi, 
ne craignez pas. Et le reste. 
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Homilia Homélie 
sancti Ambrésii Episcopi de saint Ambroise Évêque 

Livre 10 du Comment. sur S. Luc, chap. 24, avant la fin 
[Réalité du corps glorieux de Jésus.] 

MIRUM, quo modo se 
natl.lra corp6rea per 

impenetrâbile corpus in­
fü.derit invisibili âditu, 
visibili conspéctu ; tangi 
fü.cilis, difficilis restimâri. 
Dénique conturbâti disci­
puli restimâbant se spfri­
tum vidére. Et ideo D6-
minus, ut spéciem nobis 
resurrecti6nis osténderet, 
Palpâte, inquit, et vidéte, 
quia spiritus carnem et 
ossa non habet, sieur me 
vidétis habére. Non ergo 
per incorp6ream natUram, 
sed per resurrecti6nis 
qualitâtem, impérvia usu 
clausa penetrâvit. Nam 
quod tângitur, corpus est; 
quod palpâtur, corpus est. 

R/. Virtû.te magna red­
débant Ap6stoli * Testi­
m6nium resurrecti6nis Je­
su Christi D6mini nostri, 
alleluia, allelU.ia. Y. Repléti 
quidem Spiritu Sancto, 
loquebântur cwn fidU.cia 
verbum Dei. Testim6-
nium. 

JL faut admirer comment 
une nature corporelle 

s'est glissée à travers un 
corps impénétrable: son en­
trée est invisible, son aspect 
est visible ; elle est facile à 
toucher, difficile à com­
prendre. Finalement, les 
disciples troublés pensaient 
qu'ils voyaient un esprit. Et 
voilà pourquoi le Seigneur 
voulant nous montrer ce 
qu'était la résurrection : 
(< Palpez, dit-il, et voyez, car 
un esprit n'a pas de chair et 
d'os comme vous voyez que 
j'en ai. » Ce n'est donc pas 
en raison d'une nature incor­
porelle, mais à cause d'une 
qualité due à la résurrec­
tion, qu'il a pénétré sans voie 
d'accès dans un lieu clos. Car 
ce qui se touche est corps ; 
ce qui se palpe est corps. 

R;'. Avec grande puis­
sance, les Apôtres rendaient 
* Témoignage à la résurrec­
tion de Jésus-Christ notre 
Seigneur, alléluia, alléluia. 
YI. Remplis de! 'Esprit-Saint, 
ils prêchaient avec assurance 
la parole de Dieu. Témoi­
gnage. 
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Bénéd. Divinum auxilium. 
LEÇON II 

(Identité du corps glorieux avec le corps qui a souffert la Passion.) 
JN c6rpore autem resur-

gémus. Seminâtur enim 
corpus animâle, surgit 
corpus spiritâle : sed illud 
subtilius, hoc crâssius, Ut­
pote adhuc terrénre labis 
qualité.te concrétum. Nam 
qu6modo non corpus, in 
quo manébant insignia 
VU.lnerum, vestigia cica­
trfcum, qure D6minus pal­
pânda 6btulit? In quo 
non solum fidem firmat, 
sed étiam devoti6nem 
âcuit, quod VUlnera sus­
cépta pro nabis crelo in­
férre mâluit, abolére nô­
luit; ut Deo Patti nostrre 
prétia libertâtis osténde­
ret. Talem sibi Pater ad 
déxteram locat, trophreum 
nostrre salU.tis ampléc­
tens : tales illic Mârtyres 
nabis cicatricis sure cor6-
na monstrâvit. 

rq. De ore prudéntis 
procédit mel, allelûia ; 

C'EST bien dans notre 
corps que nous ressusci­

terons; car ce corps est semé 
corps animal et ressuscite 
corps spfrituel 1 ; mais celui­
ci est plus subtil, celui-là 
plus grossier parce qu'en­
core engagé dans la condi­
tion de notre déchéance 
terrestre. Comment en effet 
ne serait-ce pas un corps, 
ce qui garde les marques 
des blessures, les traces des 
cicatrices que le Seigneur 
offrit à palper? En quoi, non 
seulement il confirme notre 
foi, mais il excite notre dévo­
tion, ayant mieux aimé em­
porter au ciel les blessures 
reçues pour nous, que les 
faire disparaître, pour mon­
trer à Dieu le Père le prix 
de notre affranchissement. 
c~est ainsi que le Père le 
met à sa droite, embrassant 
le trophée de notre salut; 
c'est ainsi qu'il nous a 
montré 3 les Martyrs avec la 
couronne de leurs cicatrice~. 

R{. De la bouche du pru­
dent coule du miel, alléluia; 

1. I c~r. 11, 44. D'après le littéral grec: uml rorp, p,ycbiq11c, livré 11uJ: mêmes 
ddicieoces que nas corps actuels tou1 de sensibilité; ru1Urci1,m1 ,orp, p11,umariq'", 
soumis tout entier à la puissance vivifiante, et m.m ~piritucl au ~ces de corps esprit, 
n'ayant plus d'étecdue, ce qui est contradictoire 

2. Mo1111ra,il, coti& soupçonnons fort qu'il denit y avoir dm:is le teite original 
monstrabit, if 11aus monlra1;. 
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dulcédo mellis est sub la douceur du miel est sous 
lingua ejus, allelûia : * sa langue, alléluia : * Rayon 
Favus distfllans tibia ejus, distillant du miel sont ses 
alleluia, allelûia. t. Sa- lèvres, alléluia, alléluia. YI, 
piéntia requiéscit in corde La sagesse repose en son 
ejus, et prudéntia in ser- cœur et la prudence dans la 
m6ne oris illius. Favus. parole de sa bouche. Gloire 
Gl6ria Patri. Favus. au Père. Rayon. 

Bénéd, Ad sodetâtem. 

LEÇON Ill 
[Les Apôtres ont commencé par être incrédules,] 

ET qu6niam sermo hue 
noster evâsit, consi­

derémus qua grâtia se­
cûndum J oânnem cre­
diderint Ap6stoli, qui ga­
visi snnt ; seCUndum Lu­
cam quasi incréduli re­
darguântur : ibi Spfritum 
Sanctum accéperint, hic 
sedére in civîtâte jubeân­
tur, quoadûsque induân­
tur virtU.te ex alto. Et 
vidétur mihi ille quasi 
Ap6stolus maj6ra et al­
ti6ra tetigisse, hic sequén­
tia et humânis pr6xima : 
hic hist6rico usus cirCU.itu, 
ille compéndio : quia et 
de illo dubitâri non pot­
est, qui testim6nium pér­
hibet de iis, quibus ipse 
intérfuit, et verum est tes­
tim6nium ejus : et ab 
hoc quoque, qui Evan­
gelista esse méruit, vel 

l. }1t111 20, 10. 

J. L,~ 24. 49. 

ET puisque notre discours 
nous y a conduits, consi­

dérons par quelle grâce, d'a­
près Jean, les Apôtres ont cru 
et se sont réjouis 1 alors que, 
selon Luc, ils sont répri­
mandés comme incrédules 2; 

d'après Jean, ils auraient 
reçu l'ordre de rester dans 
la ville jusqu'à ce qu'ils 
soient revêtus de la vertu d'en 
haut 3

• Il me semble que 
Jean, en tant qu' Apôtre, a 
touché aux réalités les plus 
importantes et les plus éle­
vées, tandis que le récit de 
Luc est mieux enchaîné et 
plus humain. Luc a suivi 
le circuit de l'histoire, Jean 
a fait un tableau d'ensemble. 
Et comme nous ne pouvons 
pas douter de la parole de 
Jean qui rend témoignage 
des faits auxquels il a assisté, 
et dont le rimoignage est vrai', 
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negligéntire, vel mendâcii 
suspici6nem requum est 
propulsâri. Et ideo verum 
putâmus utnimque, non 
sententiârum varietâte, 
nec personârum diver­
sitâte distinctum. Nam 
etsi primo Lucas eos non 
credidfsse dicat, p6stea 
tamen credidisse dem6ns­
trat : et si prima consi­
derémus, contrâria sunt; 
si sequéntia, certum est 
convenire. 

Ad Bened. Ant. Stetit 
Jesus * in médio disci­
pul6rum su6rum, et dixit 
eis : Pax vobis, alleluia, 
allehiia. 

pas plus qu'il n'est juste de 
porter une accusation de 
négligence ou de mensonge 
contre Luc qui a mérité 
d'être Évangéliste, nous pen­
sons que les deux témoi­
gnages sont vrais, et ne se 
séparent ni par la variété 
des affirmations ni par la 
diversité des personnes. Car 
Luc, après avoir dit que les 
Apôtres n'ont pas cru, nous 
montre ensuite qu'ils ont 
cru ; si nous ne consi­
dérons que ses premières 
affirmations, il y a contra­
diction, mais dans les sui­
vantes, l'accord est évident. 

A Bénéd. Jésus se tint au 
milieu de ses disciples et 
leur dit : La paix soit avec 
vous, alléluia, alléluia. 

Oraison 

DEUS, qui Ecclésiam Q 
tuam novo semper 

fœtu multiplicas : concéde 
fâmulis tuis ; ut sacra­
méntum vivéndo téneant, 
quod fide percepérunt. 
Per D6minum. 

DIEU, qui multipliez les 
fidèles de votre Église 

par un enfantement 1 tou­
jours nouveau, accordez à 
vos serviteurs de garder 
dans leur vie le mystère sa­
cramentel qu'ils ont reçu 
dans la foi. Par. 

Ad Magnif. Ant. Vidéte 
manus meas * et pedes 
meos, quia ego ipse sum, 
alleluia, allelûia. 

1. Il •'agit d~s nouvcau:ic bapti~&. 

A Magnif. Anr. Voyez mes 
mains et mes pieds ; c'est 
bien moi, alléluia, alléluia. 
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MERCREDI DANS L'OCTAVE DE PAQUES 

SEMI-DOUBLE 

Tout comme au iour de Pâques. p. I28, sauf ce qui 
suit : 

fr. Gavisi sunt disci­
puli, allehiia. R/. Viso D6-
mino, allehüa. 

t. Les disciples se sont 
réjouis, alléluia . .RJ. A la vue 
du Seigneur, alléluia, 

Pater noster. Absolution: A vinculis. 
Bénéd, Evangélica léctio. 

LEÇON I 
Léctio sancti Evangélii Lecture du saint Evangile 

secllndum Joânnem selon saint Jean 
Chapitre 21, 1-14 

IN illo témpore : Mani- EN ce temps-là, Jésus se 
festâvit se iterum J esus manifesta de nouveau à 

disdpulis ad mare Tibe- ses disciples au bord de la 
riadis. Manifestâvit au- mer de Tibériade. Voici 
tem sic : Erant simul Si- comme il se manifesta. Il y 
mon Petrus, et Thomas, avait là ensemble Simon 
qui dfcitur Didymus. Et Pierre et Thomas qui est 
réliqua. appelé Didyme. Et le reste. 

Homilia Homélie 
sancti Greg6rii de saint Grégoire 

Papa, Pape 
Homélie 24 sur les Evangiles 

{Ne pas s'étonner de voir Pierre revenir 
à son ancien métier.] L ECTIO sancti Evangélii, LA leçon du saint Évangile 

qure modo in âuribus qui vient d'être lue à vos 
vestris lecta est, fratres oreilles pose à l'esprit une 
mei, qurestiône ânimum question, mais indique en 
pulsat, sed pulsati6ne sua la posant la valeur d'une 
vim discretiônis indicat. distinction. On peut en 
Qureri étenim potest, effet se demander pourquoi 
cur Petrus, qui pis- Pierre qui était pêcheur 

r6I 
Bréviaire F. T. VH. 6 
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câtor ante conversi6nem 
fuit, post conversiénem 
ad piscati6nem rédiit : 
et cum Véritas dicat : 
Nemo mittens manum 
suam ad arâtrum, et as­
piciens retro, aptus est 
regno Dei : cur repétiit 
quod dereliquit? Sed si 
virtus discreti6nis inspî­
citur, dtius vidétur : quia 
nimirum negétium, quod 
ante conversi6nem sine 
peccâto éxstitit, hoc étiam 
post conversiénem repé­
tere culpa non fuit. 

Ri'. Ecce vicit leo de tri­
bu Juda, ra dix David, 
aperire librum, et s6lvere 
septem signâcula ejus : * 
Allelûia, allelûia, allehüa. 
Y. Dignus est Agnus, qui 
ocdsus est, accipere vir­
tUtem, et divinitâtem, et 
sapiéntiam, et fortitûdi­
nem, et hon6rem, et gl6-
riam, et benedictiônem. 
Alleluia. 

avant sa conversion est re­
tourné à la pêche après sa 
conversion, alors que la Vé­
rité dit : Personne de ceux qui 
mettent la main à la charrue 
et regardent en arrière n'est 
apte au royaume de Dieu 1• 

Pourquoi a-t-il repris ce qu'il 
avait abandonné? Mais si 
l'on a recours à une juste 
distinction, il apparaît bien 
vite que certainement ce ne 
fut pas un péché de re­
prendre après la conversion 
une occupation qui, avant 
la conversion, se pratiquait 
sans péché. 

R7. Voici qu'il a vaincu, le 
Lion de la tribu de Juda, re­
jeton de David, pour ouvrir 
le Livre et rompre ses sept 
sceaux. * Alléluia, alléluia, 
alléluia. fr. Il est digne, 
!'Agneau qui a été immolé, 
de recevoir puissance, divi­
nité, sagesse, force, honneur, 
gloire et bénédiction. Allé­
luia. 

Bénéd. Divinum auxilium. 

LEÇON II 
[La conversion n'interdit que les métiers malhonnêtes.) 

NAM piscatéremPetrum, 
Matthreum vero telo­

neârium scimus : et post 
conversiénem suam ad 
piscatiénem Petrus rédiit, 

1. Lu~ 9, 6z. 

EN effet nous savons que 
Pierre est pêcheur et 

Matthieu percepteur d'im­
pôts ; or, après leur 
conversion, tandis que Pierre 
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Matthreus vero ad tel6nei 
negétium non resédit : 
quia âliud est victum per 
piscati6nem qurerere, âli­
ud autem telénei lucris 
pecumas augére. Sunt 
enim pléraque negétia, 
qua: sine peccâtis exhibéri 
aut vix, aut nullâtenus 
possunt. Qure ergo ad 
peccâtum implicant, ad 
hrec necésse est, ut post 
conversiénem ânimus non 
recli.rrat. 

F;, Ego sum v1t1s vera, 
et vos pâlmites : * Qui 
manet in me, et ego in eo, 
hic fert fructum multum, 
alleluia, alleluia. tr. Sieur 
diléxit me Pater, et ego 
diléxi vos. Qui. Gl6ria 
Patri. Qui. 

est retourné à la pêche, Mat­
thieu n'a pas repris sa place 
au bureau de la percep­
tion; car autre chose est de 
chercher sa nourriture par 
la pêche, autre chose d'aug .. 
menter sa fortune en ga­
gnant sur l'impôt ; car il y 
a bien des métiers qu'il est 
difficile sinon impossible 
d'exercer sans péché. C'est 
à ces métiers-là, qui entrai­
nent au péché, qu'il ne faut 
pas revenir après la con-· 
version. 

Il,". Je suis la vraie vigne, 
et vous, les sarments:* Celui 
qui demeure en moi et moi 
en lui, celui-là porte beau­
coup de fruit, alléluia, allé­
luia. y. Comme mon Père 
m'a aimé, ainsi je vous ai 
aimés. Celui qui. Gloire au 
Père. Celui qui. 

Bénéd. Ad societâtem. 
LEÇON III 

[Jésus reste sur le rivage parce;qu'il n'appartient plus à notre monde.] 

QUJH.RI étiam potest, cur QN peut aussi se demander 
cliscipulis in mari la- pourquoi, tandis que 

borântibus, post resur- les disciples peinaient en 
rectiénem suam Déminus mer, le Seigneur, après sa 
in littore stetit, qui ante résurrection, s'est tenu sur 
resurrectiénem suam co- le rivage; alors qu'avant sa 
ram cliscipulis in flU.ctibus résurrection il a marché sur 
maris ambulâvit. Cujus les flots en présence de ses 
rei râtio festine cognésci- disciples. On peut rapide­
tur, si ipsa, qure tune ine- ment en savoir la raison si 
rat, causa pensétur. Quid l'on considère ce qui alors 
enim mare, nisi prresens la motivait. Qu'est-ce que 
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sreculum signat, quod se 
câsuum tumllltibus, et 
widis vitre corruptibilis 
illidit? Quid per solidi­
tâtem littoris, nisi illa 
perpetu.itas quiétis retér­
me figurâtur? Quia ergo 
discipuli adhuc fll.lctibus 
mortâlis vitre inerant, in 
mari laborâbant : quia 
autem Redémptor noster 
jam corrupti6nem carnis 
excésserat, post resurrec­
tiônem suam in littore 
stabat. 

Ad Bened. Ant . .M..ittite 
in déxteram * navigü rete, 
et inveniétis, alleh.üa. 

la mer représente en effet, 
si ce n'est le siècle présent 
qui se précipite dans le 
vacarme des catastrophes et 
les vagues de la vie corrup­
tible? Et que figure la soli­
dité du rivage, si ce n'est la 
perpétuité du repos éternel? 
Donc, puisque les disciples 
étaient encore dans les flots 
de la vie mortelle, ils pei­
naient en mer ; mais parce 
que notre Rédempteur avait 
déjà dépassé l'état de cor­
ruption de la chair, après sa 
résurrection, il se tenait sur 
le rivage. 

A Bénéd. Ant. Jetez le filet 
à droite de la barque et 
vous trouverez, alléluia. 

Oraison 

DEUS, qui nos resurrec­
tiônis Dominicre ân­

nua solemnitâte lretificas : 
concéde propitius ; ut per 
temporâlia festa qure âgi­
mus, pervenire ad gâudia 
retérna mereâmur. Per 
el.lmdem D6minum nos­
trum. 

Ad Magnif. Ant. Dixit 
J esus * discipulis suis : 
Afférte de pîscibus, quos 
prendidistis nunc. Ascén­
dit autem Simon Petrus, 
et traxit rete in terram 
plenum magnis pîscibus, 
alleluia. 

Q Drnu, qui nous réjouis-
sez par la solennité an­

nuelle de la résurrection du 
Seigneur, accordez-nous 
cette faveur que, par la célé­
bration de ces fêtes tempo­
relles, nous méritions d'arri­
ver aux joies éternelles. Par 
le même Jésus-Christ. 

A Magnif. Ant. Jésus dit 
à ses disciples : Apportez 
quelques-uns des poissons 
que vous venez de prendre. 
Simon Pierre monta alors sur 
la barque et tira le :filet plein 
de grands poissons, alléluia. 
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JEUDI DANS L'OCTAVE DE PAQUES 

SEMI-DOUBLE 

Tout comme au jour de Pâques. p. 128, sauf ce qui 
suit : 

t. Surréxit Do minus de 
sepl.llcro, allehüa. R7. Qui 
pro nobis pepéndit in 
ligno, allell.lia. 

t. Le Seigneur est ressus­
cité du sépulcre, alléluia. 
R;. Lui qui, pour nous, a été 
pendu au bois, alléluia. 

Pater noster. Absolution: Exâudi. 
Bénéd. Evangélica léctio. 

LEÇON I 
Léctio sancti Evangélii 

seCUD.dum J oânnem 
Lecture du saint Évangile 

selon saint Jean 
Chapitre 20, II-I8 

JN illo témpore : Maria 
stabat ad monumén­

tum foris, plorans. Dum 
ergo fleret, inclinâvit se, 
et prospéxit in monumén­
tum : et vidit duos Ange­
los in albis, sedéntes. Et 
réliqua. 

Homilia 
sancti Greg6rii 

Papa: 

EN ce temps-là, Marie se 
tenait près du tombeau, 

au dehors, et elle pleurait. 
Tout en pleurant elle se 
pencha, regarda dans le tom­
beau et vit deux Anges vêtus 
de blanc qui y étaient assis. 
Et le reste. 

Homélie 
de saint Grégoire 

Pape 

Homélie 26 sur les Évangiles 
[Marie-Madeleine, transformée par sa conversion.] 

MARIA Magdaléne, qure MARIE-MADELEINE, qui 
füerat in civitâte pec- avait été une pécheresse 

câtrix, amândo veritâtem, connue comme telle dans la 
lavit lâcrimis mâculas cri- cité, lava de ses larmes les 
minis : et vox Veritâtis souillures de sa faute, en ai-
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implétur, qua dicitur : 
Dimissa sunt ei peccâta 
multa, quia diléxit mul­
tum. Qure enim prius fri­
gida peccândo remânse­
rat, p6stmodum amândo 
fortiter ardébat. Nam 
postquam venit ad monu­
méntum, ibique corpus 
Dominicum non invénit, 
sublâtum crédidit, atque 
discipulis nuntiâvit : qui 
veniéntes vidérunt, atque 
ita esse, ut mû.lier dixerat, 
credidérunt. Et de eis 
prOtinus scriptum est : 
Abiérunt ergo discipuli 
ad semetipsos, ac deinde 
subjl.l.ngitur : Maria autem 
Stabat ad monuméntum 
foris, plorans. 

R/. Tulérunt D6minum 
meum, et néscio ubi po­
suérunt eum. Dicunt ei 
Angeli : Mùlier, quid plo­
ras? surréxit sicut dixit: * 
Prrecédet vos in Galilream: 
ibi eum vidébitis, allelllia, 
alleh.üa. t. Cum ergo 
fleret, inclinâvit se, et 
prospéxit in monumén­
tum : et vidit duos Ange­
los in albis, sedéntes, qui 
dicunt ei, Prrecédet. 

1. ÙU: 7, 47. 

mant la vérité ; et elle réalisa 
cette parole de la Vérité : 
Beaucoup de péchés lui ont 
été remis, parce qu'elle a 
beaucoup aimé 1 • Celle qui 
était restée froide en pé­
chant, devint ensuite de feu, 
par son ardent amour. Car 
étant venue au tombeau et 
n'y ayant pas trouvé le corps 
du Seigneur, elle le crut en­
levé et l'annonça aux dis­
ciples ; ceux-ci vinrent, ils 
virent et pensèrent qu'il en 
était comme cette femme le 
leur avait dit. Et c'est alors 
que !'Écriture dit d'eux : Les 
disciples s'en allèrent donc 
chez eux; puis elle ajoute : 
Mais Marie se tenait près 
du tombeau, au dehors, et elle 
pleurait. 

R;. Ils ont emporté mon 
Seigneur et je ne sais où ils 
l'ont mis. Les Anges lui 
disent : Femme, pourquoi 
pleures-tu? Il est ressuscité 
comme il l'a dit: * Il vous 
précédera en Galilée : c'est 
là que vous le verrez, allé­
luia, alléluia. "/1. Tout en 
pleurant, elle se pencha, re­
garda le sépulcre, et vit deux 
Anges assis, vêtus de blanc, 
qui lui dirent. Il vous. 

166 



JEUDI DANS L'OCTAVE DE PAQUES 

Bénéd. Divinum auxilium. 

LEÇON Il 
[Sa persévérance.] 

QUA in re pensândum 
est, hujus mulieris 

mentem quanta vis am6-
ris accénderat, qure a mo­
numénto D6mini, étiam 
discipulis recedéntibus, 
non recedébat. Exquiré­
bat quem non invénerat : 
flebat inquiréndo, et am6-
ris sui igne succénsa, ejus, 
quem ablâtum crédidit, 
ardébat desidério. Unde 
c6ntigit, ut eum sola tune 
vidéret, qure remânserat 
ut qurereret : quia nimi­
rum virtus boni 6peris, 
perseverântia est, et voce 
Veritâtis dkitur : Qui 
autem perseverâverit us­
que in finem, hic salvus 
erit. 

F:f. Congratulâmini mi­
hi, omnes qui diligitis Dô­
minum, quia quem qua.=:­
rébam, appâruit mihi : * 
Et dum flerem ad monu­
méntum, vidi D6minum, 
alleluia, allehüa. YI. Rece­
déntibus disdpulis, non 
recedébam, et am6ris ejus 
igne succénsa, ardébam 
desidério. Et. Gl6ria Pa­
tri. Et. 

,. Maltb. 10, n. 

EN ceci, il nous faut consi-
dérer quelle était la 

force de l'amour enflam­
mant l'âme de cette femme 
qui, alors que les disciples 
avaient quitté le tombeau 
du Seigneur, ne le quittait 
pas. Elle cherchait celui 
qu'elle n'avait pas trouvé ; 
elle pleurait en Je cherchant, 
et:, enflammée du feu de son 
amour, e11e brûlait du désir 
de celui qu'elle a cru enlevé. 
D'où il arriva que seule elle 
le verrait alors, elle qui était 
restée pour le chercher, car 
ce qui donne de l'efficacité 
à une bonne œuvre, c'est la 
persévérance, et la Vérité 
dit : Celui qui aura persévéré 
jusqu'à la fin, celui-là sera 
sauvé 1. 

~- Félicitez-moi, vous 
tous qui aimez le Seigneur, 
parce que celui que je cher­
chais m'est apparu; * Et 
tandis que je pleurais près 
du sépulcre, j'ai vu le Sei­
gneur, alléluia, alléluia. '/1. 
Les disciples étant partis, 
je ne partais pas et, embrasée 
du feu de son amour, je 
brûlais de désir. Et. Gloire 
au Père. Et. 
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Bénéd. Ad societâtem. 
LEÇON III 

[Obstination de l'amour.] 

MARIA ergo cum fleret, 
inclinâvit se, et pros­

péxit in monuméntum. 
Certe jam monuméntum 
vâcuum vfderat, jam su­
blâtum D6minum nun­
tiâverat : quid est quod 
se iterum inclinat, iterum 
vidére desiderat? Sed a­
mânti semel aspexfsse non 
sllfficit : quia vis am6ris 
intenti6nemmultiplicatin­
quisitiônis. Quresivit ergo 
prius, et minime invénit : 
perseverâvit, ut qurereret, 
unde et c6ntigit ut inve­
niret : actllmque est, ut 
desidéria dilâta crésce­
rent, et crescéntia câpe­
rent quod invenissent. 

Ad Bened. Ant. Maria 
stabat * ad monuméntum 
plorans, et vidit duos An­
gelos in albis, sedéntes, et 
sudârium quod fü.erat su­
per cap ut J esu, allehiia. 

DONC Marie, en pleurant, 
se pencha et regarda dans 

le tombeau. Certes elle avait 
déjà vu que le tombeau était 
vide, elle avait déjà annoncé 
que le Seigneur avait été 
enlevé ; pourquoi donc se 
penche-t-elle de nouveau? 
Désire-t-elle voir encore une 
fois? C'est qu'à celui qui 
aime, un seul regard ne 
suffit pas ; car la force de 
l'amour multiplie le zèle de 
la recherche. Elle a donc 
cherché une première fois 
et n'a rien trouvé ; elle a 
persévéré dans sa recherche, 
c'est pourquoi elle a obtenu 
de trouver; il est arrivé que 
ses désirs ont grandi d'être 
différés et qu'en grandissant 
ils ont saisi ce qu'ils ont 
trouvé. 

A Bénéd. Ant. Marie se 
tenait près du tombeau, 
pleurant, et elle vit deux 
anges vêtus de blanc, assis, 
puis le suaire qui avait été 
placé sur la tête de Jésus, 
alléluia. 

Oraison 
DEUS, qui diversitâtem Q DIEU qui avez rassem-

Géntium in confes- blé la diversité des Na-
si6ne tui n6minis adu- tions dans la foi en votre 
nâsti : da, ut renâtis fonte nom ; accordez à tous 

ceux que la fontaine baptis-
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baptismatis una sit fides 
méntium, et pietas acti6-
num. Per D6minum. 

Ad Magnif. Am. Tu­
lérrmt D6minum meum, * 
et néscio ubi posuérunt 
eum : si tu sustulisti eum, 
dicito mihi, allehüa : et 
ego eum tollam, alleluia. 

male a fait renaître d'avoir 
une même foi dans leurs 
âmes et un même amour 
dans leurs actions. Par No­
tre Seigneur. 

A Magnif. Ant. Ils ont 
emporté mon Seigneur et 
je ne sais où ils l'ont mis; si 
c'est toi qui l'as enlevé, 
dis-le-moi, alléluia, et je 
le prendrai, alléluia. 

VENDREDI DANS L'OCTAVE DE PAQUES 

SEMI-DOUBLE 

Tout comme au jour de Pâques. p. 128, sauf ce qui 
suit : 

Y,. Surréxit D6minus 
vere, allell.lia. Ri'. Et ap­
pâruit Simôni, allelllia. 

1'. Le Seigneur est vrai­
ment ressuscité, alléluia. R7. 
Et il est apparu à Simon, 
alléluia. 

Pater noster. Absolution : Ipsfus pietas. 

Bénéd. Evangélica léctio. 

LEÇON I 

Léctio sancti Evangélii 
secU.ndum Matthreum 

Lecture du saint Évangile 
selon saint Matthieu 

Chapitre 28, 16-20 

JN illo témpore : Un-
decim disdpuli abié­

runt in Galilream in mon­
tera, ubi constitU.erat illis 
Jesus. Et réliqua. 

EN ce temps-là, les onze 
disciples s'en allèrent en 

GaliJée sur la montagne que 
leur avait désignée Jésus. 
Et le reste. 
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Homilia sancti Hier6nymi Homélie de saint J érômc 
Presbyteri Prêtre 

Livre 4 du Commentaire sur S. iWatthieu vers la fin 
[Commentaire littéral de l'Évangile.] 

POST resurrecti6nem Je­
sus in monte Galilrere 

conspicitur, ibique ado­
râtur : licet quidam dllbi­
tent, et dubitâtio e6rum 
nostram âugeat fidem. 
Tune maniféstius ostén­
ditur Thomre, et latus 
lâncea vulnerâtum, et ma­
nus fixas dem6nstrat cla­
vis. Accédens Jesus loCU.­
tus est eis, dicens : Data 
est mihi omnis potéstas 
in crelo et in terra. Illi 
potéstas data est, qui 
paulo ante cruciffxus, qui 
sepUltus in tUmulo, qui 
m6rtuus j aCUerat, qui p6s­
tea resurréxit. In crelo 
autem et in terra potéstas 
data est : ut qui ante 
regnâbat in crelo, pcr fi­
dem credéntium regnet 
et in terris. 

RJ. Surgens J esus DO­
minus noster, stans in 
médio discipul6rum su6-
rum, dixit : * Pax vobis, 
allell.lia ; gavisi sunt dis­
cipuli viso D6mino, alle­
ltüa. ,;. Una ergo sabba­
t6rum, cum fores essent 
clausre, ubi erant disci­
puli congregâti, venit Je-

A PRÈS la résur;ection, J é-
sus apparait sur une 

montagne de Galilée et là 
il est adoré, bien que certains 
doutent, et que leur doute 
augmente notre foi. Alors il 
se montre plus manifeste­
ment à Thomas et lui pré­
sente son côté percé par la 
lance et ses mains qui ont 
été attachées par les clous. 
Jésus en s'approchant leur 
dit ces paroles : Toute puis­
sance m'a été donnée dans le 
ciel et sur la terre. La puis­
sance a été donnée à celui qui 
venait d'être crucifié, enseve­
li dans un tombeau, qui y 
avait reposé mort, et qui en­
suite avait ressuscité. Et la 
puissance lui a été donnée au 
ciel et sur la terre, pour que 
celui qui auparavant régnait 
au ciel, par la foi des croy­
ants règne aussi sur la terre. 

:rq. Apparaissant soudain, 
Jésus r:otre Seigneur se te­
nant au milieu de ses dis­
ciples, dit : * Paix à vous, 
alléluia ; les disciples se sont 
réjouis, ayant vu le Seigneur, 
alléluia. 'i. Le premier jour 
de la semaine, les portes 
étant closes, là où étaient 
réunis les disciples, Jésus 
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sus, et stetit in méd.io 
e6rum, et dixit eis. Pax. 

vint, se tint au milieu d'eux 
et leur dit. Paix. 

Bénéd. Divinum .auxilium. 

LEÇON II 

EUNTES autem docéte 
omnes Gentes, bapti­

zântes eos in n6mine Pa­
tris, et Filii, et Spiritus 
Sancti. Primum docent 
omnes Gentes, deinde doc­
tas intingunt aqua. Non 
enim potest fieri, ut cor­
pus baptismi redpiat sa­
craméntum, nisi ante âni­
ma fidei suscéperit veri­
tâtem. Baptizântur autem 
in n6mine Patris, et Filii, 
et Spiritus Sancti : ut 
quorum una est divinitas, 
una sit largitio no­
ménque Trinitâtis, unus 
Deus est. 

~. Expurgâte vetus fer­
méntum, ut sitis nova 
conspérsio : étenim Pascha 
nostrum immolâtus est 
Christus : * !taque epu­
lémur in D6mino, alle­
hiia. 1'. M6rtuus est prop­
ter delicta nostra, et re­
surréxit propter justifica­
ti6nem nostram. !taque. 
GI6ria. !taque. 

MAIS vous, allez, enseignez 
toutes les Nations, les 

baptisant au nom du Père, et 
du Fils, et du Saint-Esprit. 
Ils enseignent d'abord tou­
tes les Nations, et une fois 
enseignées, les plongent dans 
l'eau. Car il ne peut se faire 
que le corps reçoive le sacre­
ment de baptême avant que 
l'âme ait reçu la vérité de 
la foi. Et elles sont bapti­
sées au nom du Père et du 
Fils et du Saint-Esprit, car 
ceux dont la divinité est une, 
n'ont qu'un seul don ; et le 
nom de la Trinité désigne 
un seul Dieu. 

R!. Expulsez le vieux fer­
ment, pour être une pâte 
nouvelle, car le Christ notre 
Pâque a été immolé : * 
Mangeons donc la Pâque, 
dans le Seigneur, alléluia. 
t. II est mort pour nos pé­
chés et ressuscité pour notre 
justification. Mangeons 
donc. Gloire au Père. Man­
geons donc. 
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Bénéd. Ad societ8tern. 

LEÇON III 
D OCENTES eos servâre 

6mnia, quœcUmque 
mandêivi vobis. Ordo prœ­
cipuus : jussit Ap6stolis, 
ut primum docérent uni­
vérsas Gentes, deindefidei 
intingerent sacraménto, et 
post fidem ac baptisma, 
qure essent observânda 
prreciperent. Ac ne puté­
mus lévia esse, quœ jussa 
sunt, et pauca, âddidit : 
Omnia qurecU.mque mân­
dâvi vobis : ut, quiCU.mque 
crediderint, qui in Tri­
nitâte fü.erint baptizâti, 
6mnia fadant, qure prœ­
cépta sunt. Et ecce ego 
vobiscum sum usque ad 
consummati6nem sreculi. 
Qui usque ad consumma­
ti6nem sœculi cum disci­
pulis se futll.rum esse 
promittit, et illos osténdit 
semper esse victllros, et 
se numquam a credén­
tibus recessllrum. 

Ad Bened. Ant. Unde­
cim discipuli * in Galilrea 
vidéntes D6minum ado­
ravérunt, allelllia. 

LEUR enseignant . à observe~ 
tout ce que ;e vous m 

commandé. L'ordre prescrit 
est d'importance capitale. 
Jésus a conunandé aux 
Apôtres d'enseigner d'abord 
toutes les Nations, puis de 
les baigner dans le sacrement 
de la foi et, après la foi et le 
baptême, de leur donner les 
préceptes à observer. Et ne 
pensons pas que les pres­
criptions imposées soient 
légères ou peu nombreuses, 
car il a ajouté: Tout ce que je 
vous ai· commandé, en sorte 
que tous ceux qui auront cru 
et auront été baptisés dans la 
Trinité fassent tout ce qui a 
été conunandé. Et voici que 
je suis avec vous, jusqu'à la 
consommation des siècles, Ce­
lui qui promet d'être jusqu'à 
la consommation des siècles 
avec ses disciples montre 
qu'ils seront toujours victo­
rieux et qu'il n'abandonnera 
jamais les croyants. 

A Bénéd. Am. Les onze 
disciples voyant le Seigneur 
en Galilée, l'adorèrent, allé­
luia. 

Oraison 
QMNIPOTENS sempitérne DIEU tout-puissant et éter-

Deus, qui paschâle nel, qui avez fait du 
sacraméntum in reconci- mystère pascal le pacte de 
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liati6nis hum.âme fœdere 
contulisti : da méntibus 
nostris ; ut, quod profes­
si6ne celebrâmus, imité­
mur efféctu. Per D6mi­
num. 

Ad Magnif. Ant. Data 
est mihi * omnis potéstas 
in crelo et in terra, alle­
blla. 

la réconciliation de l'hwna­
nité, accordez à nos âmes 
la grâce d'imiter ce que nous 
célébrons par notre profes­
sion de foi. Par Notre Sei­
gneur. 

A Magnif. Ant. Toute 
puissance m'a été donnée 
dans le ciel et sur la terre, 
alléluia. 

SAMEDI DANS L'OCTAVE DE PAQUES 

SEMI-DOUBLE 

Tout comme au jour de Pâques, p. 128, sauf ce qui 
suit : 

yr. Gavisi sunt discipuli, 
allelû.ia. R;. Viso D6mino 
alleh.üa. 

"/1. Les disciples se sont ré­
jouis, alléluia. R;. A la vue 
du Seigneur, alléluia. 

Pater noster. Absolution: A vinculis. 

Bénéd. Evangélica léctio. 

LEÇON I 

Léctio sancti Evangélii 
sectl.ndum J oânnem 

Lecture du saint Evangile 
selon saint Jean 

Chapitre 20> 1-9 

JN illo témpore : Una 
sâbbati Maria Magda­

léne venir mane, cum 
adhuc ténebrre essent, ad 
monuméntum. Et réliqua. 
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EN ce temps-là, le pre-
mier jour de la semaine, 

Marie-Madeleine, dès le 
matin, alors qu'il faisait 
encore nuit, vint au tom­
beau. Et le reste. 
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Homflia sancti Greg6rii Homélie de saint Grégoire 
Papre Pape 

Homélie 22 sur les Evangiles 
[Madeleine cherche dans la nuit.] 

L ECTIO sancti Evangélii, LA leçon du saint Évangile 
quam modo, fratres, que vous venez d'en-

audistis, valde in superfi- tendre, frères, est claire 
cie histôrica est apérta : quant à l'histoire des faits 
sed ejus nobis sunt mysté- extérieurs ; mais il nous faut 
ria sub brevitâte requi- chercher brièvement le sens 
rénda. Maria Magdaléne, de ces mystères. Marie­
cum adhuc ténebne es- Madeleine, alors qu'il faisait 
sent, venit ad monumén- encore nuit, est venue au tom­
tum. Juxta histôriam no- beau. L'histoire note l'heure, 
tâtur hora : juxta intelléc- mais au sens mystique, cette 
tum vero mysticum,requi- heure figure l'état d'esprit de 
réntis signâtur intelligén- celle qui cherche. Marie en 
ria.Maria étenim auct6rem effet cherchait, dans le tom-
6mnium, quem in carne beau, l'Auteur de toutes 
viderat m6rtuum, quœré- choses, qu'elle avait vu mort 
bat in monuménto ; et dans sa chair; et parce qu'elle 
quia htmc minime invé- ne l'y avait pas trouvé, elle 
nit, furâtum crédidit. le crut volé. Il faisait donc 
Adhuc ergo erant ténebrre, encore nuit, quand elle vint 
cum venit ad monumén- au tombeau. Elle courut 
tum. CucUrrit ci ti us, bien vite porter la nouvelle 
disdpulis nuntiâvit : sed aux disciples ; et ceux-là 
illi prre céteris cucurré- coururent avant les autres, 
runt, qui prre céteris ama- qui aimèrent plus que les au­
vérunt, vidélicet Petrus tres, à savoir Pierre et Jean. 
et Joânnes. 

F;. Christus resUrgens 
ex môrtuis, jam non m6ri­
tur, mors illi ultra non 
dominâbitur : quod enim 
mértuus est peccâto, m6r­
tuus est semel : * Quod 
autem vivit, vivit Deo, 
alleluia, alleh.iia. t. M6r-

F;. Le Christ ressuscité 
des morts ne meurt plus ; 
la mort n'aura plus d'empire 
sur lui ; en mourant au pé­
ché, il est mort une fois 
pour toutes. * Sa vie, il 
la vit pour Dieu, allé­
luia, alléluia. t. Il est mort 
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tuus est semel propter de­
licta nostra, et resurréxit 
propter justificati6nem 
nostram. Quod. 

une fois pour toutes pour 
nos péchés, et il est res­
suscité pour notre justifica­
tion. Sa vie. 

Bénéd, Divinum auxilium. 

LEÇON Il 
[Pourquoi Jean, arrivé le premier, n'entre 4 t-il pas?] 

CURREBANT autem duo 
simul : sed Joânnes 

prrecucl.lrrit dtius Petro. 
Venit prior ad monu­
méntum, et ingredi non 
prresUmpsit. Venir ergo 
postérior Petrus, et in­
trâvit. Quid, fratres, quid 
cursus significat? Num­
quid hi:ec tam subtilis 
Evangelistre descriptio a 
mystériis vacâ.re credén­
da est? Minime. Neque 
enim se Joânnes et prreis­
se, et non intrâsse dice­
ret, si in ipsa sui trepida­
ti6ne mystérium defuisse 
credidlsset. Quid ergo per 
J oânnem, nisi synagôga : 
quid per Petrum, nisi Ec­
clésia desigmitur? 

RJ. Isti sunt agni novélli, 
qui annuntiavérunt, allr.:­
luia : modo venérunt ad 
fontes, * Repléti sunt 
claritâte, allelllia, allehiia. 
't.lnconspéctuAgniamicti 
sunt stolis albis, et pal­
mre in mânibus e6rum. 

JLS couraient tous deux 
ensemble, mais Jean cou­

rut plus vite que Pierre. Il 
arriva le premier au tombeau 
et n'osa pas entrer. Pierre 
arriva donc le second, et il 
entra. Que signifie cette 
course, mes frères? Faut-il 
croire que ce récit si nuancé 
de l'Évangéliste soit sans 
mystère? Pas du tout. Et 
Jean ne nous dirait pas qu'il 
est arrivé le premier et qu'il 
n'est pas entré, s'il avait cru 
que, dans son hésitation, il 
n'y avait pas de mystère. 
Que figure donc Jean si ce 
n'est la synagogue, et que 
figure Pierre si ce n'est 
l'Église? 

Rf. Voici les agnelets tout 
nouveaux qui ont annoncé 
!'alléluia ; ils sont venus 
récemment à la fontaine, * 
Ils sont comblés de lu­
mière, alléluia, alléluia. 
t. En présence de }'Agneau, 
ils ont été revêtus de robes 
blanches, et des palmes sont 
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Repléti. GI6ria Patri. Re­
pléti. 

dans leurs mains. Ils sont 
comblés. Gloire au Père. 
Ils sont comblés. 

Bénéd, Ad societâtem. 

LEÇON III 
[Jean signifie la synagogue; Pierre, l'~glise des Gentils.] 

NEC mirum esse videâ-
tur, quod per juni6-

rem synag6ga, per seni6-
rem vero Ecclésia sigruiri 
perhibétur : quia etsi ad 
Dei cultum prior est syna­
géga, quam Ecclésia Gén­
tium, ad usum tamen sre­
culi prier est multitU.do 
Géntium quam synag6ga, 
Paulo attest:inte, qui ait : 
Quia non prius quod spi­
ritâle est, sed quod ani­
mâle. Per seni6rem ergo 
Petrum significâtur Ec­
clésia Géntium : per ju­
ni6rem vero J oânnem sy­
nag6ga J udre6rum. Cur­
runt ambo simul : quia 
ab onus sui témpore us­
que ad occâsum, pari et 
communi via, etsi non 
pari et commllni sensu, 
Gentilitas cum synagéga 
cucUrrit. Venir synag6ga 
prior ad monuméntum, 
sed minime intrâvit : quia 

r. 1 Cor. li:, 46. 

NE trouvons pas étrange 
que le plus jeune nous 

soit donné comme figurant 
la synagogue et le plus vieux, 
l'Église; car bien que la sy­
nagogue soit arrivée au culte 
de Dieu avant l'Église des 
Gentils, la multitude des 
Gentils a précédé la syna­
gogue dans la pratique 
des choses temporelles, ainsi 
que Paul en témoigne quand 
il dit : Gar ce n'est pas le 
spirituel qui est au débur, 
mais l'animal 1 • Par Pierre, 
le plus vieux, c'est donc 
l'Église des Gentils qui est 
figurée, et par Jean, le plus 
jeune, c'est la synagogue des 
Juifs. Ils courent tous deux 
ensemble parce que, depuis 
le temps de leur origine 
jusqu'à la fin, la Gentilité 
court en même temps que la 
synagogue, dans une voie 
pareille et commune, mais 
non dans la communauté 
d'un même sentiment. La 
synagogue est venue la pre­
mière au tombeau, parce 
qu'elle a connu les corn-
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legis quidem mandata per­
cépit, prophetias de in­
carnati6ne ac passi6ne 
Dominica audivit, sed cré­
dere in m6rtuum n6luit. 

Ad Bened. Ant. Cur­
rébant duo simul, * et 
ille âlius discipulus prre­
cucUrrit citius Petro, et 
venit prior ad monumén­
tum, allelU.ia. 

mandements de la loi et 
entendu les prophéties de 
l'incarnation et de la passion 
du Seigneur; mais elle n'a 
pas voulu croire en un mort. 

A Bénéd. Ant. Ils cou­
raient tous deux ensemble, 
mais le second disciple cou­
rut plus vite que Pierre et 
arriva le premier au tom­
beau, alléluia. 

Oraison 
CONCEDE, quresumus, 

omnipotens Deus : 
ut, qui festa paschâlia 
venerândo égimus, per 
hrec contingere ad gâudia 
retéma mereâmur. Per 
D6minum. 

FAITES, nous vous le de-
mandons, Dieu tout­

puissanc, qu'ayant célébré 
avec piété les fêtes pascales 
nous méritions d'arriver par 
elles aux joies éternelles. 
Par Notre Seigneur. 

Après None, l'Office de l'Octave est terminé, 



Ô Marie conçue sans péché,
priez pour nous qui avons recours à vous!
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